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I-LOCALISATION

Le périmètre prospecté est situé dans la zone définie

- en latitude au Nord 7° 05

au Sud 6° 50

- en longitude . à l'Est 2° 20.
: à l'Ouest 2° 05

Il est desservi par la route nationale inter-état Dahomey-Niger,

à mi-chemin entre AlLADA. et BOmCON ( cf carte de localisation).

II .LE C L l l~ A T. --
Le climat est de type sub-équatorial à deux saisons sèches alte1'­

nant avee deux saisons des pluies. La grande saison sèche slétend sur quatre

mois : de Décembre à Mars, la petite saison sèche dure à peine deux mois :

mi-juillet à fin aoat.

Il existe deu stations climatiques bien équipées: l'une à"

NIAOULI, 11autre à OOrrrCON ~ Elles sont toutes de~. ~ituées à une vingtaine

de km en dehors de la zone prospectée. Nous y avons joint les relevés plu­

viomètriques du poste de TOF.ro.

La. pluviomètrie est constante sur l'ensemble du périmètre. Elle

serait proche de 1 200 mm. Cette valeur est une moyenne car les relevés de

la dernière décade se situent entre 800 et 1 600 mm~
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Le déficit p1uviomètrique de la grande saison sèche se trouve pro­

bablement en partie compensé par des apports occultes dfts aux condensations.

b) !IY~m~tEi~ :
Le degré hygromètrique moyen est élevé : il est de 80 à 90 %. Il

ne descend en dessous de ces valeurs que quelques jours pendant 1 t IIarmattan.

En comparant les évaporations PICllE e'~ les précipitations, on

s!aperçoit que le déficit p1uviomètrique annuel est faible : 200 nnn.

III-LA GEOLOGIE

10) LES MATERIAUX

La zone prospectée se trouve toute entière incluse dans le bassin

sédimentaire du Sud-Dahomey. Ce bassin est constitué d ~UIl ensemble de forma­

tions qui reposent en discordance sur le socle gra.nito-gneissiq1.1a.

Les différentes formations géologiques que nous y rencœJ.trons sont

d~~ secondaire et tertiaire. Au secondaire il, faut rattacher le Crétacé

supérieur: Maestrichien ; au tertiaire : le Paléocène, l'Eocène moyen et

supérieur ainsi que le Continental Terminal qui recouv.t'€l le tout en discordari-

Ce bassin sédimentaire, incliné faiblement vers le S-E' est divisé

en deux séries de plateaux séparées par une dépression E-W. appelée : dépres­

sion de la LAMA.

Au Nord on a les plateaux de KETOU, dè ZAI]NANAOO, d rABOI-lEY et

d'APLAHOUE ; au SUd ce sont ceux de PORTO-NOVO, d'ALLADA et de BOPA~

Le périmètre prospecté se situe dans la dépression et·inc1ue le

bord Nord du plateau d ' ALLADA ainsi que le bord Sud du plateau d
'
ABOMEY•

\..
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Les sols de cette zone reposent sur,trois.grands types de forma-

tions :

- une fomation sablo-argileuse du Maestrichien

- une formation argilo-calcaire de l'Eocène

- une formation argilo-sableuse du Continental Terminal

Lâ. formation sablo-argileuse du Maestricbien

Cette série so rencontre au nord du périmètre prospecté dans la

région de Coto-.A1vèdj i et: d'!grimé.

D'après SLANSKY, cette série est composée de sédiments détritiques

argileux.

La fraction argileuse est constituée de ko.olinite et d!illite dans

uno faible proportion, tandis que la fraction détritique se compose de sable

fi.'l'J. et de grès à grain fin, à cassure jaune ou ocre. Les grès sont d!origine

géologique car on les rencontre en bancs continus. Dans le périmètre. on les

trouve sous fome de plaquettes éparses sur les aires cultiv6es (dans la ré­

gion de Don-Sekoutoudja surtout).

Les sédiI:lonts du Maestrichien sont souvent très concrétionnés; ce

sont des concrétions de 0,5 à 1 cm, très dures, noyées dans une trame argileuse.

Elles peuvent former 70 7~ de la terre totale.

La formation argilo-calcaire de l'Eocène

Elle se subdiVise en trois termes :

- le Paléocène est très souvent contaminé par des colluvions sableuses

issues du Maestrichien qui est situé. à une cote légèrement supérieure. Quand

le recouvrement n'existe pas, on a uno série riche en sédiments argi].<pma:rneux

renfermant un mélange de montmorillonite et d' illite. Il existe dans oette

série quelques bancs de calcaire très résistants et de :faible épaisseur. Dans

sa partie supérieure le Paléocène renferme quelques J?iveaux d f argile :feuille­

tée : a.ttapu1gite.



- LIYprésien est lui aussi surtout composé d'argile. Dans sa partie supérieure

on rencontre! quelques bancs d'attapulgite liés à do nombreux bancs calcaires.

- Le Iiutétien est argileux, de couleur grise ou vert-olive (cette couleur

dépend pour. une bonne part de l'épaisseur du terrain surincombant). On trouve

dans cet étage plusieurs niveaux 'phosphatés dlorigine détritique; ces phos­

phates font actuellement 11objet d'une prospection en vue d lune éventuelle

exploitation.

Le Lutétien affleure largement ·vers la gare de Toffo et dans la

t~ckeraie d'Adjaho, mais il disparatt à l'est vers Serhoué où il est recouvert

en discordance par le Continental Terminal.

La forma.~on argile>-sableuse du Continental Terminal

Elle est représentée à sa base par des sables très grossiers mêlés

à quelques galets roulés. Ce termo est le plus souvent :recouvert par les col­

luvions.

Sur ce niveau sableux à galets repose un puissant niveau argileux

qui renferme de très nombreux morceaux de grès felT'.lgÏ.nisés. Ce sont des grès

à cassure violacée et grain grossier qm ne se rencontrent que sur pente forte.

Pour P. WILLAIME il serait d'origine pédologique : Il ils résulteraient dlun

processus pédogénétique analogue à celui qui préside à l!élaboration des cui­

rasses de bas de pente; il Y aurait migration des bydro~des de fer par les­

sivage oblique et concentration là où la pente motrice diminuetl,(l'induration

étant la conséquence dlune forte concentration et d'une meilleure aération.);

Le Continental Terminal n'est jamais concrétionné ni cuirassé

cependant au niveau des grès grossiers nous avons rencontré au cours de la

prospection, un seul affleurec.ent de· cuirasse alvéola.ire oere-rouille apparem-
. .

ment en place, situé sur le sentier Akpé-Agon à 1, 5 km au niveau de la rup-

ture de pente.
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2°) MISE EN PLACE DES MATERIAUX

Au Maestrichien la mer envahit progressivement tout le bassin du

Sud-Dahomey. Au Paléocène on assiste à une légère régression. A 1 tYprésien

la transgression reprend tandis que le continent se trouve dans une période

"biostatiquell ; une puissante ~tération du type ferrallitique permet le

transport en solution de la silice des silicates ainsi que les cations alca­

lins et alcalin()ooterreux (Na, K, Ca, 1.fg•••• ). La sédimentation est alors sur­

tout chimique, ce qui pourrait expliquer le dépOt des attapulgites.

Au Lutétien la régression commence; ce qui va entraîner le dépOt

de formations plus détritiques. La. présence d'attapulgite à la fin du Lutétien

correspondrait à Ulle nouvelle transgression marine. Tout à la fin du Lutétien

on assiste à une nouvelle régression mal datée.

Pour justifier le dépOt du tenne inférieur du Continental Terminal

on est obligé de faire l'h.v.Pothèse d'une nouvelle transgression marine qui

expliquerait le dépOt de sables grossiers et la présence de galets roulés ;

les grès grossiers et les galets roulés seraient l'équivalent d'un conglomé­

rat de base.

Le terme supérieur du Continental TeI'JIl:i.D9l serait dÜ pour M. SLANSRY

à une nouvelle période rhéristasique qui aurait pennis le dépOt des sédiments

argllo-sableuX.

Enfin plus tard, à la faveur d'un changement de niveau de base,

un puissant réseau hydrographique orienté N-3 découpe et compartimente le

Continental Terminal, tandis qu'une rivière subséquente entaille les sédiments

jusqu'au Paléocène, dégageant la dépression de la W1A et donnant ainsi nais­

sance aux deux séries de plateaux nord et sud, eux-mêIaes déjà subdivisés par

le Zou, l'Ouémé et le Couffo.
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IV - L E ~i 0 DEL E

Ces trois formations géologiques ont induit différents modelés.

- le plateau Sud

- la dépression de la. WiA.

- le plateau Nord

Le plateau SUd domine la dépression de la LAMA. de 80 à 100 mètres.

Si les pentes sont fortes sur les bords Nord, elles sont par contre bea.ucoup

plus faibles vers le sud en direction d'ABOMEY-eALAVI (0,5 %au sud contre 3

. à 5 %au nord, avec des différences de cotes de l'ordre de 120 mètres). Ce

plateau est le -domaine des ·Terres de Barre. Le raccordement avec la LAMA se

fait par l'intermédiaire d hme zone de colluvionnement marquée dans le paysage

par un glacis de forme concave passant presque sans transition aux argiles veZ'­

tiques. Ce raccord se fait, dans notre zone, à une cote voisine de 90 à 100

mètres.

La dépression de la LAMA se trouve incluse dans la -forêt classée

de KÔ (= argile en Fon) ou de la LAMA. (= boue en Portugais). C'est un vaste

sillon orienté E-i'l., d'une dizaine de kilomètres de large, descendant légère­

ment vers le nord. Le d.ra.inage, très médiocre, s'effectue par de petits mari­

gots au tracé incertain,coulant vere le nord-est où ils sont collectés par le

TItlan. En pleine saison des pluies, ce réseau hydrographique ne suffit pas

pour évacuer l'excès d'eau. Il y a alors une inondation partielle de la dépres­

sion.
Le raccord de la dépression de la LAMA. au plateau Nord est comple-

. xe: le passage au Crétacé se fait sans pente notable. Avec les colluvions

argUo-sableuses issues du plateau Nord on va avoir toutes les transitions

entre vertiools et sols faiblement ferrallitiques, suivant·ltépaisseur du re­

couvrement.
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Le plateau Nord est un glacis en pente faible: 0,·, %(on passe

de la cote 45 mètres à Massi, à la cote 245 mètres à Dan, quelques 60 km plus

au nord). Ce plateau a deux types de modelés suivant que l Ion se trouve sur des

sols rouges profonds ou sur des sols concrétiozmés ; dans le premier cas on a

un paysage ondulé à larges buttes et dans le second, de vastes surfaces fai­

blement inclinées.

v- L A V E G E T A T ION

Nous pouvons défi.ni.r, dans notre zone, plusieurs grands types de

fOZ'lllations végétales, qui sont en étroite relation avec les sols qui les sup­

portent.

Au SUd. sur le plateau de Terres de Barre

C'est le domaine de la forêt dense semi-décidue qui ne subsiste

plus qu'à l t état de reliques dans les régions de OUagbo et d'Agbotagon. Elle

se caractérise par la présence de grands arbres sans tapis herbacé :

- Ceiba pentandra

- Triplochyton scleroxylon

Antiaris africana

- Chlorophora exclsa

- Cola cordifolia

. - Albizzia sassa

- Albizzia Zygia

Cette formation est le plus souvent remplacée, du fait de la mise

en culture, par le fourré arbustif à Celtis et Malvales, dom:iné par quelques

grands arbres résistant aux feux: Ceiba ••• Dans cette formation on voit ap­

para!tre le palmier à huile et certa.i.œs essences de la fo~t claire mais le

fourré étant toujours fermé, il n'y a pas de tapis herbacé.



Les gI'a.IIdnéos n'apparaitront quo dans les zonos très cultivées que

le paysan brtUe avant cbaque culture.

- Panicum ma.ximuIn.

- Andropogons

- Imporata cylindrica dans le cas des cultures trop

rapprochées.

Dans la dépression do la LAMA. sur les arRiles verligues,

La formation clilllacique est aussi la forêt dense soLli-d.écidue avec

do très nombreux grands arbres, les mdmos que sur Terres de Barre, mais ici

viennent en tout premier lieu :

Dit.li'\.1i.l G1.Ün3Gr.teo

- Cynomotra mogo.lophyllo.

- Fago.ro. xantho:xylofdes

Oh trouve liée à ces essences une flore soudD.no-gu:inéenne beaucoup

plus septentrionale qu'il faut imputer aux conditions édaphiques très particu­

lières : engorgement poussé suivi d'une sévère dessica.tion durant quatre "mois

de lImmée :

- Anogeissus leiocarpus

- Terminalia macroptera

Daniellia Oliveri

Vitex doniana et d'autres Moracées

- Nombreux Acacias

Il existe là aussi un faciès dégradé de cette forêt, c 1est une sa­

vane arbustive à :

Terminalia glaucescens

- Cussonnia Barteri

Daniellia Oliveri

- et de très nombreux épineux et lianes,;



Au nord. sur des sols très proches des Terres de :Barre

Le fourré arbustif dispa:ro.1t. Il se trouve remplacé soit par la

forêt claire, soit par la sawne arbustive ~ Dans cette région les fem:: courent

presque tous les ans. Les essences forestières rencontrées sont:

- Daniel1ia Oliveri

- Pyliostygmn. Thoningii

- Combretum lamprocarpum.

- Noclea latifolia

Terminalia glnucescens

- Patodea campanulata

- Vitex Doniana.

- Parlda. biglobosa

- Hildoga.rdia :Ba.rteri

Associées à cette formation Glibsiatent quelques eœenoes do la fo­

~t dense, résistantes aux feux. On voit aussi appa.ra.1tre un important t~3?~D

r::;rominéen.

Dans les zones plus sableuses, les grands arbres ne résistent pas

et il ne reste plus que :

Parkia biglobosa

Daniel1ia Oliveri

Dans les zones hydromorphes à ):lorizon d' engorgement proche de la

surface ·(è~est. le cas de presque tous les sols gravillonnaires), on trouve

l'association :
- r·'Iitragyna inomis

Alchornea cordifolia

Aohroceras Zisano5:des

Le long des marigots, sur les sols à gley, se développe la fprêt.

galerio avec toutes les essences de la fo~ dense semi-e1.écidue :

Coln cordifolia

Ceiba pentandra

Chorophora ••••
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V! - Lt 0 C C U PAT ION HUM AIN E

La zone prospectée est entièrement habitée par des paysans de race

Fon.

L'occupation humaine reflète encore les troi~ grandes entités :

- Sur Terres de Barre, au sud, c'est le domaine de l'habitat dispersé. On

rencontre de très nombreux petits villages groupés autour de puits profonds.

Les villageois s'adonnent aux cultures traditionnelles : ma!s, arachide, ha­

ricot, tomate et à la cueillette des régi.m.es de pa1Jnes qui sont collectés par

l'usine de BOHICON. On peut aussi noter quelques plantations de caf'éiers

"Robusta", agées et mal entretenues.

Les Eaux et Forêts ont entrepris, il y a une quinzaine d'années,

la plantation de Tecks et d'Acacias.

- Dans la dépression de la LAIoiA., il n'y a pas d!habitation permanente.

Cependant,en période do cultures, on y trouve quelques habitants des villages

d'Akpé, de Scrhoué, d'Agon et de Massi qui descondent cultiver ces terres.

Ils se contentent de débrousser et d'ensemencer sans aucrun labour. Draprès

les villageois qui ne sèment que du mats, les rendements seraient m~illeurs

que sur Terres de Barre mais fortvariables d~une année sur l'autre. Signalons

la. présence vers Hon, de quelques familles Rollis "spéc~istes" des sols à

texture lourde.

- Le nord du périmètre prospecté n'est pas très habité, sauf dans les zo­

nes où les sols sont proches des Terres de :J3a.rl'e. On Y pratique alors les

mêmes cultures. Au nord, ·la culture de l'arachide est beaucoup plus répandue

qu'au sud ; il semble qu'il faille imputer ce fait à l~importance des zones

sableuses. Le palmier est aussi intensément exploité 'pour l'huile de paJ.m.e

et le vin de palme•.Il existe aussi quelques pieds d!orangers ; cette culture

fait actuellement l'objet d'une étude.

Les Eaux et Forêts ont fait un gros effort de plantations de teclœ

dans la région d'.Agrimé. .,;;.
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Parmi les dix classes de sols définies dans la classification

Française, quatre ont pu ~tre reconnues dans la dépression de la LAI-IA et sur

les bords Nord et Sud :

- la classe des sols minéraux bruts représentée par les quelques affleure­

ments de cuirasses auprès des villages de Dohoué et dfAdja:b..a.;

- la classe des vcrtisols et des paravertisols qui se trouve largement re­

présentée dans la dépression proprement dite ;

- la' classe des sols à sesquioxydes et à matière organique vite m:!néralisée

- enfin la classe des sols hydromorphes.

10) LES SOLS MINERAUX BRUT~

Il faudrait les mettre dans la sous-classe non climatique, parmi

les sols dt érosion lithiques sur cuirasses. Nous les mentionnerons parce qut ils

représenteraient un sérieu.x obstacle à la culture mécanisée, mais ils ne sont

pas carlographiablesl~ 1!e~ ~~ble extension. S'il est facile de les délimi­

ter sur les ruptures de pente, il est par contre à peu près impossible de les

cartographier sur les plateaux, d'autant qu'ils peuvent ne pas être immédiate-

. ment affleurants_

2°) LES .VERTISOLS ET ms ~l\RAVERTlSOLS

Cette classe est surtout représentée, dans la dépression de la LAMA,

par la sous-classe à pédoclimat humide pendant de longues périodes. Il est bien

difficile de dire si les caractères de ces vertisols sont d'da à la nature psI'­

ticulière du matériau originel. ou à leur position dans le paysage. Aussi a'fonS";

nous préféré les qunlifier de vertisols topolithomorphes.
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on obtient la classification suivante :

- Sous-classe des vertisols et parovertisols topolithomorphes

- Groupe des vertisols et pn:rovertisols topolitomorphes gI'UljlCl::;rü1~(pour

mémoire)

- Sous-groupe modal

- Fo.mille dans sédiocnts Eocène

- Série sols argileux à calcn:i.rœproche de la surface

- Groupe des vertisols et paravertisols topolithomorphes non grumosoliq:ues

- Sous-groupe modnl

- Famille dans Sédiments Eocène

- Série sols argileux à montmorillonite ou attapulgï.te

- Série sols argileux à calcaire à moins de 1 mètre.

- Sous-groupe à larges concrétions dIhydromorphie

- Famille dans Sédiments Eocène

- Série sols argileux ou argilo-calcnires

- Sous-groupe à. caractères vertiques peu accentués

- Fomille dans Sédiments complexes

- Série sols argileux: à recouvrement sableux

Tous ces vertisols évoluent dans un matériau d'~ Eocène. La sédi­

mentation à cette époque dans 10 bassin du Bas-Dahomey se ~actérise par une

grande variabilité dans le dépOt des sédiments; on a une alternance de couches

calcaires, marneuses ou argileuses, de faible épaisseur.

Malgré ces changements, il est possible do dégager des tendances

airisi l'Yprésien renferme de nombreuses récurrences calcaires, tandis que le

Paléocène inférieur qui en a peu, sera qualifié d rargileuX.

Pour cotte raison,nous avons préféré cartographier des association~

do sols plut~t que de véritables séries.

Ce sont des sols qui tranchent nettement sur ceux qui les entourent.
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Le profil est de type AC

Rn surface le relief présente un aspect très particulier, caracté­

ristique de ces sols, dit "Gllga.t".

AI o-15œ:

(AI) 15- 25 CD

Horizon de couleur sombre, noir en règlo générale, structure
polyèdrique fine bi~n développée, cohérente,microporosité
faible. Lioite graduelle.

Horizon argileux, structure polyèdrique un peu plus large,
bien développée, très cohérente, compacité de l'horizon forte,
microporosité à peu près nulle. Limite graduelle et irrégu­
lière.

AC 25-100 cm : Horizon de couleur claire, argileux, structure prismatique
bien développée à BOUS-StruCturo polyèdrique large peu nette
passant à des pla.quettes vers 60 ou 70 cm, larges fentes obli­
ques à faces striées, horizon très compact • Limite diffuse.

C A 120 cm on atteint :6 œtériau originel de couleur claire, à compacité
e:rlirênement élevée.

Les vertisols de la W.ffi. sont toujours très argileux. Quand les

sables sont en quantité importante (40 %parfois), on ne s!en aperçoit qu'à

l1analyse, car les caractères morphologiques senblent dépendre plus du type

d'argile que de son abondance.

Les taux de limon sont souvent élevés.

Les refus sont inexistants sauf dans les horizons à cailloux cal­

caires. La terre ne fait ja:mais effervescence à l'acide: la fraction inférieu­

re à 2 mm est entièrement décalcarifiée.

Cette classe de sols se différencie des sols à sesquioxydes par" sa

structure bien développée, très cohérente à l'état sec. Sur le terrain et à

l'analyse la structure seable très stable, cependant il ne faudrait pas perdre

de vue qu'elle est sur-évaluée. En période d'inondation les agrégats finissent

par se "mouiller" ; la surface du sols se transforme alors en boue. La méthode

d'HENIN d'évaluation de la structure donne en effet des valeurs de stabilité

élevées auxquelles correspondent des valeurs moyennes do perméabilité. Les

valeurs de perméabilité dépendent du temps d'humectation ; ainsi si on laisse

les colonnes 24 heures dans Peau avant d'effectuer les déterminations, on

obtient des valeurs beaucoup plus faibles pour K.



IJE3s taux de IilB.tière organique sont élevés ces taux sont faibles

quand on les rapporte aux taux dtargile.

D'une manière générale on peut dire que les oaro.ctères et 10. répnr­

tition de 10. mntière orgtmique relèvent plus d~ sols hydromorphes que de véri­
tables vertisols.

Les rapports ncide humique / flcide f'ulvique sont souvent proches

de 1 et inférieurs à 2.

A 50 cm, les tnux de IlUltière organique sont inférieurs à la moitié

des taux de surface ; pour les vertisols à. larges concrétions d~lJydromorphie,

cos taux sont de :30 %, voire 20 %.
Mz:ù.gré celo. les principaux caractères des vertisols subsistent.

Le rnpport C/N est de 12 à 15 ; au-dessus de 15 on passe à des
sols h;y'dromorphes.

, "
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Ces sols se cnro.ctérisent à l'ano.lyse par une richesse cbir!lique

:î.nhabituelle pour des sols africo.ins.
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La some des bases échan.geables est forte : 15 à 50 méq. pour 100 g.

de sol ; celle-ci ne dépend que du taux d'argile ; en moyenne elle est de ~éq.

Constante dons le profil, elle d6c~o1t légèrement dons les vcrtisols hydromor­

phes qui sont légèrement désaturés dans leur horizon humifère. Le taux de Il!&"'

tière organique ne seIJble pas avoir une grande influence sur cette some.

Le calcium est l'élément dominant : il représente 50 à 70 %de cette

SO!Il!il.e.

Le magnésium est en quantité importante (dans quelques cas il vient

à égalité avec le Ca).

Le potassium est en faible quantité, moins de 1 méq. ; il en est de

mOrne pour le sodium. Le potassium est concentré dans l'horizon humifère.

Les cations monovalents sont d ~une manière générale en quantité in­

suffisante; ils risquent d'Otre en déséquilibre par rapport aux cations biva­

lents, calcium et magnésium.

La ca.pacité d'échange est forte : 10 à 60 méq. (45 en moyenne). On

a des· TIargile de 50 à 90 méq. %' Sans détermination dl argile, on pout donc dire

que l'on a certainement affaire à des argiles de type 2-1.

ue sont des sols à forte saturation. V ne descend jamais en dessous

de 80 %. Il est aux alentours de 90 à 100 %. Le léger lessivage que lion obsCI\­

va sur 15 cm est d'd à llinondation ou à l'action de la végétation. En profon­

deur, le complexe est saturé.

Le pH, proche de la neutralité, est en accord avec le taux de satura.­

tiq;l élevé ; il varie entre 6 et 7. Les vartisols hydromorphes son~ à peine

plus acides.

En profondeur~ sur le Lutétien, on peut atteindre des valeurs de pH
1

supérieures à 8, sans qu~i1 n'y ait alœliniootion. .

Les réserves trlnérales sont très élevées 25 à 120 m6q. Le calcium

et le magnésium sont en quantitœ équivalentes. Dans quelques cas,oOme. le

ma.gnosium est 11 éléI:Lent dominant. Potassium et sodium ne représentent jamais

plus du 1/25 de ces réserves.
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Les teneurs en phosphore sont très comparables à celles des sols

ferrallitiques. Le phospp.ore total est en quantité moyerme : 0,'5 à 1,5 %0 (sauf

dans les niveaux phosphat6s!). 1~ême dans ce cas le phosphore assimilable est

en quantité faible : 0,5 1.:0 ; cette teneur peut s'abaisser jusqu'à des valC112"s

non dosables.

Le fer subit un léger lessivage en surface; cela est probablement

d'O. à l'action de la matière organique combinée à l'bydromorphie.

Nous n'avons pu faire figurer sur la carte ce type de sols en r ai­

son de leur faible extension. Nous les avons réunis aux sols argileux et cal­

~s à faible profondeur non grumosoliques o

Ils se forment à partir des niveaux phosphatés du Lut6tien, ai...'"lsi

qu!à partir des petits bancs calcaires de l'Yprésien. Dans tous les cas nous

les avons trouvés quand le calcaire se situe à moins d'un mètre de profondeur.

Leurs conditions de formation sont très contraig:nantes ; ils exi­

gent un pédœlimat beaucoup ;plus sec que les autres vertiaols de la LAI.JfA;

la pente doit être suffisante pour permettre un bon drainage externe

quelques millièmes suffisent si la végétation est claire.

la végétation ne doit pas être un obstacle à l'écoulement des eaux. Aus­

sitôt que l'on passe sous fo~t dense, la structure s'élargit et le nombre de 1

petites concrétions noires se multiplie. La formation végétale climacique sem­

ble être la savane à épineux.

Le micro-relief Gilge.! est peu marqué" Ce sont des sols noirs en

surface, toujours très argileux, à peine lessivés. 18 structure est stable

et reste fine sur un peu plus de 40 CIa. La mise en culture provoque une fine

division de l'horizon de surface (bien que ces sols ne subissent aucun labour

ni travaiJ.). Ce type de verti~ols devient rapidement physiologiqueI:lent sec

c ~est une conséquence du bon état structural.



(331 )

70-110

(334)

VERTISOL GRUUOSOLIQUE ARGILEUX ET CALCAIRE

TOPOGRAPHIE: En dessous des Terres de Barre en mi-pente, pente 0,5 %
VEGETATION : Savana à Acacia, jachère de 5 à 6 ans

DESCRIPTION : 26-3-66

0- 15 cm : Horizon noir ( 5Y 2/1) ,argilo faiblement limoneux, quelques grains
de sables (quartz) sont visibles. structure f:lncment grenue en
surface sur 1 ou 2 cm, puis polyèdres bien développés de 1 à 3 cm.
~Iicroporosi té moyenne, Nombreuses petites racines mortes à la sur­
face des agrégats, charbons dans tout Ilhorizon, Compacitc5 moyen-
ne, Limite graduelle et uniforme.

15- 35 CID. : Horizon brun-olive (2,5 Y 4/2), argileux; enoore quelques grains
de quartz "lavés" sur les agrégats. Structure polyèdrique 1 à. 2 cm
à sous-structure polyèdrique plus fine. Présence dans cet horizon
de très nombreux agrégats noirs qui proviennent de l'horizon su­
périeur. Horizon friable bien que la cohésion des agrégats soit
forte, Quelques moyennes racines, quelques taches orangées à 30 cm
pet11Jes et diffuses , Limite graduelle et iITégulière •.

35- 70 cm Horizon brun clair (2,5Y 6/2), argileux. Struoture prismatique
de 30 cm de diamètre bien développée vors 50 cm et sous-structuro
polyèdrique peu nette. Encore quolques agrégats noire dans le
haut de cot horizon. Très forte compaoité, microporosité réduite,
Quelques taches brunes et orangées et quelques petites billes
noires friables de manganèse. Limite graduelle et irrégulière.

cm : Horizon do m~e couleur, argileux, à structure prismatique
très apparente, grandes fentes obliques et apparition de fines
plaquettes. A 80 cm, nombreux cailloux calcaires qui font effer­
vescence à llaoide alors que la terre no 10 fait pas.

\



PROFIL ELA 33

ECHANTILLON N° 331 332 333 334

PROFONDEUR cm 0-10 20-30 40-60 80-95
Eléments grossiers 2 mm C!6 0 0 0 61

GRANULONElTRIE (Terre fine)
.,

55,8 65,0 67~O 66,3lÜ'gile ,,'
ID

Limon fin
,:1 10,8 8,8 6,.0 9,370.. 6,5 5.3 4,4 3,9Limon grossier 70

Sable fin ~ 10,3 3,5 3,9 4,11;)

Snble grosfJier 1; 7,9 6,6 5,6 5,1
Humidité dl 10,9 11,6 12,3 9,7iD

l?lI
pH H20 6,7 7,1 6,8 8,5

pH KCl 5,9 5,5 5,1 7,0



Pour tous les caractères chimiques, ils semblent identiques aux

vertisols non gTUmosoliques.

Ils ne sont pas caractéristiques de la zone car ils supposent un

changement radical de la vég&tation. Cependant il est possible qurun défriche­

Iilent suivi d'UIl,0 mise en culture bien nGuéo."transforrae rapidenent uno partie des

vertisols de la ~~ en des sols proches de ce type.

Ils sont localisés, comme les précédents, dans les niveaux calcaires

du Iutétien et de l vYprésien. On en trouve aussi quelques taches éparses dans

les bancs calcaires du Paléocène.

Ces sols sont associés à des pentes moyennes à faibles qui permet­

tent cependant l'écoulement dGS eaux de surface o Leurs caractères structuraUx

sont plus marqués sur les zones à végétation claire que sous forêt dense. Quand

ces conditions sont remplies, on passe insensibleoent au."{ vertisols grumosoli­

'lues.

Ce sont des sols de couleur sombre sur 50 cm, noirs en surface.

Au-delà de 50 cm, ils sléclaircissent progressivement et l'on atteint le maté­

riau originel, vert-olive ou beigs"

Ils sont t-rèa argileux. Les sables que l'on rencontre parfois en

plus grande quantité dans les horizons de su..."':'face sont d'origiile colluviale,

quand on est proche des plateauxa Dans certains cas ils résulteraient d!un en­

trat1lement par les eaux de roissellement a Malgré leUJ.' apparente stabilité,ce

sont des sols qui,lorsqu1ils sont saturés d1eau, laissent passer en solu-

tion Ulle partie de leurs éléments fins.

Les refus sont nuls, sauf dans les horizons à cailloux calcaires o

Notons que'CG sont bien des cailloux et non des nodules de recristalljsation

et qu!il n'y a pas de carbonate dans la fraction inférieure à 2 Il3!ll. La terre

est donc totalement décalcarifiée.

Le plI est toujours supérieur à 6, il ost proche do la neutralité

en surface. Dllns le matériau originel il peut s'élever notablement au-dessus



Fai.blo ::?cnte de 1 %vors 10 N-E

ForOt donse à Diospyros, Coln, Antiaris

VERTISOL ARGILEUX ET CALCAIRE

liRP:F,I:L: irLA .(§7
TOPOGRAPHIE :

VEGETA.TION

DESCRIPTION : 14-3-66

0- 12 cn ··
(161 )

1Q- 25 cn ··
(162)

25- 55 en

(1E53)

55-115 CD ··
(164)

Horizon noir (2,5 y 2/0), argileux. St!'uc'!;uro fineoen'b po1yèdri­
que (0,5 DO) bien développée sur les 2 praDiors centinètres,
puis polyèdrique (1CL1) assez cohérente. Io1icroporosité noyenne,
bonne friabilité. Nonbreuses potites racines souv.;nt écrosées
sur la face des agrégats. Limite distincte.

Horizon brun-gris (2,5 y 5/2) à petites taches rouilles diffuses
sur les faccs des agrégats. Argileux, quelques petites billes
noires de 1 DI:.l friables. Structure polyèdrique à cubique b:i,en
développée (1 à 2 en) à forto cohésion. Microporosité très fai­
ble. Nonbreuses racines. Linite graduelle et régulière.

Horizon brun-gris de nêne couleur, quelques gral1des taches bru­
nes ct petites rouilles diffuses. Argileux. Structure polyèdri­
que 'bien développée beaucoup plus large (4-5cr.l), à forte cohésion.
Horizon très cohérent. Linite distincte et irrégulière.

Horizon gris-brun, très nassif, à taches rouilles plus nonbreu­
ses. Argileux. Structure prisnatique à a.nglp.s vifs, très cohé­
rente ~ fentes obliques' et plaquettos • Vers 70 CD nonbreuses
faces liss6as, pr6scnce de quelques cailloux oalcaires.Horizon
très cOtlpaot.



PROFIL RLA. 16

ECIiillmLLON :no 161 162 163 . 164
.~ .. . PROFOJilJEtJR OJD 0-5 15-20 30-40 100-110

Eléments grossiers 2 lillll % 0 0 0 2

: . .~RANULOMElTRIE (Te~ fine)

.. Argile % 62,0 63,3 . 70,5 71,0
Limon fin % 16,3 12,0 10,5 8;5
Limon grossier % 3,2 2,9 . ,··2,3 2,2
Sable fin % 6,4 7,2 4;.6 4,5.. Sable ··.g'r9ssier ' , %' 3,8 3,7 21.9 2,6... Humidité, . ; % 9,5 10,0 10,.~ . 10,2

~
.'

l' ,; •
~' . -'

Pl! . , ..
i' ~c :". ~ . " ....

pH H
2
0 . 7! 1 6,7 6~7 8,3

pH !cCl 5,4 5,1 4,7 6,4
CARACTERES HYDRODYNAIfiQ,UES

ls 0,3 0,4 0~4 0,6
K (cm/h) 5,4 2,2 4,9 4;6
pF 2,8 % 51,7 48,2 50..2 50,5
pF 4,2 % 35,5 37,6 43,6 44,0
Eu % 16,2 10,6 6,6 6,4

MAT:ŒRE ORGANIQUE

Mat. orge totale % 5,9 3,7 1;5 0,8
Azote total ~fo 1,93 1,08 0,60 0,24
Carbone total % 3,44 2,13 0,.89 0,47
C/N (m.o.totale) 17,8 19,7 14,8 19,5
JYlat. Humiques tot. '/dJ 5,0 3,6 1,2 0,4
Acides Humiques CTbo 4,0 2,7 0..8
Acides Fulviquea fc() 1,0 0,9 0,4

BASES ECHANGEAB~..ES

Ca. méq. % 34,01 35;49 :>~ ,36 29,96
Mg méq. (i.t 22,81 21,16 23 •.24 24,2970

K méq. % 0,37 0,10 0,12 0,11
Na. méq. % 0,37 0,28 0,49 1,17
Somme des bases méq. 7& 57,56 57,03 55,21 55,53

CAPAClTm DtECHANGE mégi % 62,06 58,15 59,52 lJ7,67
SATURATION CmilPillJŒ AnS. % 92 98 92 96

ACIDE PHOS'PHORIQ.UE

P205 total 1cO 0,56 0,56 1,02 1,06

P
2
0
5

truog '/dJ 0,04 0,03 0,03 0,05

..../ ....



PROFIL ELA 16

ECF...ANTILLON N° 161 162 163. 164

.. ' '" PROFONDEUR om·,· 0-5 15-20 30-40 100-110
.:. .

,Egg

Fer libre % 3,30 3,43 3,89 4,11

". ~ Fe2 03.to.tal (HC;I.) % 4,64 5,02 6.,34 11,46

BASES TarALE§

Ca. méq. '. % 50~78 50,16. 42,32 62~24
Mg méq. !fb 59,06 70,04 51',14 . 62,78
le

, % 1,35 0,99 1,96 1,41meq.
Na méq. % 0,f!7 0,87 1,03 1,78
So~eméq. % 112,06 122,06 96,45 128,21

.. 1 ,

• 1. . .
-. :
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de 8 sans qu'il y ait pour autant de sels solubles.

La IlIEltière organique est assez abondante: 5 à 8 7~ en surface et
pour

décrott rapidement/se stabiliser entre 40 cm et 100 cm, à 1 ou 2 %. C~est une

matière organique du type QlEloor car, avec des C/N de l'ordre de 14-15 sur tout

le profil, le rapport acide humique/acide fulvique reste entJ.-e 2 et 2.5 m~e

en profondeur.

10. soome des bases échangeables est exceptionnellement élevée dans

ce type de sol. Elle reste constante dans tout le profil mais varie' de 40 à

80 méq. pour 100 g. de sol d'un profil à l'autre. Les équilibres cationiques

sont satisfaisants. Cependant les teneurs en potassium sont faibles en dehors

des horizons humifères.

La capacitG d'échange est proche de la sommo des bases échangeables;

ces sols sont fortement saturés : 80 à 100 %.
Les réserves sont importantes: 80 à 140 méq. pour 100 g. de sol.

Le calcium et le magnésium sont les éléments dominants , il n ty a que 2 à 3 oéq.,

de potassium et sodium. En phosphore les réserves sont nussi satisfaisantes .

(légèrement supérieures à 1 ~), mais le phosphore assimilable est en quantité

très réduite.

Ce sont des sols qui ont de remarquables propriétés chimiques et

une haute fertilité potentielle. Physiquement, les propriétés sont un peu moins

favorables.

Sur échantillon remanié on obtient des valeurs de Ia faibles et

des valeurs de perméabilité moyennes (2 à 4 cm!h). La matière organique semble

avoir un r01e protecteur vis-à-vis des agrégats.

Le domaine d'eau utile n'est pas très large : ·8 à 10 %en poids

( en prenant pF 2,8 - pF 4,2), ces valeurs sont faibles d~autant'que le point

de flétrissement correspond à une humidité voisine de 50 %, et qu'avent les

pluies, en début Nara, on nrrive à des taux d'humidité de 20 %.

2-3. Ye::t!S2l :! ~~!~_n2ll_~o~o!i9.u~s_m~U!

On les rencont:r:e sur les argiles dépourvues de bancs œlœires,

sur au moiris 1 mètre de profondeur, là où le calcoire n' appo:ratt pas dans le

1



VERTlSOL ARGILEUX

TOPOGRAPHIE .: Dépression à. peu près plane

VEGETATIOH .: ForOt dense à. Cynometra, Ceiba ct Diospyros

DESCRIPTION : 23-3-66

}acrorelief Gilga! accentué

0- 20 cm. 1 Horizon brun sombre (IO YR 4/1) argilo-limonoux. S'!;ructure gru­
meleuse (1 à 3 00) bien développée. Forosité moye!L"le. Très nom-

e ) breuses racinas ?:t la surface des agrégats; quelques petites
251 taches rouilles dans les agrégats et sur les racL~os. L~';ljte

. graduelle ct réglllière.,
20- 40 om: Horizon gris-brun (10 YR 4/1), argllo-limoneux. Structura polyè­

drique émoussée bien développée, nettement plus large (2 à 4 cm)
(252) à sous-structure polyèdrique plus fine. La cohésion des agrégats

est moyenne à forle. Horizon humide, porosité faible, Noyennes
racines tordues, nOJ:lbreuses petites billes noires à intérieur
noir. Limite graduelle et irrégulière.

40... 65 cm: Horizon gris-brun plus clair (10 YR 5/1 )argilo-limoneux. strue-
(253) ture polyèdrique (4cm) à sur-structure prismatique de diamètre

40 cm qui ne staffirme ,!uJà partir de 50 cm. Quolques petites
. billes noires. Limite graduelle et irrégulière.

65-110 om; Horizon gris un peu brun (2,5 y 6/2) argilo-limoneux. Structure
prismatique à sous-structure en plaquettes grossières, r<licropo-

(254) rosité réduite, macroporosité importante. Taches rouilles diffu­
ses de plusieurs cm à la surface des agrégats ; quelques billes
noires de 1 à 2 mm.



PROFIL ELA 25

., TIJCHANTILLON N°, 251- 252 253 . 254

PROFONDEUR cm 0-10 25-35 45-55 90-100
" .. '

Eléments grossiers 2 mm ~b 0 0 0 0

.'GRANULOÙE:TRIE (T~rre fine)
! . i 11

Argile % 33,8 39,0 44,0 . 48,8
Limon fin

<
17,8 19,0 17,8 ,_,15,87a

Limon grossier % 6,1 6,6 5,4 4,7
Sable .fin % 2I,6 19,2 15,4 . 12,5

. Sl\hl e grossier
; , f 10,5 9,.1 8~9 ' 7,2.. :

70

, ,Hum:l,.d:i.té
'.. % 8,9 5,7 6,8 7,7

" Sg/Sf,' , . 0,5 0,5 0,6 0,6
. . . , ~ .

J?li
pH H

2
0 6,0 5,1 5,5 5,5

pH KCl 5,.1 4,.2 4,0 3,.9

CARACTERES HYDROllYlTMUQUES

Ia 0,.5 0,6 0,7 0,7
K (cm/h) 3,9 7,4 1,5 3,2
pF 2,8 % 29,1 31,3 32,0 37.8
pF 4,2 % 22,4 22,0 24,4 30,9
Eu % 6,7 9,3 7,6 6,9

MATIERE, ORGANIQUE

Mat. org. totale % 3,8 2,5 1~3 0,7
Azote 'total ~~ 1,51 0,89 0,58 0,51
Carbone total ob 2,21 1,46 0,74 0,421

C/N (l'i.o. totale) 14,7 16,4 12,7 8,2
Nat. Humiques totale r~ 2,8 2~3 1,1 0,4
Acides Humiques 1~ 1,5 1,0 0,5 0,2
Acides Fulviques rte{) 1,3 1,3 ' 0,6 0,2

BASES ECHANGEABLES

Ca méq. % 15,20 12,85 21,68 16,78
Mg m~q. ~b 9,21 9,30 5,20 12,48
K méq. % 0,29 0,14 0, CT{ 0,10
Na méq.' % 0,20 0;16 0,24 0,58
Somme \les bases méq. % 24,90 22,45 27,19 29,94

ClIPACITi: D'ECIliiNGE még. % 29,17 27,60 34,70 38, CT{

SATURATIQN COMPLEXE ADS. % 85 81 78 77

ACIDE PHOSPHORIQUE

P
2
0
5

total 9fo 1,51 1,10 1,00 1,03

P
2
0

5
truog ~~ tr. tr. tr. tr.

..../ ....



PROFIL HLA 25

ECHANTILLO)i{ NO 25I 252 253 254

PROFOHrnuR cm 0-10 25-35 4?-55 90-100

m.
Fer libre % 2,00 2,77 3,92 3,66

Fe203 total (Hel) % 3,63 4,35 4,72 . 4,62

BASES TOTALES

· Ca méq. : % n,34 16,78 . 27,84 27,46
· Mg méq•. ,1 11 ,11 16,12 40,84 21,24 .1°
Y méq. % 0,99 1,04 1,03 0,61
Na méq. %' 0,57 0,70 0,70 1,28

· Somme méq. % 30,01 34,64 70,41 50,59

-', 1
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profil pédologique. Ces sols se forment da.ns les argiles duPa.léocène ct dans

la base de l'Yprésien. Les pentes doivent être supérieures à 0,5 %.
Ils supportent une végétation très dense de forêt semi-décidue ou

de recru forestier extr~ement serré. Cette végéta.tion entrove considéra.blAID.ent

l récoulement des ea.ux et a.ccentue les phénomènes d 'lWdromorphie. Les pr1uo1paux

ca.ra.ctères vertiques ne sont pas a.ffectés par ces modifiootions.

~ micro-relief Gilgn! Est très net.

Ce sont des sols de couleur plus cloire dans les horizons de profon­

deur que les sols sur mntério.u argileux et colca:i.re à fo.ible profondeur~ L'ho­

rizon humifère est noir ou brun foncé. Le passage des horizons humifères aux

horizons de profondeur oloirs reste gro.duel mais se fa.H à une profondeur in­

férieure à 50 cm.

ns sont très nrgileux ; lu fra.ction limoneuse est importante (voi­

sine do 20 %). Le lessivage de surface est plus accusé que dons les sols sur

argile et calcaire.

La. structure,bien que fine en surface, s ' élargit rapidement en pro­

fondeur, parallèlement à l'augmentation de la cohésion et de la. compacité. En

saison sèche les fentes de retrait montent jusqu'en surface.

Le pH est variable ; voisin de la neutralité en surface, il peut

descendre jusqu'à 5 dans l'horizon intemédia.:ixe, mais remonte en profondeur.

Les taux de matière organique sont moyens. Notons la décroissance

rapide de la matière organique en profondeur; on passe à 1 %à 50 CIil où oette

teneur se maintient. Le rapport acide humique/acide fulvique est voisin de 1

sur tout le profil; c'est une valeur un peu faible pour des vertisols. ·mais

le rapport C/N est assez bas • On peut expliquer cela par la durée de ltinon­

d.e.tia:l et la sécheresse qui la suit.

Chimiquement ce sont des sols bien pourvus sur tout le profil. La

SOIm:lC des bases échD.ngeables est bonne : 20 à ;0 méq. Le rapport Ca/rfr.g est

so.tisfaiSllD.t. D'une mD.nière générale ils sont pauvres en potassium si 1 ton

excepte l'horizon humifère. Calcium et potassium semblent mieux retenus pnr'

la. matière organique que le magnésium et le sodium. Le taux de saturation ost

élevé : voisin de 80 %dans tout le profil, il reflète assez mal les pH un.



-20-

.pou bas (profil lILA 25 par exemple).

Les réserves minérales sont élevées en calcium, magnésium et sodium.

Elles restent faibles pour le potassium.

Les teneurs en phosphore total sont satisfaisantes, ·mais celles en

phosphore assimilable sont très faibles, même dans l'horizon humifère. CbiJni­

quement ce sont des sols à. bon niveau de fertilité potentielle.

Physiquement ils sont moins favorables que les sols aur argile et

calcaire. La structure reste stable mais la pennoobilité en dessous de 50 cm

est n:adiocre. Des phénomènes d'oxydo-réduction commencent à se manifester par

la présence de billes de manganèse et de taches.

Le point de flétrissement correspond à une forte :tnundité et le do-
0'

llllW1e d'eau utile est faible pour des sols à texture relativement bien équi-

librée (7 à 10 %de limon).

2-4. Ye:t~s~l~ ~,[-l!~_e~ ~~~~!~ !:o~ ~~s~lf~~ ~ ~a.:~s_

20~c~~i~~ ~'~~I'E~~

Ils occupent la partie nord de la dépression de 10. L.I\.MA et sont lo­

calisés sur les zones basses où les pentes sont faibles. Ces sols se dévelop­

pent dans la base du Paléocène. Ils supportent comme les précédents;une végé­

tation très dense qui prolonge la période d'engorgement.

La. surface \t'este de couleur sombre, mnis la pénétration de la IllIl­

tière organique est très réduite. Si les caractères d'da à l'hydromorphie sont

accusés, il n'en reste pas moins que celle-ci n'est pas prédominante : les

mouvements de masse continuent à se faire comme le témoignent les faces lis­

sées des fentes obliques.

, En surfa.ce ces mouvements se traduisent par un puissant relief

Gllgat qûtaccentue l'écoulement superficiel des eaux. Sur les quelques champs,

les travaux culturaux ne font pas dispara.!tre ces buttes•

. Ils sont argilo-limoneux. La texture générale du début de la sédi­

menta.tion du Paléocène est en effet grossière par rapport à la sédimentation

chimique du Lutétien. Signa.l.ons· les nombreux quartz lavés ~ revêtent les

~ta.



VERTrSOL A LARGES TAC1JES D'HYDROI"iORPIITE

Ji.itOlirL: jfr!A 32/
~WPOGR1œlm .: En bas de pente presquo dans la dépression

VEGill'l'LTIOH: Savane arbustive à Tcrmino.lia glaucescens et Entada

DESCRIPTION 1G-3-GG

0- 12 am : Horizon brun-noir (5Y 3/1), argileux. Structure grenue très fine
bien développéo ontourant des polyèdres de 3 cm. Nicroporosité
moyenne. Très nombreuses taches et tratnées le long des racines

(321) ot dans los agrégats, ce sont de petites taches au contour diffus.
Descente de matière organique dans les trous de vers. Limita
distincte et régulière.

12- 30 am : Horizon beaucoup plus clair beige-rouge (ro YR 4/1), argileux,
très nombreuses tratnées noires dans les trous de vers. Structure

(322) peu développée polyèdrique (1 à 2 cm). Porosité faible. Assez
nombreuses taches ocre-rouille diffuses ~ur les racines aillsi que
sur les agrégf.l.ts. Bonne activité racinaire. Limite graduelle.

30- 65 cm : Horizon gris (ro YR 5/2) à nombreuses taches rouilles et quelques
agrégats noirs provenant de la surface, argileux. Structure peu

(323) développée polyèdrique grossière (Sem) et prismes. Très forte
compacité. Grosses racines horizontales, très nombreuses petites
billes noires de 1 à 2 mm. Limite graduelle et irrégulière.

65-100 cm Horizon de m~e couleur, argileux. Structure prismatique gros­
sière et plaquettes épaisses striées. Nombreuses taches ocres
au contour net de 1 cm, associées aux petites billes.

Vers 1 );1, on passe à une o.rgi.le bTis clair à taches et b:U10~~ dans laquell~

(324) les prismes conti11uent. Légèrement humide et plastique.



PRO:D'IL ELA 32

ECIDJJTILLOfT----.......=.-.-
PROFŒlDEUR- .....
iElélllŒlts grossiers 2mm

GRAlWIŒiill'lillE. (Terre fine)

Argile
Limon fin
Limon grossier
Sable fin
Sable grossier
Humidité
Sg/Sf'

.mi
pH TI 0

2
pH K01

CARACTERES HYDRODYNANIQ;uES

la
K (om/h)
~:ŒRE ORGANI01JE

Nat. 01'15. totale
Azote total
Carbone total
C/jJ (r,1.0.-cota1e)
Nat. lnlmiqucs totale
Acides humiqvBS
Acides fulviques

BASES ECHAlT,gEfJJLES

Ca méq.
fig' méq.
K méq.
na Beq.
Somue des bases méq.

.QA?.f\.ClJE D1P.CIW'lUE mé,g.

ACIDE PHQ..SPTIORIQ.1J]l,

P20r.: -bo-cal- ;)

p'i5 truog

BJt,§mS TOTALES

Ca még,.
I<rg méq.
K méq.
Na méq~

Somne méq.

N° 321

cm 0-10

% 0

% 33,0
~.; 12,0
~~ 9,0
5~ 21,0
~o 10,4
1b 9,1

0,5

6,8

5,8

0,5
5,2

d/ 4 71" ,
G'!,.. 1 761"'-' ,

ri, 2,73
15,5

~ 5,09
~-o 2,49
~~ 2,60

% 20,43
% 8,76
% 0,42
% O,T?
% 29.78

% 31,7

% 94

322

15-25
o

46,8
19,0
5,3

15,4
6,2
7,3
0,4

5,8

4,7

1,6
3,1

1,8
0,27
0,46

17,0
1,08
0,48
0,60

18,19
7,70
0,12
0,11

26,12

31,8

82

1,23

tr.

323

40-50
o

47,3
17,0
5,6

12,9
5,3
9,9
0,4

5,9

4,3'
1,7

0,5
0,16
0,30

18,7
0,68
0,03
0,65

24,05
10,58
0,06
1,38

36,07
42,0

1,19

tr.

324

100-110

o

48,1
16,8
5,4

12,6
5,,6

10,1
0,4

6;7

4,3

2,3
2,6

25,61
11,24
0,07
2,18

39,10
42,9

91

1,54

tr.

34,47
25,20
0,50
3,78

63,95
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La structure est tout de suite très J4rge ma;i.s elle n'est vra.:i.ment

grossière qu'à partir de 30 aIl.
Le pH est voifP,n de 7, il baisse un peu dans 11horizon non humifère,

mais 1'UDnte dans le matériau originel jusqulà la. neutralité. La teneur en

natière orga:nique n'est pas élevée dans l'horizon de surface (moins de 5 %) et

baisse trè's rapidement vers 25 cm (1 ra). Ce fait dénote une tendanœ à llhydro­

morphie et un ralentissement des phénomènes vertiques. Ceci est confirmé· par

le C/N élevé.

Chimiquement ce sont des sols riches; bien pourvus en bases (30 à

. 40 méq.) avec des équilibres tout à fait satisfaisants. Les quantités de potas­

se rapidement échangeable sont faibles ainsi que les réserves.

Le taux de saturation est très élevé, v.oisin de 9C%.Les réserves en

bases sont elles aussi satisfaisantes. Le phosphore ass:iJ:n:i.la.ble est Ell1 très

faible quantité, alors que les réserves sont excellentes. Il faut probablement

imputer cela à un blocage provoqué par 1 t hydromorphie.

Les propriétés ch:i.tdques sont bormes et m~me excellentes sur cer­

tains points, mais il nlen est pas de mOIne pour les propriétés pllysiques.

Celles-ci sont médiocres. La structure n'est stable que dans l'ho­

rizon humifère ; la perméabilité correcte en surface, est faible en profondeur

et l!engorgementest à craindre.

Malgré ces défauts graves, il fa.ut cependant dire que la quantité

dleau utile e::rJ; importante dans' ces sola (7 %en poids mais avec une numidité

de 30 ~~ pour pf 4,2) J ceci est' d~ à une texture bien équilibrée- (moins argi-
. dans

lause et plus liJnoneuse que/J.a majorité des sols de la WIA).

2-5. Ye=:t!s~12 !l'§i!~_à_~C2u~II12n~!aÈ1~U! !!o!! ~s.2l!~! ~ ~a.2""'

~è~!! ye!'ï!~e! ;ee~ ~c~~~é!

Ces sols se situent sur les bordures NOl'd et SUd. de la LAl·!!. 10

recouv:rement sableux provient soit du Crétacé au Nord, soit du Continental

au Sud.

,
\



VERTlSOL l\RGlLEUX A RECOUVRENENT SABLEUX

TOPOGRAPHIE .: Fin de pc:mte de 0,5 à 1 %vers l'ouest

VEGETATION &l.vnne arborée à Palmiers et Antia.ris

DESCRIPTION : 23-3-66

0... 12 œJ.

(261)

12- 30 Cfl

(262)

30- 40 cm

(2~)

40-110 Q:J. ..
(264)

Horizon gris-brun (10 YB. 4/2), sableux. Pa.rticul8,ire à nuciforme
pGU d6veloppée. Ylicroporosit8 forte. Horizon très r.1ouble. Cheve­
lu racina.iro ï.rJ.portnnt. Limite distincte.

Horizon brun (10 YB. 4/2) à taches rouilles sur les racines, sa­
bleux, un peu argileux. Struc~ure à débit polyèdrique (1 à 2 en)
à cohésion faible, microporosito moyenne. Horizon l6gère~ent

cohérent. Nonbreusec racinos horizontales. L:i.rri.te gro.duelle.

Horizon boa.ucoup plus oossif brun-foncé (10 YR 4/4) à taches
noires et orangée:] tr!::z diffuses (0,5 à 1 crn.). Sablo-a.rgileux.
Débit en écailles do 4 à 5 am, cohésion ooyelLUe à l'état sec.
Porosité faible ct compacité assez forte. Sans raclllos. Limite
distincte.

Horizon bflriolé ocre et brun (10 YR5/6), petites ta.Cll0S jaunes,
noires diffuses. Quelques billes de manganèse de 1 EJJ. Sable>-aI'­
g:i.leux. Stru.ature po~quo biGn développée de 2 à 5 am et
d0but des priŒ~os. Larges fentes obliques aux fa.ces lisséos.



PROFIL HL.i\. 26

. ElCIIAill:rI~LOl! N° 261 262 263 264
, . ,

PROFONDlillJ1i Cill 0-10 15-25 30-40 80-90
"'':EJléments'grossiers 2 mm cb '0 0 O· .. 01

GRANtJLOMillTRIE (Terre fine)

.~1lrgile ~~ 4~8 6,5 15,6 26,0
" Limon fin ~& 3,8 3,0 3~5 3,8

.: ~Limon grossier % 5,6 5,6 4,9 4,3
.. :Sable fin cr' 65,7 46,1' 36.3 28,27°

,Sèble grossier % 33,0 37,0 36,9 32,4
Humidité

' of 0,7 0,4 "",,J,4, 3'.6,~ :,"11

.' ,Sg / sr .: . ' , 0,5 0,8 1,0 1,1
• ' 1 • • '

.Illi. . ,
"

;~H H
2
0 t,' Ë., J ,~.i ~' 8,0 7,6 5,7 6,7

pH KCl 6,3 6,2 4,5 5,4
CARLî.CTERES HYDRODTIJAMIQUES

Ia 0,6 1,5 3,3 1~.8
K (omjh) 24,0 4,3 6,9 3,1
pF 2,8 ~~ 6,6 5,5 9,7 14,.4
pF 4,2 0' 4,5 2,9 5,4 8,810

Eu % 2,1 2,6 4,3 5,6
X.ffiTIERE ORGAJ.1IQUE

D~t. Orge totale . ~b 2,7 1,0 1,2 1,0
li.Zote total )iO 1,3"~ 0,47 0,65 0,67
Carbone total ~b 1,58 0~59 0,67 0,6.3
C/N (M.o,totale) 11,8 12,6 10,4 9,4
l>iat. IIumiques tot. e' 2,9 1,' 1,2 0,8let;)
Acides humiques ;'[0 2,0 0,9 0,5 0,1
Acides fulviques 510 0,9 0,4 0,7 0,7

~S ECElü·'m.mA'§LES

Ca méq. 01.
5~40 1,72 3,39 5,00p

Mg méq. 0/ 1,88 1,15 1,66 1,.8810

K méq. % 0,17 0,06 0,04 O,07
Ua méq. 1~ 0.01 tr. tr. 0,05
Somme des-bases méq. % 7,46 2,93 5,09 7,00

CllPACITE D'ECHANGE még. % 6,16 4,38 10,26 10,39

SATURATION COMPLEXE AAS. % 66 50 67

ACIDE PHOSPHORIQUE

P20
5

total eJet;) 1,07 0,80 0,96 1,79

P20
5

truog 1et;) 0,03 tr, tr. tr.

....1....



PROFIL HLA 26

ECHANTILLON

1'1l0FONDEUR

FER

Fer libre

Fe2 03 total (HCl)~~'

Fer li~!e / Fer:~otal *
BASES TOTALES

cm

%
%

261

0-10

0,74
0,94

79

262

15-25

0,91

0,96

95

263

30-40

2(Z"{

2,37

96

8o-g0

3;28

3,76

87

. Ca méq.
Mg méq.
K méq•.
Na méq~ .
Somme méq.

. % 17,84
% 5,24

.% 0,63
%. 0,69

,% 24,40'

; t: .

. '..

11,32
1,50
0,~9

0,48
13,59

.. ~ .: . .

16~76
9,40
0~60
0,74

27,50

18,52
5,52
0,74
0,69

25,47
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Ilo se rencontrent our faibles pentes et sont couverts d'une saVM.e

arbustive donse qui rllp~olle le "Bush".
Très clairs en surfIlee,Us prennent en profondeur la couleur des

vertisols avec de très nombrew:lGs tache: .; celles-ci sont dues à l'engorgament

créé par l'horizon plus nrgiletrJt et plus imperméo.ble de profondeur.

Très sableU% en surface ,leur taux d'argile augmente brusquement à

des profondeurs variables. Nous avons volontaire~nt limité le recouvrement

sableux à 40 cm car lorsqu'il est supérieur, ces sols se comportant COI:IIIle des

col1uvicma peu épaisses.

teur, structure est monoparticulaire en surface, très massive au­

dessus de l'horizon plus argileux. Avec le pH nettement a.cide et la faible

perm.éa~ilité liée à une structure instable; nous avions pensé à l'horizon ,les­

sivé d~un sol salé; mais à l'analyse il n'en est rien. Il semble qu'U faille

imputer ce fait à ln terlu:t'e. La mélange ~e sable et d'orgile permet un colmar­

tage de l'horizon sans pouvoir asau:rer une structure correcte.

En dessous de 40 cm on 13. une véritable argile vertique avec parfois

les polyèdres au..d,essus des prismes.

Le pH est élevé en surfa.ce mais cela est d~ à 1 t abondance des sables

qui ne sont tamponnés que par la matière organique. Même une faible activité

biologique suffit pour remonter en surface les éléments minéra~;et saturer

le complexe. Celui-ci décro1t assez brutalement dans l'horizon à structure

massive pour remonter.à la neutrol~té dans le matériau vertiqu:e.

La. matière organique est en quantité très noyenne mais pénè1."1"El bien

(1 %à 1 mètre). Le C/N est bas ; on so trouve en effet en présence d'un sol

assez bien drainant.

Chimiquement ils sont moyennement riches. Les teneurs en' calcium et

magnésium sont correctes, mais toujours faibles sinon insuffisa.nt<..Q~<enpOtasse

et soude.

Le complexe est saturé en surface, il décr.ott jusqu'à l'horizon à

structure massive pour remonter dans l'argile vertique. Les réserves minérales

sont satisfaisantes.



Notons les fortes teneurs en phosphore totaJ., comparées aux très

faibles teneurs en phosphore assim.:ilab1e.

Physiquement ils ne sont pas remarquables. La structure est insta­

ble et très instable dans 1 1horizon oassif. La. peméabilité est médiocre ;

quant au domaine d'eau utile, il n'est guère mportant (2 %à·5 %en profon­

deur) alors qu'on aura.it pu prévoi:r une meilleure rétention d!eau. Le pF 4,2

correspond cependant à une humidité a.ssez faible.

:30) ms SOLS A SESQUIOXYDES

Ile sont à classer dans le groupe faiblement ferrll11itique • Nous

y avons distingué un sous-groupe modal, un sous-groupe à concrétions et un

sous-groupe hydromorphe.

Classification :

- Soua-01a.sse des sols ferrallitiques

- Groupe faiblement ferrallitique

- Sous-groupe modal

- Famille de.ns sédiments du Continental Terminal

- Série sols rouges argileux

sols rouges sab1o-argilcux à argilo-:.sab1eux et érodés

sols rouges sableux

sols ro~s des buttes témoins

- Famille dans colluvions du Continental. Terminal

- Série sols bruns argi1o-sab1eux à sablo-m;gi1eux

- Famille dans sédiments du Crétacé

- Série sols brtm-rouge argileux

- Sous-groupe à concrétions

- Famille dans sédiments du Crétacé

- Série sols beiges argileux

- Sous-groupe hydromorphes

- 1itlmil1e dans sédiments du Continental' Terminal'

- Série 801s beiges tachetés.



Ces sols se :rencontrent sur le plateau de Terros de Barre de Tafia

à Kpomé ainsi que sur les colluvions qui en sont issues. On en rencontre aussi

SUJ.' les terrains d'êge Crétacé qui bordent au Nord la dépression de la LAMA.

Ce sont des sols profonds où se succèdent 1eo horiz<:>ns :
1

.AI Horizon humifèro,. sableux à excellente perméabilité, structure sta.­
ble, grume1GUSe ou particu1a.ire. Cet horizon a de 10 à. 15 CCl.

A2 De 10 à 40 cm, lessivé en fer et en argile, structure particuJ..aire,
pem.éabillté supérieure à 2 cm/h.

A:B D'épaisseur très variable, argilo-sab1eux à Sab1o-a.rgileux, structu­
re ou p1utOt débit à tendance polyèdrique. C'est un hor;i.zon lessivé
en fer; la stabilité structurale et la perméabilité sont à peine
supérieures au précédent horizon. 0 •

B Horizon argileux où se fait l'accumulation du fer et de l'argile.
Structure bien développée, polyèdrique fine à angles vifs. On y
observe parfois quelques revêtements argileux; le taux de pseudo­
sable y eS~t:>~l?o~ant ; la stabilité structurale est moyenne mais
supérieure B71'ihOrizon.A2 ; la perméabilité est généralement c0m­

prise entI'e 1 et 2 cm/h.
o .,de ceUs

C Limite extrêmement progressive ; ses propriétés sont proches/du
précédEmt horizon ; la structure est cependant moins nette.

Pour taus ces sols le rapport Si. 02 / Al2 03 est inférieur à 2,1,

en règle générale proche de 2.

lES SOLS ISSlJS ID COJmNENTW, ~AL

Ils sont sous l'étroite dépendance de la topographie; les sols

les plue argileux sont sur le plateau. Quand la pente augmente on :PaSse à des

sols argilo-sab1eux et parfois même sableux; sur pente forte enfin on a déca­

page de cet horizon sableux et apparitian. Ci 'un horizon argileux qui tend à

s'indurer. C'est dans ces .!'lols tronqués qu'apparaissent les morceaux de grès

ferruginiséa. L'érosion est capable dans certains cas de déooper le profil

jusqu~aux argUes tachetées.

Cette succession de sols à texture de plus en plus sableuse à me­

sure que la pente augmente, peut aisément s'expliquer Par des phénomènes de

lessiV889 oblique. Cependant P. \f.U,LA!ME1 fait remarquer que le Continental
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devient de plus en plus grossier à mesure que 1 t on descend dans la. série. Les

deux facteurs (pente et matériau originel) jouent dans le même sens; il est

normal que le matériau le plus sableux soit le plus lessivé.

Au cours de la prospection nous avons remarqué autour des villages

de Massi ," d'Lagoo, zakpo, des buttes sur lesquelles se développent des sols

rouges apparemment identiques aux sols sur le Continental Termi.nal. Ils sont à

classer dans les sols faiblement ferrallitiques modaux, àans une série rouge

argileuse. Le problème se situe au niveau de la famille.

Pour cela nous avons cherché à caractériser le matériau originel

par l'analyae granulomètrique des sables selon la. méthode TRICART (simplifiée).

Nous avons choisi :

11 échantillons sur Terres de :Barre entre OuagbO et .Agon (a)

18 échantillons sur buttes (b)

34 échantillons sur Crétacé non concrétionné à taches (c)

22 échantillons sur Crétacé ooncrétionné (d).

l'Tous avons dressé des courbes de fréquences cumulées (courbes cumu­

lativas en échelle c.\ ). Nous avons déterminé sur ces courbes différents para­

mètres :

Médiane = 1Ir valeur de 11abscisse en 0( : .pour 10 point d l ordonnée 50%
qui sépare les graina en deux fractions égales pondéraleIœIIl;

Ecart semi-interquarlile y = 1/2 (Q3 - Q1)

Q1 1er. quartile abscisse eno(pour le point d~ordonnée 25 %
Q3 ;ème quartile abscisse eno( pour le point d!ordonnée 75 %

Sur un În0me profil îes courbes s~t très semblables si lion excepte

les 50 premiers centimètres toujours un peu remaniés. On obtient alors les

résultats suivants:

a b c d

JI
x 5,1 6,7 9,1 9,3

A 4,5 à 7,2 6,5 à 7,2 8,9 à 9,2 8,5 à 9,3

Y - 2,1 2,0 1,2 1,;x '" ..

-x =moyenne d = Intervalle de variation
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Chaque groupe de sols est homogène. On ne peut séparer les échantil­

lons Q et d qui ni ont pas de différence significative.

Les médianes des sols sur Continental présentent d'assez grosses

variations. Cet intervalle de variation n'inclue pas compl~tement les sols rou­

ges argileux des buttes, cependant, si Pon considère toutes les détormi.nations

effectuées par .R FAUCK et P. WILLAIJliE:, on s'aporçoit que Pintcrvalle de varia­

tion à l'intérieur du Continental est beaucoup plus large que celui que nous

avons défini~

P. WILLADIEl fait remarquer qu'il Y 0.

déplacement de la médiane vers des valeurs élevées de~ à mesure que l'on des­

cend dans la série.

Les courbes 0. et b se différencient des courbes c et d pax leur

foI'Iill3. Pour les premières on 0. un sédiment où toutes· les f'ra.ctions sont bien

représentées, ce qui se traduit par une courbe en "S/I ; Ilour les secondes on a

un sédiment très riche en éléments fins , ce qui se traduit par une courbe à

une seule conco.vité.

A la. loupe binocu.lo.ire les sédiments Crétacé et Continental sont

llIl!Ùogues (qunrtz su'l>-onguleux surtout). Le Crétacé est cependant très riche •

en pseudo-1imons et en petites concrétions extrêmement fragiles. Il renferme

aussi quelques minéraux ja.unes ou verts (minéraux lourds ?).

Les sables des buttes rouges semblent très proches des sables du

Continental.

sur le terrain, iloct icipocoibJo d'a.ssi!:liler les buttes rouges au

Créta.cé. Ces buttes sont en complète discordance sur le Crétacé et LtEocène

(à Dénou à 10 Km. au S-W de Don Sékoutoudjo.). Si les buttes de Dénou et de

M!1ssi sont de ~me t1ge, ce qui est très probable en ro.ison de la. similitude

du mo.tério.u , on peut affimer que le dépOt des buttes est postérieur à l'Ee­

cène. On ne peut alors les rattacher qulUJX l;!ur1inol'lts du Continental Ter:m.i.nal

qui sont les premiers dépôts non marins du Sud-Dahomey.

Ces buttes de terre rouge seraient des buttes témoins. Elles se

se seraient déposées sur l t ancienne surface d'érosion qui a précédé le d6pOt·

du deuxième terme du Continental (la présence à leurs bases de grès et de

.,.,
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concrétions proviendrait d lun remaniement du Crétacé). Ce serait un dép6t ana­

logue aux grès et galets roulés de Kpomé.

Cette surface. dtérosion est proche de la surface actuelle car on a.

la. disposition suivante :

Ce sont des sols rouges extrêmement homogènes à partir de 1 mètre.

Nous retiendrons des longues et minutieuses études menées par P.

"lILLAn-E et R. FAIJCK que ce sont des sols dérivant d~un I:ltltél.~u nyont subi

une évolution faiblement ferrll1litique à laquelle s'est progressivement substi­

tuée, au cours du temps, une évolution plus proche de la ferruginisation.

Nous n'avons pu, bien évideI!lIllènt aborder dans le cadre'de cette

étude le problène de l'alloohtonie ou de 1'1l.utoohtonie -du matériau ni celui

de la ferrallitisation qui requiert une longue suite d~observntionset d'ailaly­

ses que nepomettent/~: quelques dizaines de kJn2 de notre périmètre.

Le matériau sur lequel se développent ces sols est un mélange de

goetbito et de 1œ.olinite comme le montrent les analyses aux rayons X effectuées

par M. SLANSKY.La glbbsite nia. été déterminée qu'une seule fois.
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Signalons que, sur terres de :Barre, le rapport 8i02 / Al2 03 est..~ .
souvent inférieur à 2 (1,7 à 2 dès 40 cm de profondeur). 'c" , '" '.'

La. classification des terres de Barre ost articulée sur la terlure

à différentes profondeurs (60 cm et 120cm.).

Ce sont des sols argileux, lessivés en argile dans les horizons de

surface. Les taux de lessivage sont élevés (de l'ordre de 4 à 5), sauf' pour

certains sols colluviaux ou tronq,ués où ils sont plus faibles.

Le taux d'argile est constant en profondeur dès 60 cm, sauf pour

les sols sableux.

Ce lessivage est rarement accompagné d'une aocumulation absolue

COlD1Ile le montre les analyses granulomètriques. Cependant oetto aocumulation

est. probable car on obsorve assez souvent des faces luisantes sur les agrégats.

Les phénomènés de lessivage oblique et de décapage par ~ssellement sont cel'­

tainement très importants.

Le rapport !if/A est toujours faible. Il est inférieur à 0,2 à par­

tir do 1 mètre (moyenne de 0,1). On en trouve moins de 5 %.
Los taux de sabl6P. fiL. et grossier. sont assez variables, cepen­

dant ils semblent constants dans une .e zone à des cotes proches. Le rapport

sgj Sf est généralement compris entre 1 et 3 (avec une moyenne comprise entre

2 et 3).

Signalons enfin le très faible pourcentage de refus, sauf' dans les

sols sablo...argileux à argilo-sableux à morceaux de grès ferruginisé , situés

au début de la rupture de pente du plateau de Terres de Barre.

L'horizon humifère a une structure particula.ire à grumeleuse, qui

est à mettre en rapport avec l'act:".vité des Lombricidés et de la faune en gé- .

néral; au Nord de Ouagbo en Particulier, il existe des zones à très forte

densité de termitières œthédrales •

Dans l'horizon .A2 la structure est nettement moins bonne que dans

le précédent horizon; elle est particulaire à tendance polyèdrique.

L'horizon B d'accumulation d'argile a une structure polyèdrique

fine bien développée. Cette structure est due à la présence d'argile; ceci
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estconfimé par la. fortE} compacité à l'état soc et la grande friabilité à

l'état humide.

Il no faut pas exclure le l'Ole du fer dans la. fonnation· de cette

structure œr le taux de pseudo-sables est élevé, comme le montre un simple

examen au binoculaire.

Par la méthode BENIN, nous aVQns essayé d'exprimer cette structure.

Nous avons effeotué pour cela les détel'lIli.nll.tions de ls et de !C.

Le report de ces déterminations sur un dia.g.ra.mne an log. 10 Is et

log. 10 K nous montre q'\U3 ces sols ont une structure moyenne à bome.

La structure est bonne en surface ; il semble qu'il faille imputer

cela à l'abondance des sables grossiers et à l'action de la. matière organique•
....~----:-------
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Les taux de matière organique dépendent du passé culturaJ., CO'Jlllle

l!ont démontré les observations de P. WILLAIMEl. ns sont supérieurs à 4 %sous

forêt et décrotssent très rapidement après mise en culture.
t

L'horizon humifère nesure do 10 à 15 an. Dans l'horizon lessivé on

trouve encore la moitié du taux de l'horizon humifère ; en profondeur, à 1 m,

les taux sont souvent élevés ; il n' '::lst pas rare d l en avoir enco~ 1 %. Ceoi

est à mettre en relation avec tUle "steppisationll résultant de la mise en cul~'
. ~

re. En effet, sous forêt, la matière organique est concentrée sur 20 am.

Le rapport acide humique /acide fulvique vme entre 2 et 4.
Le rapport C/N est constant dans tous ces sols, il ost compris entm

10 et 12. Le sous-groupe hydranorphe n'est pas significativellmlt dif'férant.

La somme des bases échangeables dépend presque exclusivomant de la

sonnne calcium + magnésium. Elle varie entre 2 et 5 méq. pour 100 g. de sol.

La. teneur en bases échan8eables dépend de la teneur on matière organique car,

en surface, pour un faible taux d'argUe, cette sonnne est supérieure de 1 à

2 méq. à celle des autres horizons.

C'est une teneur moyenne polir des sols africains.

Le calcium varie de 1 à 5 méq. En surface il est toujours plus éle­

vé, 2 à 6 méq. sauf pour les sols beiges ta.chetés et les sols sablo--argiloux.

Le magnésium est voisin de 1,3 et reste très constant dâ.na tout le

profil ; (signalons que lcs valeurs que nous trouvons semblent un peu fortes

par rapport aux analyses qui ont été préoédemment effectuées).

Les teneurs en potasse sont toujours faibles : 0,15 à Tr. Cela

place les Terres de Darre parmi les sols nettement carencés en potasse. Ce

point ost d'autant plus grave que los réserves sont aussi en quantités très

faibles.

Les teneurs en sodium écha.ngoable sont variables. Cet élément est

en quantité suffisante sauf dans quelques rares cas.

Le. capacité d'échange est située entre 5 et 9 méq. pour 100 g. de

sol en surface. Elle s'abaisse entre 4 et 7 méq. en ·profondeur. Ce sont des

valeurs faibles qui s'expliquent par la nature do l'argile: kaolinite.

En surface l'augmentation de la capacité d'échange est due aux te­

neurs en matière organique car il n'y a presque pas d'argile. On voit ainsi
".
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que, ai lion veut améliorer les Terres de BaJ:Te, il faut avant tout augmenter

los teneurs en matière organique.

Ce sont des sols fortement satu.rés pour des sols ferrallitiques.

R. F.AIJCK estime que cela est d'O. à la faiblesse de la capacité d'échange. En

. effet, on a des taux de saturation voisins de 60 à 95 %en surface et de 40 à

70 %en profondeur. ctest dans l'horizon A2 lessivé que oe taux est m:i.n:imuI!1.

Le pH reflèto bien le taux de saturation. Il est en général proche

de la neutralité en surface (6 à 7) , décrott dans le "A2R ; 'l'horizon B dlae­

cumulation est peu marqué, et le pH :reste a.ux alentours de 6,5 en profondeur,

rarement en dessous de 6.

On trouve de 8 à 12 néq. de bases totales pour 100 g. de sol. Le

calcium et le magnésium sont largement dominants, en quantitéo ,2ouvent équiva­

. lentoctoua les deux. Le potassium CODlIlle nous le laissions supposer, n'est que

peu représenté: 0,5 à 1,5 méq. Le sodium est en quantité toujours satisfai­

sante, plus de 1 méq.

Les teneurs en phosphore total sont très moyennes :

0,5 à 0,7 '/ct:J • Fort heureusement ces teneurs sont bien réparties sur tout le

profil. Il n'en est·pas de m&1e du phosphore assimilable qui est en quantité

toujours fa.ible : 0,2 %0 ; on descend m~e parfois à des quantités non dosa­

bles.

3-1. Les sols rouges argileux-.------------
Cette série est largement répandue dans le SUd-Dahomey ; ctest la

série modale. Elle se situe sur le plateau, Iil&1e sur pente faible, car le drai­

nage interne est bon.

Ces sols sont recouverts dtune végétation de type fourré arbustif'.

fortement entamée par les airos culturales autour des villages.

Un horizon sablel.tll: A1, mal individualisé, de 10 à 15 cm, à forte

aotivité biologique (lombric.id6e, termites) sumonte un horizon A2, lessivé,
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d?t<paisseur moyoIUle de 40 à 50 cm, passant progressivement à un horizon argilo­

sableux, légèrement enrichi en argile _, à structure polyèdrique assez nette.;

celui-ci sa confondant pratiquement avec 1 'horizon C sous-jacent,un pGu moins

structuré.

Ce sont des sols rouges (2,5 YR 4/6 à 10 R 4/6), profonds. Les to­

neurs en argile de l'ordre de 10 %en surface augnentent jusqu~à 45 ou 50 %"
dans l'horizon d'accumu1a.tion~ L'indice de lessivage est compris entre 4 et 5.
On a souvent en~e 120 et 150 cm, une accumulation absoluo d1argile, mais pas

de véritables revêtements sur los agrégats.

Les refus sont inexistants, à l'exclusion de quelques morceam: de

C&lB.ris ; le rapport Sg /S1: esttoujours élevé ; il est toujours sup~eur à

1,'5 (moyenne 2,2). Quand sur pente le lessivage est plus poussé, on passe aux

sols rouges sablo-argilcuz et .e aux sols r01J8es sableux.

Ce sont des sols à structure assez bonne, aussi bien en surface

qu'en profondeur; la méthodo BENIN donne des valeurs proches de 2 pour l'hori­

zon :B. La perméabilité reste élevée; elle est supérieu:re à 2, saut dans l'ho­

rizon ".A2" où elle peut ba.i.sser un peu.

Le dOIllB;.ine d'eau utile, assez réduit, 3 à 4 56 en poids, est conipen-

sé par une grande capacité dl! molmge (sol profond, pénétrable par les racines).

La matière organique en surface a des taux compris entre 1 et 4 %.
Sous forêt ou fourré arbustif, celle-ci est localisée sur 10 à 15 cm. On obser­

ve, lors de la mise en culture, une "steppisation" ; la ootière organique pé­

nètre sur 50 cm ou 1 m. Celle-ci est bien humifiée : clN est compris entre 10

et 12 en surface tandis que le rapport acide huI:rlque / acide fulvique oscille

ontre 2 et 2,5 en profondeur.

Les réserves minérales sont en quantité assez peu abondante. (som­

me des bases totales inférieure à 10 méq. %en profondeur, P2 05 total infé­

rieur à 0,5 %0). Elles se caractérisent par une prédominance du calcium sur le

œgn.ésium et le potassium, (ce sont des valeurs tros correctes pour le Sud­

Dahomey).
Les bases échangeables ne sont pas en quantité très importante :

5 à 6 méq. en moyerme. Le calcium oscille entre 2 et 5 méq., le magnésium

entre 0,5 et 1 méq. %, le potassium et le sodium entre 0,4 méq. et des quantités



SOL ROUGE ARGILEUX

TOPOGMPIITE .: En haut de plateau, faible pente vers le sud.

VEGETATION .: Fourré arbustif à nombreux palmiers.

DESCRIPTION : 21-4-66

cm :

0- 15 Œn

15- 40

40-100 cm
(492)

(493)

100-300 cm

(494j

1
495
496
41J7

; Horizon brun (5 YR 4/4), un peu plus sombre sur quelques cmz
en surface, sableux un peu argileux (sables grossiers). PaJ.'ticu­
laire à faible tendance nucifome , sans cohésion; quelques gru­
meaux en surface d"O.s nux déjections de la faune, horizon meuble.
Bonne porosité. Important chevelu racinaire. Légèrement humide.
Limite distincte.

Horizon brun-rouge (5 YR 5/6), sa.b1o-a.rgi1eux. structure peu.
développée à débit po1yèdrique. Horizon meuble. Bonne porosité.
Nombreuses racines moyennes. Limite graduelle.

Horizon rouge ( 2,5 YR S/(:,), argilo-sab1eux devenant nettement
plus argileux à 60 cm. Structure bien développée po1yèdriq1.l.e
fine (0,5 à 1 cm) à bonne cohésion, porosité moyenne. Bonne
friabilité. LiInite diffuse.

: Horizon rouge ( 2,5 YR 5/6), argileux. structure bien développée
\lit peu plus large (1 am). Bonne cohésion des ngrégnts, quelques
fncas luisantes à 150 cm. Très frinblo à l'état humide. 10.' cam­
pncité eot un peu plus forte après 2 mètres, racines jusqutà 3
mètres.



PROFIL ELA 49

§Q[llJ{rII]l11! N° 491 492 493 494 495 496 497

PRO:FDlIDEJlli. cm O-IO 40-50 70-80 lOO-IIO IJO-t40 'I60-170 290-300

Elénents grossiers 2mm % 0 0 0 0 0 0

GllliJ1JLOEiDTl1IE ('l'erre fine)
, ,

c::'
.0),

,Argile If) 6,5 31,3' 40,0 45.7 50,2 54,0 47,5
Limon fin %:. 2,5 3,8 4,3 3,5 2,5 4,5 6,5

. ,Limon grossier % 1,6 '1,4 1,3 1,1 1,0 1,,3 3,3
.Sable fin % 27,1 18,4,16,1 14,7 13,5 13,6 15,5
.Sable grossier % 60,0 43,5 36,9 32,2 29,7 24,8 23,2
)~UJIlidité % 0,7· 1,4· 1,8 1,5 1,6 2,4 2,5
Sg/Sf 2,2 2,4 2,3 2,2 2,2 1,8 1,5

.P1l
IplI H

2
0 6,4 5,6 5,8 5,9 5,6 5,8 6;2

pH ICCl 6,0 5,0 5,1 5,4 5,0 5,4 5,7

CAR/l.CTERES IIYD-.13m.?.Y1TM·ITQ*UES
Is , 0,3. 1,4 2,0 2,0 2,1
K (om/h) 3,4 3,5 3,7 3,6
'P~ 2,8 % 4,3 9,9 13.2 16,4 16~7
p1 4,2 % 3,1 7,8 10,9 14,3 13,1
Eu % 1,2 2,1 2,3 2,1 3,G

MATIERE ORGANIQUE,

~fu.t. orge totale % 3,2 1,3 1,2
Azote total %0 1,56 0,75 0,70
Carbone total % 1,18 0,76 0,68
C/N(r.:r.o .. totale) 11,8 10,2 9,7
ïriat.. IIU!ll. Totale 7c;() 3,0 1,3 1,0
Ac. humiques rtc;() 1,9 0,3 0,3
Ac. f'u1viques 1c;() 1, 1 1,0 0,7

BASES ECH.AnGBABIES...~---
Ca rnéq. % 2,33 1,08 1,47 2,36 2,25
Mg méq. % 1,65 1,68 1,87 1,18 1,27
K ~ % 0,07 0,03 0,02 tr. tr.meq.
Na méq. % tr. t:r. tr. tr. tr.
Somme des bases méq. ~b 4,05 2,79 3,36 3,54 3,52

C.APAClTE~wmE méJl,. % 5,80 5,12 4,35 5,97 6,35

SAT•.-.Q..Om?~ AD.S. % 69 55 77 59 55

ACIDE PHOSPIIORIQ.UE
P20

5
total '}kJ 0,47 0,45 0,48 0,58

P205 truog ~ 0,45 0,24 0,33 0,35 0,25

..../ ....



PROFIL FILA 49

~.wrrrLLON N° 49I 492 493 494 495 496 497

PRO~IJDE.!lli. cm 0-10 40-50 70-80 roo-IJO I3û-I40 I60-I70 290-300

~1TS TOTAUX %
Perte au feu 5, 1Q, 8,96 11,25 10,44 10,68
Insoluble 80,09 40,05 21,56 25,82 18,67
Si 02 6,60,21,73 28,72 Z7 ,41 27,38
.AJ.2 03 ,5,2$ 20,78 26,40 26,10 28,39
Fe2 03 2,40 .6,72 8,64 8,00 8,72
Ti 02 0,70 ~ 1,48 1,56 1,48 1,56

si 02 / Al2 03 2,14 1,78 1,85 1,78 1,64

Si 02 / R2 03 1,72 1,58 1,64 1,61 1,48

~

Fer libre ~{, 2,18 5,63 7,22 ' 6 64 7,73, ,
Fe2 03 total (HCl) 0( 2,16 6,35 6,29 7,70 8,5770

13ASES TOTALE.S
Ca méq. c-/ 6,,14 8,44 6,72 2,00;~ 11,08
.118 méq. %' 2,60 2,98 2,20 1,16 3,88
K méq. 5~ 0,72 1,07 0,99 ,0,89 0,70
Na rnéq. c',' 1,171,131,30 1,21 1,13;0

SODE.le méq. 'id. 15,57: 11,32, 12.93 9,98 7,71
, ,

,

.. ,
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non dosables. 10. eo.rcnco on sodium n'a jo.mnis pu Otre miso en évidence.

Les to:ux de satura.tion sont a.ssoz élevés dnns toue los horizons :

plus do 70 %en surface, on profondeur ils ne descendent pas on dessous de 50 %.
Ceci se traduit po;r des plI qui se ropporchent de la neutralité on surfo.ce et

qui na sont jamo.is inférieurs à 5,5 en profondeur.

Le rapport 8i02 / lü2 03 est toujours inférieur à 2 et descend jus­

qu~à 1,6 do.ns les horizons .A2 ot B, tandis qua taux da saturation et pH restent

exceptionnellement élevés.

3-2. Les sols rouges so.b10-0.rgileux ou argi10-s0.b1eux
---------~--~------------

Très proches de la série des sols rouges argileux, ils s'en diffé­

~l1cient d'abord par leur positien dans le pa.yooge ; on les rencontre sur pente

faible de1 à 3 %; qunnd 10. pente augmente, on passe soit aux sols rouges sa­

bleux, soit aux sols rouges érodés.

Ce sont des sols très lessivés : l'indice delessivnge est supérieur

à 6 et intéresse une grande épaisseur de sol. Ces sols n'ont pas d'horizon d'ac­

cumulation absolue d'argile. Dans les horizons BouC, à 2, 50 m on arrive à

des taux compris entre 35 et 40 %. Les to:ux de limon fin restent faibles (tou­

jours inférieurs à 3 %) alors que le rapport 1f/a est lui4êoo inférieur à 0,1

en profondeur. Les sables grossiers l'emportent nettement sur les sables fins.

On a SgjSf JUpérieur à 4 en profondeur (RS 3 de P. WILLAIME).

La couleur rouge ne se développe qu'à une protondeur de 1 mètre,

alors que le lessivng6 en argile continue.

Lct:r61truCture et perméabilité sont très semblables à celles des

sols rouges argileux mois, du fait de leur forte fraction sableuse, on constate

une légère omé1ioration de leur porméo.bilité.

Nous n'a.vons pns assez de VIlleurs de pF mais nous pouvons supposer

que le dolillline d'eau utile ost restreint, d'autant qu'il est difficile d'o.voir

des apports latéraux d'eau.

Le taux de l!lO.tièro organique est faible, il est voisin de 1 %, ceci

est en accord avec une précédente observntion de P. WILLIDlE. Les taux· de ma­

tière organique aU8l1lentent avec 10. finesse du l!lO.tériau. La rapport C/N de 11



SOL ROUGE ARGILO-SABLEUX A SABLO-ARGILEUX

h1tpÊÎL HLA 24/

'roPOGRAPII:Ill .: Pente de 1 à 2 %à mi-pente

VEGETATION : Fourré arbustif

DTIJ3CRIPTION : 18-3-66

0- 15 cm : Horizon brun-gris (5 YR 4/8), sableux à nette prédom:i.na.noe do
sables grossiers. Structure non cohérente, monoparticulaire à
tendance nuciformc 1Ctl. Bonne porosité. Horizon meuble. Chevelu
:œcinaire important, quelques charbons. Limite graduelle et urù....
forme.

90-170 cm :
(243)
(244)

15- 25 0I!l : Horizon brun (5 YR 4/6), sable'LJ.X (sables grossiers). Structure
(242) peu cohérente, particulaire à. tendance nuciforme. Bonne porosité.

Moyennes racines, Limit0 graduelle et uniforme,

25- 90 cm : Horizon rouge (5 YR 4/4), sablo-argileux. structure peu nette
polyèdrique. Faible cohésion des agrégats. Porosité moyenne à
bonne. Quelques moyennes et grosses racmes. Lir.dte eraduolle
et uniforme.

Horizon r~ (2,5 YR 4/6), sablo-a.rgileux, Strn.cture fondue
polyèdrique (0,5-1om)assez stable. Horizon cohéœnt surtout à
partir de 1 mètre, porosité moyenne à bonne. Quelques petites
racines,



PROFIL HLA. 24

ECHANTILLON" N° 241 242 243 244 245=
PROFONDEUR cm 0-10 15-25 40-50 90-100 160-170
Elémentn grossiers 2 mm. et 0 0 0 0 070

GBANULONEJTRIE (Terre fine)

Argile % 1,0 10,5 11,5 Z7,5 30,5
Limon fin % 1,7 1,2 2,5 1,5 2,5
Limon grossier % 1,4 1,0 1,3 1,4 1,6
Sable fin % 10,2 14,1 18,8 14,4 11,8
Sable grossier % 72,9 72,4 63,1 53,6 51,7
Humidité % 0,6 0,7 0,3 0,6 0;8
SgjSf 4,0 5,1 3,4 3,7 4,:5

],JI

pH H
2
0 6,1 6,4 6,2 5,5 5,1

pH KCl 5,4 5,5 5,2 4,5 4;6
CAR/l"CTERES HYDRODYNAMIQUES

Is 0,3 0,6 2,3
K (om/h) 3,7 2~0 2,6 5,3 4,0
pF 2,8 % 3,3 3,9
pF 4,2 % 2,4 2,7
Eu 0/ 0,9 1,2/0

MATIERE ORGANIQ.UE

M. orge totale % 0,9 0,3
Azote total r~ 0,40 0,17
Carbone total % 0,50 0,18
c/N (1.1.0. totale) 12,0 10,9
Mat. Humiques toto 1~ 0,9 0,3
Aoides humiques f~ 0,7 0,2
Acides Fulviques rftJ 0,2 0,1

BASmS ECHATf.9E@~§.

Ca méq. crI 1,35 0,75 0,80 0,95 1,03/0

Mg méq. C'~ 0,90 0,60 0,70 1,00 1,451

K méq. % tr. 0,05 0,05 tr. 0,22
Na méq. % 0,05 0,05 tr. 0,05 tr.
Somme des bases méq. % 2,30 1,45 1,55 2,00 2,70

AQIDE PHOSPHORIQ.UE

P205 total rf~ 0,15 0,13
P20

5
truog ~ 0,03 tr. 0,02 0,05

Œ
Fer libre % 0,89 1,79 2,95
Fe2 03 total (HC1)~,(' % 1,05 2,19 3,72
Fer libre Ifer total-l<- 84 78 79



à 13 est identique à. celui des Terres de Bn::re.

Le lessiva.ge se tra.duit aussi par une plus grande pauv.roté en élé­

ments échangeables. La capacité d'échange n'excède pas 3 méq. Le potassium

est toujours en quantité excessivemont faible. 10 phosphore assimilable n'est

gllère représenté.

Ces sols se singularisent aussi par certaines valeurs de pII un peu

plus aoidas (certaines valeurs sont mOmo anormalement acides : pH 5).

3-3. Los sols rougr::s argilo-sableux érodés-------------------
Bien que ne constituant pas une série pédologique, nous los avons

cartographiés en raison de leurs caractéristiques très particulières et de

leur développement.

Co sont des sols très susceptibles à l'érosion après défriche, un

~rEJ€O ost capable de mettre à nu l'argile tachetée qui s'indure très vite.

Sous couvert; dense, 10 <16~poge est réduit. On a un sol de 10 ou 20 œ. ra­

CO'tIV'rant un horizon d'argile tachetée qui lui oor~ dv rochCAOèro.

En surface on obs.ervo de place en plaœ de gros morceaux do grès

forruginisé que l'on rencontre dans tout le profil. Les racines sont loca­

lisées dans ces 20 an et prospectent J:l terrè GUr moins d 'un mè~.

Ils sont fort peu représentés on ne les rencontre qu l au-dessus

des sols érodés ou sur pente fort(., quand ces derniers n'ont pas été déca­

pés.

On a un profll analogue au précédent, cependant, le lessivage in­

téresse une plus grande épaisseur de sol (peut-être le matériau ost-ll plus

sableux).

Ils jouissent de bonnes qualités physiques, conjuguées à. des qua­

lités chimiques très acceptables.

En effet la méthode BENIN d'évaluation de la structure les place



12- 35 cm
(212)

35-100 cm
(213)

SOL ROUGE ARGIU>-SABLEUX PHASE ERODEE

IPAOFIL JiLA 217

TOPOGRAPHIE 1 Haut d'une forte ponte

VEGETATIOn .: Fourré arbustif donse

DESCRIPTIOn : 18-3-66

0- 12 cm : Horizon brun-gris ( 5 YR 4/0), SIlblo-argileux. structure grenue
bien développée (1 cm) assez stable. Porosité moyenne. Forte ae-

(211) tivité ro.cinn.iro. Quelques morceaux de grès ferrugll1cux de 1 à
2 cm, à cassure violette et à grain fin. L:i.I;ri.te distincte ot

. uniforme.

: HOl"izon brun (2,5 YR 5/6), argilo-sablouz. structure bien déve­
loppée polyècb:'i.qua. Les agrégats assez stables possèdent dos
faces luisantes. Porosité moyenne à faible. Racines moyonnes,
morceaux de grès. Limite graduelle et unifoma.

: Horizon tacheté brun (2,5 YR 5/6), nombreuses petites taohes
beiges et grises diffuses, argilo-sableux .. structure bien déve­
loppée polyèdriquo stable. Nombreux morceaux de grès ferrug:l.neux
de 2 à 5 cm. Bon enracinement, légèrement humide.



.PROFIL ELA 21

EQEN1TILLOU N° 211 212 213

PROFONDEUR . cm 0-10 10-20· . 90-100
Eléments grossiers 2 mm % 3 9 14

.. GJWlliLOHETRJ! (Terre fine)

Argile Co! 24,5 .34,0 21,0/0

Limon fin % 4,2 3~5 5,8
Limon grossier % 2,8 3,1 5.2
Sable fin % 26,5 25,3 . 26,3
Sable grossier % 39,9 32,4, ' 40,0

. ·Humi.dité % 1,0 0,9. 0,6
';, SgjSf 1,5 1,2.. 1,5
'·.l·Et 1 . ',;' '

-
pH li ° 7,0 6,1 5,8

2
pH KCl 6,2 5,2 4,7

CARACTERES HYDRODYNJillIIQ.~.S

Is 0,9 1,7 0,9
K (cm/h)

%
3,1 9,1 3,4

pF 2,8 10,9 12,0 10,3
pF 4,2 % 7,0 9,2 8,6
Eu % 3,8 2,8 1~7

l'iATIERE ORGANIQUE

~Jat. orge totale ~ 2,7 2,4 0,91

Azote total %0 2,30 0,88 0,32
Carbone total % 2,76 1,38 0,50
clN (M.o.totale) 12,0 15,7 15,6
!-Jat9 Humiques totale r~ 4,2 2,9 0,5
Âcides humiques rtco 2,6 1,3
Acides fulviques rte 1,6 1,6

BASES Epa'1GEABIES

Ca I!léq. % 6,47 2,58 0,72
},rg méq. 5~ 1,35 0,62 0,06
K méq. % 0,10 0,03 0,02
Na méq. % 0,03 0,03 0,06
Some des bases méq. (;1 7,95 3,26 0,86/0

CAPACITE DIEQJ3NiGE még. % 8,00 5,78 3,19
,ê1I:RJ];lATI0N COMPLEXE AnS. % 99 56 26

ACIDE. PHOSPHORIQUE

P20
5

total 1co 1.87 1,76. 1,28

P20r; truog ~ 0,05 0,02 0,02

...•/ ....
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PROFIL HLA 21

E.CHANrILWN N° 211 212 213

PROFŒIDEUR cm 0-10 10-20 90-100

~

Fer libre % 3,62 6,00 8,77
Fe2 03 total (RC1)* % 3,22 4,8/1- 6,10

}3.ASIDS TOTALES

Ca méq. '. % 3,06
I~ méq. % 0,54
K méq. % 0,34
Na méq. % 0,57
Somme méq. % 4,51

.. . ~.

. ~ .
... •• , l'

• '. t .



SOL ROUGE SABLEUX

bJiO:iIk ï@J7
TOPOGRP.PHIE .: Mi-pente sur 'lllle pente de 4 % vers le nord

VEGEn'ATION .: Sous teckeraie

DESCRIPTION: 3-3-66

Litière de feuilles de teck posée sur le sol

0- 20 cm : Horizon grio rougeâtre, légèrement humifère, sableux. Structure
(11 ) monoparticulaire à tendance nuciforme peu développée. Bomle po-

. rosité. Limite graduelle.

20- 50 Olll : Horizon rouge, sableux à peine argileux. structure peu développée
(12) monoparticulaire. Légère cohésion, bonne porosité. Nombreuses

. raoines. Limite graduelle.

50-150 cm : Horizon rouge, argilo-sableux. Structure fondue polyèdrique (0,5
(13) à 1 cm) devenant moyennement cohérente vers 70 cm. Bonne porooité.
(14) Nombreuses racines.



PROFIL ELA 1

EQ1!A.'NXCLWP no 11 12 l' . 14' 15.. ,

." ' J?]lOFONDEOR ' cm 0.:.4- 15-25 45-55 80-100 ,140-150
Elénents grossiers 2 mm % 1 0 1 ° °GR1ururoMET~ (Terre fine)

'Argile' c:/ 6,8 4,5 8,5 22~0 25;0p

"Limon fin \ ' of 3' 5 1,8 2,0 2;0 1t71° ,
' .. Limon grossier ' % ' 3,4 2;4 '2,6 1,9 2,1,

Sable fin ci 46,7 38,3 33,8 25,5 23,21'0

Sable grossier 16 37,"r 51,5 51,3 47,1· '·45,8
Humidité 'Î 0,8 0~3 0,4 0,9 , 1f 1
Sg/ sr :

1

0,8 1,3 1,5 1 8' 2,0,.
Pli i·· : 1

t :~":I ': i "t.: ~ ~

pH~O 7,2 6,4 5,9 , 5t5 ' 5,8
pH KCl 6,3 5,8 L~,9 4,7 5,4

.CARf.LqrEREs HYDRODYNAMIQ.UES

Is 0,2 0,6 0,7 1~6 1,7
K (OJiVh) 5,1 1,9 2,5 3,3 3,5
pF 2,8 % 5,4 2,5 3,5 6,7 8,0
pF 4,2 % 5,3 1,7 2,5 5,2 5.41

El1 % 0,1 0,8 1,0 1,5 ?,6
~oo;L;Fl!@ ORGANI9.UJE

Mat. orge totale % 5,6 1,0 1,0 1,0
Azote total %0 2,56 0,42 0,41 0,50
Carbone total % 3,22 0,58 0,58 0,56
cjh (Mat. o. totale) 12,6 13,8 14,1 11,2
Mat. Humiques tot. 1.:.0 5,2 1,0 0,6 0,6
Acides Humiques ~ 3,7 0,5
Aoides Fulviques %0 1,5 'O,S

B1lSElS ECHANGEABIES

Ca méq. % 5;57 1,23 0,72 1,30 2,'96
Mg méq. % 1,64 0,09 0,17 0,15 0,.26
K méq. crt. 0,10 0,01 0,01 0,01 0,011°

Na méq. d 0,07 0,01 0,03 0,03 0,071°

Somme des bases méq. % 7,38 1,34 0,93 1,49 3;30
CAPAC1TE D'ECHANGE még,_ % 7,29 2,66 2,35 3,25 tr,53

§ATUR.ATI0U cœœŒŒ MS. % 50 39 45 73

ApIDE PHOSPHORIQ.UE

P20
5

total %0 1,03 0,48 0,90 1,01

P20
S

truog fée 0,11 0,02 0,05 0,01

..../ ....



, i

PROFIL HLA 1

ECHANTILLON NO 11 12 13 14 15

PRQFONDEUR cm Q-4 15-25 45-55 800-100 1~150...- ..

~

Fer libre "/0 1,49 1,17 2,59 1,84- 3;26
Fe2 03 total (Hèl)-J{- % 2,10 1,24 2,91 5,55 5,82

Fer lib~e / Fer)otal* % 71 94 89 33 56
BASES TOTALES

Ca méq. % 4,62
Mg méq. d 0,5610

K méq.
~

1,01
Na méq,. 0,91
Somme méq. % 7,10

'. '

. . ~
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pami les sols très bien à bien structurés ; ceci est en rapport avec une bonne

perméabilité induite paI' une texture sableuse.

Ils n'ont qu'un faible pouvoir de rétention d'eau et seraiont inca­

pablos d'alÏJ!Lenter en eau la plante s'il n'y avait pas d!apport oblique.

MaJ.gré leur faiblo taux d 1argile, ils sont bien pourvus en ma.tière

organique : 3 à 6 '/0, avec un C/N oscillant entre 12 et 14, et un rapport acide

humique/aCide fulvique supérieur à 1,5.

Chi.miqUGmant, ce sont des sols assez riches. Du fait de leur taux de

matière organique, le rapport T/argile dans lIhorizon do surface, cst élevé.

En profondour la. somme des bases échangeables baisse mais remonte dès 120 ou

130 cm. On passe ainsi de 5 en surface à 1 dans l'horizon lessivé, pour rem0n­

ter à 3 ou 4 dans l'horizon B • Le potassium est toujours en quantité :inDu:f'fi­

sante:. Cette différence avec les sols argilo-sableux de pontes ,apparemment

moins lossivés, s'explique par des apports obliques (on est dans une première

zone do sources intemîttentes) ; on retrouvera co phénomène pour les sols 001­

luviaux.

Les teneurs en phosphore total sont très acceptables et celles en

phosphore assimilable sont bonnes dans l'horizon 1n:Imifèroé

Dans cet horizon on obtient des pH proches au légèrement supérieurs

à 7, dans 1 'horizon lessivé ils descendent exceptionnellement à 5 mais remon­

tent à 6 dans 1 'horizon d'accumulation. Ceci est en accord avec un taux de S&­

turation minimum entre 40 et 100 CIn.

Ces bu.ttes se situent au Nord de la zone prospectée, S\U' de pGtites

croupes qui supportent une végétation identique au fourré m;bustif du Sud

(cœo tapis herbacé).

Un horizon humï.fère de 10 à 15 cm mal individualisé, passant à un

horizon lessivé en argile, surmonte un horizon rouge d'a.ccumulation assez net­

te en fer et en argile. Cet horizon B est assez compact,mais humide 10. struc­

ture y est bien développée et friable. Au-delà de 1,20 m, on passa très pro­

gressivement à un horizon à débit po~èdrique où 10. compacité est assez forte.
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Ces sols sont rCJU8es (10 R 4/6), profonds, so.ns tD.che ni concrétion.

Les refus sont nuls.

Ce sont des sols lessivés en nrgile, à acCUIIIU1.a.tion absolue de 5 à

6 %. L'indice de lessivo.ge : horizon le plus argileux /horizon le moins o.rgi­

lcux, est voisin de 5 ; on passe de 7 à 35 %contre 30 %cù:lns le mtériau ori­

ginel. Il seob1e qu'il y o.:i.t quelques re~temants argileux sur les agrégats.

Le rapport SgjSf est peu différent de 0,7 ; ce scro.:i.t d!a.près P.

WILLAD1E, des RS 1. Le -rolL'!: dtl limon fin reste fo.ible.

La structure est bonne à IJOyenne ; 1 'horizon d!acCUIiIlÙlltion est

même un peu plus stable que dans les sols rouges argileux du plateau. Cela est

d11 à une légère acCUI!IlÜa.tion absolue du fer; 10. majeure portie de ce fer est

sous forme ulibre". Les voleurs de perméabilité sont élevées dans los horizons

A et B. Elles ne baissent qu'après l'horizon d'acC'lEIUlation pour se sta.biliser

à dos valeurs très satisfaisantes ( 3 à 3,5 em/h).

Ces sols sur "buttes" ont pour camctéristique générale leur doma:i.­

no très étroit d'eau utile théorique: 2 à 3 %en poids, sans possibilité d'ap­

port par une nappe, IDD.is le· volume de terre accessible aux racines est très

important.

La. matière organique est en quantité faible, car ce sont des sols

très cultivés: on 0. des taux de 1,5 à 2 %en surface qui se maintiennent à

2 %à 80 cm. La rapport CIN oscille entre 10 et 12,5.

Les réserves minéroles sont assez importantes : 10 à 25 méq. pour

100 g. de terre,; le calcium représente 50 à 80 %, le magnésium 20 à 30 %et

le potassium et sodium 10 %. Cependant los bases échangeables sont en quantité

bien moindre : calcium et magnésium, en quantités équivalentes, représentent

3 méq., tandis qu'il y a carence en potassium en dehors de l'horizon humifère.

Les rapports cations monovalents lcations bivalents sont très déséquilib~s.

Les tauxl de saturation, élevés dans l'horizon de surface, baissent

dans les horizons non humi.:fèros. On a.rr:i..ve ainsi à des pH voisins do 5,5. QE!.p.s

le matériau originel.

Le rapport Si 02/ Al2 03 est proche de 2.



SOL ROUGE ARGILEUX SUR BUTrES

TOPOGRAPHIE .: Sommet d'une butte

VEGETATION : Fourré arbustif peu dense et palmeraie naturelle

DESCRIPTION : 18-4-66

0- 25 cm : Horizon brun foncé (7,5 YR 5/4), sableux. Structure faiblement
développée particula.ire à nuciforme. Très faible cohésion des

(411) agrégats. Bonne porosité. Légèrement humide. Important chevelu
racinaire. Limite graduelle et uniforme.

25- 45 cm : Horizon plus rouge ( 5 YR 5/6), sablo-argileux. structure moyen-
(412) nement développée nuciforme puis polyèdrique émoussée. cohésion

moyenne, bonne porosité, bonne friabilité. Chevelu racinaire
et moyennes racines. Limite distincte et uniforme.

45-120 cm : Horizon rouge brique (IO R 4/6), argilo-sableux. Shucturo fon­
due polyèdrique (0,5 à 1 cm). Cohésion forte, compacité élevée,

(413) porosité moyenne. Quelques racines verticales. Présence do rares
taches plus rouges et de quelques concrétions noires très :f'r:i.a.-

. bles. Limite dif:f'uaa.

120-240 cm : Horizon rouge (IO R 4/6), argileux. structuro fondue polyèdrique
(414j (1 à 3 cm). Cohésion forte, très forte compacité, queJ.';1ues fia-
(415 sures verticales , porosité moyenne. Les racines sont re.ros au-
(416 delà de 130 cm.
(417



PROFIL ELA 41

. ECHAi\ITILLOU N°" 411 412, 413 4·14 .415 ,~16 417

PROFONDEUR cm,O-104Q..50 70-.00 330-140 160-110 190-200 .t5Q-260

Eléments grossiers 2 mm % 0 .LO 0 ° 0 0 0
, ~

Q..R&.1ULOI1ETRIE (T~rre fine)
r

.' , ..
-, Argile c:f 7,3 :26,8 38,5 35,3 32;8 ' 33,0 30,870 •

Limon fin %. 1,5 ' 2,3 2,5 2,3 3,8 ' , 3,3 3,3
Limon grossiin.' -,

c.,
4,5 3,0 2,9 2;5 4,0,' :'.4,2 4,8li).

Sable fin ft:: 53,8 ,30,8 28,8 29,4 32,2, .: 32,6 32,8
, , Sable grossier',: 'rÉ. 24,7 28,2 26,3;'';'.,26,2 25,2'c '1) 31,9 34,3

Humidité ' ",: .. .% 0,4 .. 1,7 2,3 2,0 1,.8 "1,7 1,8
, \ ' SgjSf 0,6 1,1 0,9 1,0 ,0,8., .. 0 8 0,8, ,

Pl! ' ' "..... ". , .. ,'" •. ; '" .•!,.... ~.:.

.... pH H
2
0 :h;!: ,', :. 6,1 5,2 5,4 5,7 56," ,,'. 5,6 5,6,f

: -
pH KCl ' '5,3. 4,5 4,7 5,4 5,4 ' 5,1 4,8

CARACTERES HYD~O~YNMrrg,UES .
. ...

la 1,0 1,6 1,5 2~4 2,3
K (cm/h) 2,5 5~2 5,3 3,8 ...... ),4
pF 2,8 " : ,'% 3,8 ~ 11,1 14,1 11 6 11,5,
pF 4,2 % 2,3 ,8,3 11,3 ,8,9 9,2
Eu. r~ 1,5 ' . 2,8 2,8 2,7 2,3

MATlERE ORGANIQpE

:f.1a.t. orge totale % 1,4 1,2 1,0
Azote total 1dJ 0,80 0,59 0,59
Carbone total ~{, 0,81 0,72 0,61
c;lr (M.a.totale) 10,1 12,2 10,4
IlIat. Humiques tot. ~~ 1~8 1,2 1,0
Acides Humiques <j'dJ 1.3 0,1 0,1
Acides Fulviques ~{ù 0,5 1,1 0,9

B.ASES ECIIANGEAl!LES

Ca I:léq. % 1,09 0,97 1,60 1,81 1,50
~rg 'méq. % 2,07 1,99 2,02 1,51 1,30
K méq. % 0,10 0,03 0,05 0,02 0,01
Na méq. 0'/ tr. tr. tr. tr. tr./0

SOI!lille des bases méq. % 3,26 2,99 3,67 3,34 2,81

CAPACITE D'EgHANGE még. % 3,57 5,62 7,00 11,62 5,07

,[ATURATION CQIllPLEiŒ ilDS. % 91 53 47 2B 55

ACIDE PHOspHORIQUE

P205 total ~ 0,46 0,34 0,41 0,36 0,40

P205 truog f'co 0,02 0,01 tr. tr. 0,02

..../ ..•.



PROFIL ELA 41

" . ECHANTILLoN N° 411 412 413 414 415 416 417

'PROro~troîf i' ; .. . cm 0-10 40-50 70-00 130-140 160-170 190-200 250-260

ELEMENTS TOTAUX %
Perte au feu 2,58 6,86 9,16 6;55 7,06
Insoluble . fJl.oo 55,08 37,03 51,50 47,06
Si 02 4.93' 17,00 24,62 19,01 20,64
Al203 3,11. 14,34 20,84 15,86 17,33
Ti 02 1,12,1,20 1,04 O,~ 1,12
Fe20j ~:~~' .~:6f ~:6?

6,
~:6~Si 02 'Al2 03 2;

Si 02/ R2 03 1,93 1,71 1,75 1,74 1,72

BASES TOTALES
ca méq•. % 17,76 7,00 7,20 5,08 5,04
Mg méq. ct.. 2,58 2,90 2~24 4,40 1,5470
K méq. % 0,58 0,90 1,11 0,92 0,89
Na méq.

~
1,15 1,13 1,17 1,17 1,26

Somme méq. 22,07 11.93 11,72 11,57 8,73

m-
Fer libre %: 1,43 4,62 6,05 4,03 5,54
Fe2 03 total (rrCl)* % 1,55 5,17 6,86 5,60 6,27
Fel' libre/ F~ total * % 92 89 88 72 88

.....' .
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3-6. Les sols bruns argilo-sableux à la.blo-arglleux colluviaux
----------------------------~

Ce sont des sols qûi se développent sous la rupttu'o de pente du

plateau d'~ Continental Terminal. On a étalement d'un matériau complexe sur

les argiles verliques de l'Eocène. Ce recouvrement est peu épais, il ne dépaso­

se pas 7 III à 8 m, comm.e le montrent les puits de recherche des Phosphates.

Ces sols sont erlirêmement hétérogènes, vertiœlement et horizon­

talement, on a doux types enrênes :

- Sols beiges clairs, sableux sur 1,5 m

- Sols brun-rouge, argileux

On observe la succession d'horizons :

A1 : horizon humifère, sableux lessivé en argile, de 10 am •

A2 : horizon d'épaisseur très variable, 5 cm à 60 ail, lessivé en fer et en
argile, à structure Particu1aire.

B : horizon à texture plus argileuse, brun, souvent à tacœs.

L'horizon de surface renf'eme souvent un peu de œloaire actif,

qui ne pout provenir que du matériau sous-jacent, soit par remontée biotique,

soit par l'action conjuguée de la nappe et de la faune.

Les taux et les caractéristiques de la matière organique sont très
semblables à ceux des sols rouges argileux. Quand les taux de carbonate augmen­

tent, on obtient un autre type de matière organique, beaucoup plus stable. Les

taux oscillent entre 1 et 3 %, avec des C/N de 10,5 à 13 et un rapport acide

humique /acide fulvique de 2 à 5 ; c'est donc une ootière organique bien év0­

luée. LIaction de la faune semble ~tre très importante ; on a en offet sOUS

jachère, un horizon de turricules de 1 à 2 cm qui tranche clûmiquement sur le

reste du profil. Ce sorit des sola bien à moyennement structurés, médiocrement
de stabilité

perméables. L' indice/structu.zo. Je varie de 2 à 3 dans l'horizon B, tandis que la

perméabilité est un peu supérieure à 2cm/h. Ces valeurs faibles de peméabilité

s~observent sur tous les -sols très sableux riches en sable fin.. Cette valeur

marque un m:inimu,m dans l'horizon lessivé.

La quantité d ~ eau utile est assez bonne : 6 %da.."lS l'horizon B,

avec 45 %d'artiile. L' eau pouvant ~tre mise à la disposition des plantes est



COLLUVIONS DE TERRES DE BARRE

ftROFIL ÈLA if5I
TOPOGRAPHIE t E~.: d ·;.ISOUS de la rupture do pente des Te~res do Barro sur faible

VEGETATION : Jachère arbustive jeune, lT:Lplocü:wton,Ficus.

DESCRIPTION : 18-3-66

0- 15 cm : Horizon gris-brun (lO R 2/2), sablo-argileux. Structure grenue
(1 cm) SU.!' les deux premiers centimètres, puis nuciforme bien

(201) développée et assez stable. Horizon meuble, excellente porosité.
Chevelu racinaire iBportant, débris de ca:n.aris. Linite graduelle
et uniformo.

15- 30 om : Horizon brun plus rouge (7, 5 YR 4/4). sableux faiblement argileux.
Structure peu développée parliculaire à polyèdrique. Faible co-

(202) hésion,bonne porosité. Horizon meuble. Chevelu racinaire impor-
. tant. Limite distincte et uniforme.

30- ~(' 'JIll : Horizon brun-rouge (5 IR 4/4), sablo-argileux. Structure moyen­
nement déwloppée, particulaire à polyèdrique. Peu cohérent,

(203) bonne porosité. Horizon meuble. Très importante activité raci­
naire. Limite graduelle et uniforme.

60-120 cm : Horizon brun (5 YR 4/8), rares taches beiges diffuses de 1 omo
structure fondue polyèd:ri.que fine. Assez bozme cohésion des

(204) agrégats. Horizon à. cohésion assez forte, porosité moyenne.
Grosses et moyennes racines.



PROFIL ELA. 20

pCHANTILLON N° 201 202 203 204
PROFONDEUR cm. 0-10 20-30 5()..60 90-100,. .
Eléments grossiers 2 mm 0"6 1 0 0 01

,GRANULOMETRIE (Terre fine)
Argile % 18,2 12,0 34,3 44,8
Limon fin % 7,0 1,5 :".~!~ "

4,5
Limon grossier % 3,9 1,3 2,8, ,

'Sable fin % 38,0 25;3 22,5 19,0
Sable grossier % 31,5 59,7 35,6 Z7t 5
liumidité % 1,7 0,4 1,.5 2.1
Sgjaf 0,8 2,3 1 6 1,4,

<.PH.
pH H20 8,0 8,3 7,8 7,8

pH KCl 6,4 6,3 6,2 6,1
C.t\RACTERES HYDRODYNMITQ.UES

Is 0,4 1,1 2~3 2,4
K (cm./h) 6~0 1,8 1,9 2,3
pF 2,8 "f 14,8 5,0 13,0 16,91°
pl!' 4,2

~
9,2 3,2 8,5 11,0

Eu 5,6 1,8 4,5 5,9
l·IATIEBE ORGA.lITQJJE

l·Tat. orge totale 9,2 1,1 1,2 1,0
Azote total 4,96 0,49 0,82 0,61
Carbone total . 5,31 0,65 0,.71 0,63
clN (M.o.t.) 10,7 13,2 8,6 10,4
~1at. Humiques tot. 11?7 1,0 1,0 0,7
Acides Humiques 9,~ 0,4
Acides fUlviques 2,5 0,6

BASES EÇlMNGEABij5.§.

Ca méq. 16,84 0,57 4,63 4,97
Mg méq. 3,20 0,71 1,73 2,03
K méq. 1,09 0,08 0,04 0,03
Na méq. 0,15 0,03 0,06 0,04
Somme des bases méq. 21,28 1,39 6,46 7,07

CAPACITE D'ECHANGE még. 17,92 2,64 6,07 9,08

SATURATION COMP].EXE ADS,. 77
!.CIDE PHOSPHORIQUE

P205 total 0,26 0,21 0,10

P20
5

truog 0,02 tr. 0,01 0,01

..../ ....



PROFIL HLA 20

ECHA:NTILLON N° 201 202 203 204
.. ~OFONDEUR am 0-10 20-30 50-60 90-100

,
.~

FfJ2o;totll1 (BOl) % 4,64 2,10 4,89 5,12

J1ASES TOTAŒS

Cu méq. % 16,52
Hg méq•. % 3,36,
K méq.· % 0,43

~ "!.
Na méq•

~
0,65..

SOnJille méq. 20,96

. .
" ..

. ... ... ... ~- . . . ..-



très élevée si lion tient compte du fait que ces sols jouissant d~un apport

d'eau en provenance du plateau (ligne d.e sources à la base du Continental

Tenninal).

Chimiquement, ce sont des sols sans a.ucune unité. La richesse chi­

mique varie très :rapidEment d'un profil à l'autre. On a toujours un horizon

humifère très bien pourvu, suivi d'un horizon lessivé eX'ér&:ncmont pauvre. Les
i

réserves sont tout à fait comparables à celles des sols rouges argileux.

3-7. Les sols beiges tachetés-- - - --- - - - - --
Ces sols sc rencontrent da.ns les dépressions et marigots ainsi que

dans quelques cuvettes fèrmées de 1 ou 2 ha (non œrtographiées) sur le pla­

teau d'.ALLADA entre Ouagbo et Akpé.

Ce sont des profils assez différenciés '. Les taux d!argile compris

entre 10 et 20 %en surface, atteignent 40 %à 40 cm et peuvent augmenter jus­

qu?à 50 %vers 1 mètre. Ces sols voient de grosses variations dans le rapport

Sgj~ dans le profil.

Malgré la forte tenour en éléments fins de l'horizon d! acCUIilUlation,

10. structure reste friable et le drainage satisfaisant. La perméabilité est

supérieure à. 3 co./h jusqJ.'à plus d'un mètre. L'hydromorphie est surtout due

à des conditions topographiques particulières qui provoquent un engorgement

temporaire.

10. matière organique est assez mal dé.composée : le C/U est souvent

supérieur à 14 avec des rapports acide lnnnique/acide f'ulvique proohes de 1.

Les propriétés chimiques sont voisines de oelles dos sols rO'UgCs ;

10. carence en potassiuo échangeable est toujours nette en dehors de l'horizon

humifère (0,05 méq. 50 où les teneurs en phosphore assimilable et total sont

très médiocres (elles sont respectivement inférieures à. 0,1 et 0,;; %).

Le pH est plus acide que dans les sols rouges. Quand l'hydromorphic

est bien marquée,on obtient des pH voisins de 5 en surface.

Les différenoes de oouleur ne sont pas dues à une variation qU!lIl­

'titative des hydroxydes de fer comme le montrent les résu.ltats analytiques.



SOL BEIGE TACHETE

fpROfJ-L ELA 52/
TOPOGR1JJIIIE Sur une pente faible de 1 %descendD.nt vers le marigot

VEGETATION' : Fo'lUTé arbustif à palmiers

DESCRIPTION: 24-6-66

0- 20 cm : Horizon gris-brun. so.bleux très légèrement argileux. structure
(531) monopartieu1airo à grumeleuse peu développée. Bonne porosité.

NOI!lbre~es raciJ.1.cs. Limite graduelle.

20- 70 cm : jlor:Lzcr.~ faiblement rouge (7,5 YR 6/8), quelques taches
(532) ocrcs,diffusos,de 1 am. Argilo-so.bleux devenont' argileux vers

40 cm. structure polyèdrique bien développée (0,5-1 am) ~ Très
friable. Nombreuses racines. Limite graduelle.

70-120 cm : Horizon beige-rouge plus clair avec très nombreuses taches ocre-
(533) rouge ou beige clair aux contours diffus. Argileux. structure

:;) moyennement développée polyèdrique. Porosité réduite, compacité
élevée. Légèrement humide. Rares racines. Li.mito graduelle. .

120-200 am : Horion tachoté à taches nettes, rouilles, ocres ou beiges de 1
(534) à 2 cm. 1l.rgileux. structure polyèdrique moyennement développée

Porosité faible. Humide, très friable.



PROFIL FILA 53

ECHANTILWN N° 531 532 533 534
PROroNDEqR am 0-10 30-50 90-105 . 145-165
Eléments grossiers 2 mm ot.. O' 0 0 010

GJWWLOMIDTRIE (Terre fine)

.ArgUe % 19,0 40,7 59,5 48,5
I4Jnon fin % 3,0 2,5 5,0 .. 4,0
Limon grossier % 1,6 1,6 2t O . '5,0
Sable fin % 20,6 14,2 7,7 13.•3

· sable gTOssier ~b 52,4 38,6 20,5 " 20,5
SgjSf 2,6 2,7 2,7 1~5

.Pl! ..
· pH·H2O 4,7 5~5 5,.4· . 5,8

pH KCl 4,2 4,4 4,5 4,7
C;ARACTl!i@S HYDRODYNAMIQUES

ls 0,5 1,9 2,0 1,8
K (OlÏ1/h)

%
4,8 3,6 5~2

· pF 2,8 9,8 14,2 20,6
pP 4,2 % 6,5 11 ,1 16,0 17,6
Eu % 3,3 3,1 3,0

MATJERE ORGANlClJE

Iriat. org. totale % 3,4 1,2
Azote total fdJ 1,27 0,69
Carbone total % 1,40 0,70
C/N (M.o.totale)

%0
11,2 9,7

Mat. Humiques tot. 2,1 1,5
Aoides Humiques 1GO 1,0 0,6
Acides Fulviques 7kl 1,1 0,9

RASES ECHANGE/lwB§

Ca méq. 7b 1,25 1,50 1,65 2,15
l-Ig méq. % 1,45 1,35 2,10 1,40
K méq. % 0,15 0,05 tr. 0,05
Na méq. % tr. tr. tr. 0,05
Somme des bases méq. % 2,85 2,90 3,75 3,65

;\emE. ?,!IDSPHORIQUE

P
2
0
5

total %0 0,31 0,35

P20
5

truog %0 0,07

..../ ....



PROFIL ELA 53

ELCHAlfflLLON NO 531 532 533 534
PROOONDEOR cm. 0-10 30-50 90-105 145-165

ELEMENTS TOTAUX %.
Perte au feu .9,30
Insoluble 28,75
Si 02 28,55
Al2.03 23,95
Fe203 8,00
Ti 02 0,70

Si 02 / .Al2 03 2,02

Si 02 / B2 03 1,67

BASES TOTALES·

Ca méq. % 1,75
loTe méq. % 2,40
K méq. % 0,65
Na. méq. % 0.95
Somme méq. % 5,75

o ••••••••••
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10 domoine d'eau utile est proche de 3 %en poids. Le bilan hydri­

que de ces sols sem assez favorable avec un pF 4,2 correspondmlt à 15 %d'J:ru,.

midité.

LES SOLS ISSUS DU CRETACE

Il est difficile d'a.f:f'~r que le matériau originel est d'age CrG'­

tacé, on raison des remaniements possibles. Copendont nous le qualifierons

ainsi car il correspond aux descriptions que M. SLANSKY en donno. Dans la car--­

te geologiquo au 1/300 000 toute la zone au Nord de Massi a été reconnue con:n:ua

Crétacé. De toutes façons, los sols qui se sont fomés sur ce matériau, sont

bien différents des sols sur Continental Tenninal.

Ce sont des sols beaucoup moins homogènes que les sols du Continen.... ·

tel. Ils sont do couleur rouge-bnm. à boige, à horizons nettement différenciés,

soit par un niveau à taches, soit par un niveau conc~tionné qui tond à donnor

une cuirasse,

Le matériau est un mélange de kaolinite, de goethite et d'un peu

d'illite dans certains niveaux (détermi.nation de M. SLANSKY). Le rapport

Si 02/ Al2 03 varie de 1,9 à 2,4 dans l'horizon B ; c'est une valeur un pau

forte pour des sols ferrallitiques, mais il ne faut pas oublier que l'horizon

B a une tendance au concrétionneœnt et que des signes d 'hydromorphio y sont

fréquents.

ns se différencient des Torres de Barre par des refus importants-:

on peut aller jusqu!à 70 %de concrétions après la.vage. Ces concrétions mesu...

rent de 0,5 à 1 cm, elles sont grossièrement sphériques, à cassure noire 'et

rouge, et fomées de couches concentriques. Certaines, de fome irrégulière,

résultent de la. coalescence de plusieurs concrétions sphériques.

Les taux d'argUe sont voisins de 35 %clans l'horizon B et décrots-­

Rat -.m pou vors 30 cm. L'accumulation absolue n'est pas certaine car c1cs

phénomènes d'argUification sont possibles. En surfac...c le lessivage oblique

et le lessivaga par ruissellement sont favorisés par un faible degré de



st:rocturo.tion. Dons cet horizon, l':indice de lessivage est identiquo à celui

des sols sur ContinentEÙ ( 4 à. 5). L'horizon B, argileux, est plus profond que

sur Cont:inontal : 120 CCl.

Los taux de lmon sont élevés : 10 %. Mais on stapGrçoit, à 10. loupe

binoculaire, qUG ce sont on réalité des argiles liées par un ciDont forrugi­

neu:JI: assez fmgile ; aussi, 10 rapport '!if/A est-il nettGI::Lent supérieur à celui

des sols sur ContinentEJJ. : Doyenne entre 0,3 et 0,4 ; ce ro.pport décro1t au­

dolà do 1,50 Li, après lthorizon B.

Ces sols se caractérisent surtout par leur abondance en sables f:ins

ot linon grossier. On a toujourP SgjSf inférieur à 0,9 avec une moyenne de 0,4D

Entre 50 CI!!. et 1 Il, OÙ le pourcentage de petites concrétions est élevé, on 0.

souvent des valeurs d.C' Sgjsr inf6rieures à 0,1.

Lthorizon huI:ùfère a une structure particulaire à nucifo!'iJO faible­

ment développée, sans grande cohésion; cela est surtout dtl à la faiblesso du

taux de :matière organique. Nous SOIJIJeS on présonce dtune savano faiblement

arborée.

'L'horizon .A2 ost franchement mal structuré bien quo la conpacité

soit forte à l'état seo. Sur 40 CI!l se fait une évolution à tendanoe forrugi­

neusa~ Dans l'horizon d'acCUJ::IU1ation de fer puis d'argile, la structure sur le

terrain est bien meilleure : polyèdrique fine bien développée, assez cohérente ~

La méthode· IlENIN d'évaluation de la structure domo dos ve.leurs si­

tuées entre 0,5 et 2,5 pour ls, ce qui situerait ces sols parmi les sols mal

structurés. Il faut expliquer ce fait par la f:inesse du mtériau et par los

boulevorsemonts provoqués par 10 tamisage à 2 IlDD. d tun œtériau souvent très

concrétionné.

Lootaux do matière orga.n;quo sont inférieurs à 3 %Gn surface, m&1e

sous tecks (sur Terres de Barre, sous tecks t on a des taux voisins de 5 %en

surface).

Cependant ces taux sont peut-Otre en rapport avec le passé culturEÙ.

Cos sols ont d'O. ~tre très cultivés, car los cana.ris sont extr~lJ.eIlent fréquents

dans los profils. A 1 m de profondeur, on a dos valeurs cOIlprises ontre 0,5 et

1 %.
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Le rapport acide huI;üque/acide f'u1vique est situé entre 2 ot 4.

C.ost une matière organique de sol ferrallitique car le rapport C/Ir est compris

ontre 10 et 15 (moyenne de 11,9). Certains résuJ.tats s!expliquent par Pabon­

dance des charbons.

La somme dos bases écba.ngoables est sous l'étroite dépendance du

calcium. et du mgnésiun ; olle vario de 5,5 à 9 en surface, décro1t dans l'hori­

zon .A2. : (entra 2,2 et 7) et remonte en profondeur VGrs 1 Iil, ·dans l'horizon B.

En surface cette S04lrJ.e ost correcte malgré de faibles taux d'argile.

Les teneurs on calciUI!l oscillent entre 1,5 à 5 méq. Lo œgnésium

représente la moitié dos teneurs en calcium. Cette quantité reste scnsiblGI!lont

constante dans le profil.- Ces sols sont un peu mieux pourvus on potassium que

les sols sur Continental: 0,01 à 0,2 méq. fo, tandis quo 10 sodium. varie entre

0,02 en surface et 0,01 en profondeur. Ce sont des quantités un pou faibles.

L'équilibre Ca/Mg, compris entre 1 et 2, est satisfaisant, nais 11 y a déséqui­

libre entre los cations bivalents et les monovalents.

La capacité d'échange ost située entre 4 et 10 Lléq. %en surface

oontre 4 et 6 en profondeur.

10 rapport T/argile est compris ontre 23 et 25 tléq. pour 100 g. ·de

terra. Ces valeurs, un peu fortes, laissent supposer la présence d ~un peu d'11­

lite (co rapport ne dépasse pas 15 sur Terres de Ba.r:ro).

Les sols dans Crétacé sont bien saturés: 60 -à 90 %en surface, 40

à 60 %dans l'horizon A2 lessivé, enfin 70 à 80 %dans l'horizon B et au-d.elà~

La. seule différence avec les sola sur Continental porte sur la plus grande dé­

saturation de l'horizon B.

Le pH suit ces variations: 6,5 en surfaco, 5,5 en 1IA211 , 6 en B

et 5,8 au-delà, dans le matériau originel. Il es.1J plue acide que dans les sols

sur Continental Terminal.

Les bases totales représentent 10 à 15 méq., avec une valeur moyen­

ne de 13,5. Ces teneurs restent constantes dans le profil. Ce sont des valeurs

correctes pour des sols africains. Il existe encore des minéraux altérables :

le calciun représente 70 %de ces réserves, le magnésium 20 à 25' %,le potassium
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et le sodium sont en quantités équivalentes : 1 méq. pour 100 g. de sol. Les

teneurs et la répartition du phosphore sont tout à fait conparablos à celles

des Terres de Barre.

P. WILLAnilll avait signalé à ICétou et Dogbo des différences notables

dans 10 cœ.portoment du fer dans les sols du Crétacé et dans coux du Continon­

tale Cela ne seoble pas général, car nous n'avons jamais pu voir de différences

sig.nificativos entre les deux œtériaux bien que les phénooèncs de concrétion­

noment soient fréquents dans les sols du Crétacé.

3-8. Les sols bei.ge-rougc à taches------------- .... -
Ces sols forment 1ll1e bande située entre les vortisols ct les sols

concrétionnés.

Nous observons la succession d'horizons :

A1 10 cm : Horizon brun-boige, sableux, humifère, très perméable, faible ac­
tivité biologique;,

112 40 cm : Horizon beige très clair, sableux, très faiblement structuré ; à
partir de 40 cm la couleur devient plus rouge, l'acCUl:lU1ation de
fer commence. Limite distincte ou· graduelle.

B 50 cm : Horizon brun-rouge devenant rapidement argileux. La structure s'af-
firme. Passage distinct, parfois brutal.

Be Horizon brun-rouge à très nombreuses taches beiges diffuses de
quelques mm, argileux, à structure ou plutOt débit polyèdrique
au-delà de 100 ou 150 cm ; cet horizon devient de plus en plus
beige.MOme on zone apparo:1lI:lent bien drainée, on a toujours un
horizon tacheté.

Les teneurs en argile varient de 5 à 30 %en profondeur. L' indice

de lessivage est fort (IlOyerme 5 parfois m&1e 7);, La structuro polyèdrique

de l'horizon B est, d'après la méthode HENnT, très stable. Elle ne décrott

que dans l'horizon 112•

.Le coefficient de perméabilité est médiocre dans tout le profil

(moyenne 2,5 cm/h).

Les quantités d'eau utile sont faibles: 2 à 4 %en poids, et on
et

ne peut pas, comme sur Terres de Barre, faire intervenir une grando profondeur



SOL BEIGE ARGILEUX A TACEES

bAOFIL HLA 471

TOPOGRAPHIE : Faiblement en pente vers le S-E , 2/3 inférieur

VEOOT1..TION : Savane claire à nODbreux palr:ders spontanés

DESCRIPTION : 18-4-66

0- 15 cm ··
(471)

15- 30 CIl ••
(472)

30- 45 cm

(473)

45- 95 cm ·•
(474)

95-150 cm ··
(475)

150-200 <El

Horizon gris-noir (IC YR 4/2), sableux à prédom:i.nanoe de sables
fins, particulaire. Horizon très meuble, berme porosité. Cheve­
lu racinaire important • Limite distincte et uniforme.

Horizon brun-beige (IC YR 4/3), sableux. Structure monoparticu­
laire à ·tendance nucifome (1 CD), sans cohésion. Très neuble.
Borme porositli. Moyonnes racines. Limite graduelle et uniforme.

Horizon brun clair (IC YR 5/3), sableux. structUre nuciforme à
faible cohésion. Horizon meuble. Bonne porosité~ Quolques petites
racines verticales, rares débris de canaris. LégèI'GID.ent humide.
Limite graduelle et uniforme.

Horizon beige (IC YR 5/6), argilo-sableux. Structure fondue à
débit ~olyèdrique (2 à 5 CD) cohésion assez forte. Macroporosité
forte t nombreuses cavitas de temites, microporosité faible à
Doyerma • Limite diffuse.

Horizon beige (IO YR 5/S), un peu plus argileux, sabJ.o-<l.T.'gileux.
Structure fondue à débit polyèdrique, mais sou~"'Ertructure polyè­
driquG cohérente. Microporosité moyenne à faible. Rares moyennes
racines. Nombreuses taches beiges plus claires, assez nettes de
1 cm ainsi que rouilles à rouges très diffuses. Quelques concré­
tions noires, friables, quelques tra!nées brunes. Limite diffuse.

: Horizon beige bariolé s'éclaircissant dans sa partie inférieure
(IC YR 5/S), passant à (2,5 y 5/4). Structure fondue à débit
polyèdrique (5em). Horizon à forte cohésion, porosité faible
d'origine tubulaire. Rares racines, nombreuses petitGS concré­
tions friables rouges à beiges, noires au centre ; nombreuses
taches diffuses de 1 à 2 cm grises, jaunes, ornngées et rouges.
Rares petites concrétions noires de 1 mm à cassure noue.



PROFIL HLA 47

ECHANTILLON , Nt> 471 472 473 474 475 476

fROFONDEUR 'cm 0-10,' l5-30 30-40 60-70 120-130 190-200

Eléments grossiers 2 mm cr! 1 ' 1: 1 0 0 0 11<) . ,~,~~!~ , ~

GRANULOMETRIE (Terre fine) , "

, . \ l ~ .
,Argile' . %

" ' . ,
.:', : ' . 6,8 6,3 10,5 22,3 28,3.' 30,8

~ Limon fin " l;f 38' 4,8 3,8 4,0 4:,,0 , 5,5i." ' . 1°
Limon'grossiet

, ' ~ ,if " -
" , 1°' 6,8, 6,3 5,9 5,4 5~6 : ;', 5,6

~, Sable fin % 61 6' 60,0 60,0 47,1 43,0 40,6.,.:.

.tl l

Sable' grossier' 5&'
, .

18,0' 21,8 18,8 18,9 ' 16,6
, '. 14,6

Humidité ',.{ 1,2 0;8 1,1 2,2 " 2.4' 3,0;0
,. ' SgjSf 0,3! 0,4 0,3 0,4 0,4 0,4. ...~.' ."

.Pli ' .,
I~···~~~:~

pH~O
6,5 6,4 6,4 6,3 6.2 6,1

pH KCl 5,9, 5,7 5,6 5,3 ' 5~2 5,0
..9.M?AÇTI@ES HYDRODYNAMIQUES

ls 0,8 1,8 0,2 0,4 " ,,' ,0,4- ...... 0,4
K (am/h)

%
5,a..: : 2,3 2,0 2~7 2,6 1,6

pF 2,8 5,7,' , 4,1 5,0 10,1 11,6 13,6
pF 4,? %, 4,7, 2,6 3,4 7,4 ~,O 9~8
Eu r1. hO 1,5 1,6 2,7 ~,6 3,8,,/.0.

~ l'lATIElBE ORGANIQUE t'o' .

Mat. orge totale '}b 3,0 1,4 0,8
Azote total %0 1,11 0,57 0,52
carbone total % 1,73 0~82 0,46
CjN (M.o. totale)

1.x:>
15,7 14,4 8,8

Mat. Humiques tot. 3,2 1,3 0,8
Acides Humiques 1~ 2,3 0,7 0,5
Acides Fultiques 1~ 0,9 0,6 0,3
~:? ECHANGEABLES

Ca méq.. % 4,84 1,87 1,68 2,72 2,43 3,58
V.Jg méq. % 2,50 1,21 1,00 0,91 0,97 1,82
K méq. % 0,17 0,03 0,03 0,02 0,04 0,03
Na méq. % tr. tr. tr. tr. 0,03 0,04
Sonune des bases méq. % 7,51 3,11 2,71 3,65 3,47 5,47

CAPACITE D'ECHANGE még. % 7,62 3,72 5,02 5,10 5,78 7,05

,SAT.(JRlI.nON CONPLEXE 1 1IDS. 5& 98 83 53 71 60 77

AÇJDE :enOSPHORI.Q.UE

P205 total %0 0,4' 0,36 0,46 1,28 1,07 0,27

P205 truog %0 0,10 0,03 0,16

..../ ....
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PROFIL ELA. 47

ECHANTILLON
.'.~ :

471 472 473 474 475 476no

?ROFON1>ElIR cm 0-10 15-30 30-40 60-70 120-130 190-200

Em,ms 'roTAUX %
Perte au feu 4,22 2,63 2,7t1r 5,96 5,74 6,52
Insoluble 86,13 84,52 82,85 59,77 57,65 52,74
Si 02 4,89 5,65 6,78 16,69 18,811" . 19,30
.Al2 03 2,74 4,67 4,87 12,04 12,43 14,60
Fe203 1,32 1,60 1~92 3,84 4,00 4,00
Ti 02· 0,78 1,48 1,04 1,48 1.30 1,30
Si 02/ Al2 03 3,03 2,06 2,37 2,36 2,58 2,25
Si 02 / R2 03 . 2,40 1,80 2,00 2,10 2,30 2,00..
Fer libre cl 1,09 1,43 1,32 0,64 2,72 3,2170

Fe2 0' total (HCl)* % 1,18 1,47 1,71 3,47 3,rn 4,62
Fer libre / fer total* % 92 97 Tl 18 76 70

BASES TOTALES
Ca méq•.. %12,18 8,88 7,60 12,12 11,68 13,96
roTg méq•. :.~ 3,54 2,50 3,62 3,58 2,46 2,20
K méq. .% 0,91- 0,58 0,65 0,55 0,50 0,37
Na méq. .% 1,26 1,()4 1,04 0,50 0,56 0,45
Somme méq. %17,89 13,00 12,91 16,15. 15,20 16,98

..
" . . .

~ .
; .,
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uno bonne pénétration des racines.

Les taux de matière orgar..ique oscillent entre 2 et 3 , 5 %en sur­

face mais décro~coent vite dans 1,) profil et le clN est voisin de 12,5 avoc

quelques valeurs extrOoes G.o 16.

Les réserves mi:riérales sont bonnes, toujours supérieures à 10 oéq.

Elles se caractérisent par une forte prédon:inance du calcium. sur le LIagnésium

et los teneurs en ions monovalents sont correctes (Na + IC = 1 IJ6q.). Les t€.'lleUrS

en phosphore sont faibles (P2 05 total inférieur à 0,5 7co , Doyenne 0,3 %0).
A ces réser'ITos l!linérales moyennes correspondent dos teneurs en bases

échangeables de 7 méq. %en surface, 3 dans l'horizon lessivé et 6 dans les

horizons B ou C. D'une manière générale co sont des sols pauv:ros en élénents

monovalents. Le scdiUI:l est fréquor:nnent non dosable en surface tandis que le

potassium n'excède pas 0,2 méq. %dans l'horizon h:tunifère.

Leur pIT varie pou, il est toujours supérieur à 6 et procho de la

neutralité en surface.

3-9. Les sols boiges argileux à concrétions--------------------
Ils forment un plateau entaillé par quelques marigots et s 1étendent

bien au-delà, au Nord de la zone {.:,.rtographiée (plateau de Zogbodomey). Ce

sont des sols faciles à reconnaUre grâce à leur nivoau concrétionné.

A1 : Horizon gris-brun, sableux, humifère, de 15 CIll•

.A2 Horizon beige, de 40 cm, sableux, structure en éclats, fragile; il
est très compact à l'état sec bien que travaillé par une faune im­
portanto.

Ba Horizon beige un peu. plus rouge, de 40 cm, argilo-sablcux, structure
fondue, polyèdriquo peu stable. Quelques concrétions.

nf Au-delà de go cm, horizon argileux très concrétionné tondant à se
cuirasser.

La texture se caractérise : par une accumulation brutale de l'argile

vors 50 cm (le taux de lessivnge est de 4, on passe de 8 ~t à 30 ~& d'argile),

par une grande richesse en sable fin (sg/sf inférieur à 0,2 ct surtout par



SOL BEIGffi OU BRUN CONCRETIONIlE

~RAPHIE 1 Sur une butte, début d'une faible pente allant vers l'ouest

VEGETATION ·1 Savane arbustive à Anogeissus et Terminalia, Combretum

DESCRIPTION : 18-4-66

0-20 an

2.0- 40 an

(442)

40-120 cm

12.0-150 cm

(444)

: Horizon brun foncé (ro R 4/6), sableux à sables fins. Structure
faiblement développée monoparticulaire à vague tendanoo nuci­
forme. Sans cohésion, bonne porosité. Horizon très meuble. Che­
velu racinaire important ainsi que de nombreuses moyennes raci­
nes. Limite distincte et unifome.

: Horizon beige-brun (2,5 Y 5/2), sablo-argileux. Structuré peu
développée pOlyèdrique (1 à 2 cm). Cohésion faible , à 1 t état
sec l'horizon est cohérent, z:l1cr-:>poroaitES faible, macroporosité
assez importante à cause du grand nombre de trous de termites,
quelques petites billes noires très dures de 1 mm, quelques
racines. Limite graduelle et uniforme.

: Horizon beige ( 2,5 Y 6/4), sablo-argileux. structure peu déve­
loppée à débit polyèdrique difficile de 2 à :) cm. Faible cohé­
sion des agrégats. Assez nombreuses fentes de retrait verticales.
Grosses racines seulement horizontales, quolques billes noires
et quelques taches rouges diffuses dans le haut de oet horizon
devenant très nombreuses dans le bas; toujours des cavit~s de
termites. Limite distincte et unifol'1OO.

: Horizon bariolé beige clair concrétiormé (ro 'YR 7/4), concré­
tions formant 50 ~& de la masse terreusc,réunies par tme matrice
argilo-sableuse. structure fondue polyèdrique (5mm) à faible
cohésion, porosité très faible. Concrétions de 1 à 3 (BD. quj.
tendent à so souder entre elles; certaines sont simples, sphé­
riques, dt autres mamelonnées résultent de la coalesoenoo de
plusieurs concrétions simples. Vers I:)O cm, les ooncrétions se
trouvent comme embottées dans une p~te argileuse plus alaire.



PROFIL HLA 44

TIJCF...ANTILLOP. N° 441 t..tt2 443 ·.. 444
,"PROFONDEUR ' cm 0-10 25-35 70-90· ,120-130

Eléraents grossiers 2 mm % 1 0 ' . 0 50

, " GBANULONETRIE (TerJ;'e fine)

'~'.Argile 1
' ' . !.: . ,

~
8,5 23,3 33,5 32,0

, ):,i.mon fin .. 1;" 4,5 2,5 5,3 8,5' ' :'.

: '. Limon grossier ( % 11,6 9,5 11,3 11,2: 0

i, Sabla fin i' % 62,8 52,7 40,6 37,6
", " Sable grossier ~. . '. % 9,9 8,3 7,5 .8,6
",. Humidité ;'1, " % 1,2 4,2 1,5 3,1
'. Sg/Sf, '. 0,2 0,2 0,2 0,2

, .
.Ell.

, ..,

pH H20, ' 6,6 5,8 6,0," : ,,'7,4

, . pH ICC1', 6,0 5,8 5,1 6,0

C.ARACTERES HYDRODYUfJ-ITQUES .'

Is 1,5 3,2 2,3 ,' .... ~.. 3,0
K (om/h) ;'% 3,4- 2,2 2,0 1,5

,pF 2,8 . 7,1 12,0 16,3 _ 16,8
. pF 4-,2 '% 4,4 7,7 10,7 . 11,4

Eu ' . ...:'.% '2..~7 4,3 5,6 .' 5,4
, lMiTIEBE ORGANIQ;oE,

Mat. orge totale % 1,8 1,3 1,0
Azote total rte 1,31 0,97 0,68
Carbone total ~~ 1,06 0,77 0,59
C/N (M.o.totale) 8,1 7,9 8,7
I>1at. Humiques tot. ~ a,1 1,8 1,0
Acides humiques 100 1,5 1,0 0,3
Acides Fulviques %0 0,6 0,8 0,7

BASES ECHANGEABIES

ca méq. % 3,70 3,16 2,82 3,92
]:Tg méq. % 1,78 2,88 2,82 3,28
IC

, % 0,54 0,09 0,05 0,24meq.
Na méq. % tr. tr. tr.. 0,0'
Somme des basos méq. % 6,02 6,13 5;69 ~{,47

C.APACITE D'ECHANGE még. % 9,85 7,72 8,32 7,50

SATURATION COMPLEXE AD.§.. % 61 79 68 99

ACIDE PHOSPHORIQUE

P20
5

total %0 0,53 O,trO 0,38 0,59

P205 truog %0 0,06 0,02 0,03 0,02

..../ ....



PROm ID:aA. 44

IDCHANTILLON N° 441 442 443 444
PROFONDEUR cm 0-10 25-35 70-90.· 120-130

ELEMENTS TOTAUX %
Perte au feu 3,36 5,58 6,65 6,29
Insoluble 85,76 67,20 56,76 54,70
Si 02 4,71 12,72 17,41 18,34
A12 03 3,82 10,35 13,68 14,86

, Fe2 03 1,52 2,80 4~08 4,64
" Ti 02 1,30 1,76 1,48 1,86

Si 02 / .Al2 03 2,01 2,09 2,16 2,09

" Si 02 / R2 03 1,43 1,93 1,97 1,88

]!E,

Fer libre % 1,09 2,10 2;71 .3,36

, Fe2 03 total (HOl)* % 1,12 2,64 3,58 4,00
Fer libre / Fer total* % 97 80 TI 84..

RASES TaI'ALES

. Ca méq•. % 10,70 8,20 8,18 8,72
~1g méq•. % 1,76 3,98 2,70' 3,90
K méq. % 1,05 1,03 0,99 1,18

. , Na méq. ~ 1,08 1,04 1,04 1,26
Somme méq. % 14,59 14,25 I2,91 15,06

; .

.,



d'abondantes concrétions qui peuvent représenter 70 %de la terre toto.lo après

la.vo.go, à 1 m de: profondeur.

10. méthode :HENIN d'évllluo.tion·de la structure place ces sols po.rmi

les sols ra.édiocrement structurés (m@me l'horizon humifère). On comprend ma.l.

cem quand on los compara a.ux sols sur Continontal qui, pour un mêIil0 to.u:x: d'm­

gile ct une mOine teneur en fer, sont nieu:<: structurés. Le coefficient de per­

méo.bilité donne des valeurs raoyermes.

Le domine d'eau utile est bon : 6 à 8 %en poids. Cotte valeur éle­

vée pour co type de sol provient do la présence des pscudo-liIJons. Mais. COIJOO

pour les précédents, la. terre utiliso.blo est peu épaisse (1 n) •

Le taux de œtièro organique est peu ir:J.portont (1,5 à 2,5 %) dans

l'horizon hunifère, mais celle-ci est bien répartie dans le profil. Elle ost

bien évoluée (c/N 12 en moyenne), riche en composés hUI:liquas (le rapport acide

humique/acide f'ulvique oscille entre 2 et 3 en surface).

Les teneurs en bases échangeables sont bonnes dans 1 'horizon humi­

fère ct en profondeur (6 à 7 raéq. %) mis faibles dans l'horizon A2 où 1 !on

atteint 2 uéq. %avec des coefficients de saturation de 35 %. Comne dans los

sols be~rougc à taches, les toneurs en potnssiUI:l sont moyennes, Elais nettE>-­

ment insuffisantes en sodiuo. Le phosphore assimilable est en quantité pres­

que satisfaisante •

Les réserves sont moyennes en phosphore (aupél·iou:.:os à 0,5 rGO),

bonnes en calciUI:1 et œgnésiuo (10 à 15 raéq) et excellentes en cations mono­

valents.

Le pH est voisin de la neutralité. dans l'horizon A1 et B. et peut

descendre jusqu!à 5 dons l'horizon A2 qui est toujours plus désaturé.

4°) !ES SOLS HYDROMORPEES

Ils couvrent , à une cote do noins de 10 raètros, l'ensemble de la

basse vallée alluviale du TI'lan qui s'étend au N-E. du périnètre cartographié.

Le H'lan fait partie du cOIJ.plexe Zou-OUéné. Ils sont le siège d'un engorgomont

pe:rna.:nent qui intéresse tout le profil.

"J,,
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Ilo sa d6veloppont aussi 10 long deo oarigots qui oillonnent 100

argiles verliques _ Ces œrï.gots coulent durant 7 à 8 noie de l'année ; la.

puissante végétation. qui y pousse créo llll r:dcrocl:i.tlat extrOr1oI:lOnt hunide.

D'autre part,la forOt, on linitant les phénonènes do gonflenent, provoque, dès

la surface, llll horizon extrOneoent conpact où l'aération ne pout se faire.

On trouve enfin des sols hyd.rœ.orphüs dans los régions planes du

nord où la nappe teraporaire crée llll loosivage de l'argile et du fer. Ce der­

nier élét!l.ent tend à se concrétionner quand la nappe,cn aErison sèche,dispa.ra!t.

On a ainsi naissance d'llll sol à pseudo-gley.

On obtient alors la classification suivante :

- Sous-classe des sols hydromorphes I:Iinéraux

- Groupe des sols à gley

- Sous-groupe des sols à gley de surface

-Far:1ille dans alluvio-colluvions

- Série des sols du marais (non cartographiés)

- Sous-groupe dos sols à gley de prOfondeur

-Fanille dans alluvio-colluvions

- Série des sols gris-beige arg:llo-limoneux

-Famille dans s6diments Eocène

- Séria des sols gris sur argiles vertiques

- Groupe des sols à pseudo-gley

- Sous-groupe à taches et concrétions

-Fanille dans· sédiments du crétacé

- Série des sols sableux lessivés

~1. Les sols gris-beige argilo-litloneux dans alluvio-colluvions
--~~~~----------~~--~~---~----

Ces sols se rencontrent en bordure de la rivièro lI'lon où ils se

développent dans une zone à pou près plane, inondable quelques I!lOis de lIannGo;

. on saison sèche la nappe descend jusqu'à 1 tlètre. Ils sont couverts d'une vé­

gétation intense. C'est une forêt analogue à la forêt-galcrie, passant sur ses

bordures à la savane herbeuse à C~racées.



SOL GRII;§-BElGE A GIEY

TOPOGRAPHIE : SUr le replat du marais légèrGBent plus haut.

VEGETATION SaVllIlc herbeuse à Cypéracées et boqueteaux de 1-1itragyna. inemis

DESCRIPTION : 8-8-66

0- 15 cm : Horizon gris ( IO YR 4/1), argilo-lirâono-sablcuX, quelques tJicas
blancs. structure grumeleuse bien développée (0,5 à lem). Bonne

(541) porosité tubulaire. Horizon meuble à l'état sec. Très nombreuses
racineB • Lmte distincte.

15- 35 cm : Horizon brun-gris (2 5 YR 5/2), argilo-limoneux à micas. struotura
(542) à débit polyèdrique t2 œ), peu cohérent. Porosité tubW.aire uni­

queIilent. Limite graduelle.

35- go cm : Horizon brun-gria à taches rouges et grises nettes (lCIJ) (lOYR 5/2)
les taches rouges sont plus nombreuses que les grises. Débit à
tendance priBlllatique et sous-structure à débit polyèdrique peu
développé, peu cohérent. Horizon compact, IJicroporosité très
faible. Quelques :ra cines horizontales. Limite distincte.

: Horizon brtm-gris (2,5 y 5/2), argi.lo-liIiloneux à micas. Grossiè­
rement structuré.

Nappo à 60 CI::l.



pROm lDJA. 54

ECHANTILLON N° 541 542 543 544
mOFONDEUR am 0-15 20-30 45-55 100-110

Eléments grossiers 2 mm % ° 0 0 0

GBANULQMETRIE (TerJ."€ fine)

Argile % 32,1 56,0 47,6 58,9
Limon fin % 9,7 12,3 13,1 7,0
Limon grossier % 4,0 8~5 6;; 4,5
Sable fin % 51,4 22,4 34,8 28,1
Sable grossier % 2,9 ·0,7 1,2 1,6
Humidité % 0,4 0,9 o,e 1,1

l?!i -
pH H20 6,5 6.4 6,4 6,4

CARACTERES HYDRODYlfANIO;tJES
r

Is 1,4 4..9
K (om/h) 5,6 3,3

~!ATIERE ORGANIQUE

Mat. orge totale % 1,4 1,1
Azote total %0 0,66 0,42
Carbone total % 0,85 0,65
CIN (M.O. totale) 13,1 15,4

BASES ECHAUGEABLFJQ

Ca méq.
~

9~60
Mg méq. 4.42
K méq. % 0,18
Na méq. % 0,':'2
Some des bases méq. % 14,12

QAEACIrrl D tECI'"-0!.TGE néq. % 21,59

SAïülU\.TIOII COJYlPI&XE ADS,.

,ACIDE PHOSPHORIQ.UE

P205 total ~to 0,36
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Leur terturo' peut varier fortement sur de courtes distances et dans

le m~e profil. Elle ost toujours fine : les taux d'argilo oscillent entre 35 %
et 65 %, tandis que coux do Iman sont voisins do 20 %. Onl des sables, fina

surtout.

Malgré l!intenso végéta.tion arborée, los taux de mtière organique

ne s'élèvent pas au-dessus de 5 'lof avec rapport clN de l'ordre de 15.

Ce sont des sols tlB.1 structurés dès 20 ou 30 CIl ; 10. otructure ést

i.nJJtl1ble sur tbut le profil et la. pernénbilité faible.

Ch.irJiquolJent 00 sont des sols assez bien pourvus en calcium, en~­

gnésium, mais pauvres cn potassium nalgré l'abondanco des micas.

Le oœrplcxe est légèreoent désaturé et le pH constant dans tout le

4-2. Les sols gris sur argiles vcrtiques
---~---~--------~~

Ils occupent toutes les zonos basses situées à. une cote inférieure

à. 10 mètreSi cette cote corrospond. au niveau de base local. Au moment de la

crue de l'Quémé, toute cotto zone est inondée. Cos sols se développent aussi

le long d,.es axes de drainage do la dépression de la LAMA.

ns sont couverts par une forOt-ga.J.s:tie.

Ce sont des sols argileux où les taux de limon peuvent aller jus­

qu'à. 20 %. Ils sont souvemt remaniés sur une épaisseur de 30 ou 40 cm. Les

phénomènes de lessivage par nrlssellemont sont iInp.ortants.

Quand on se rapproche du narais, on obtient un type de sol un peu

4ifférent : le taux de matière organiquo a'U8Clente, tandis que le pH s'acidifie

un peu en surfaco e~ qu'en profondeur, à 50 ou 60 CIil, quelques nodl..'Ûes calcai­

res apparaissant.

En surface, la structuro et la microtopographie sont analogues à

celles des vertisols, :mais la structure est pou développéo et la compacité est

très élevée dès 20 CIl. Au-delà. de 20 cm on a une structuré prismatique grossiè­

re , sous-structuro cubique ou polyèdxiquo large, (les fentes obliques so main­

tiennent). La mothodo HEl'1IN donne des valeurs de Is moyennes à bonnes et des

valeurs de pcro6abllité voisines de 1 .cm/h dès 20 cm.



SOL A GIEY DE SURFACE DES ZONES DEPRIMEES

TOPOGRAPHIE .: A ICC m d'un II18.rigot dans le replat

VEGETATION : Jachère d'un an avec quelques grands arbres do la forêt,
galerie: Cola t Ceiba••••

DESCRIPTION : 17-3-66

0- 10 cm : Horizon sombre brun-gris (2,5 y 3/2), sablo-argilem::. structure
grenue à polyèdrique (0,5 à 1 cm) pas très stable. Microporosi-

(121 ) té moyenne. HoriGon assez meuble. nombreuses petites et moyennes
racines, petites taches rouilles sur les racines ainsi que dans
les agrégats, charbons. Limite graduelle.

1(}. 30 cm : Horizon gris foncé (2,5 y 4/0), argileux lGgÈlremont oobleux.
Structure polyèdrique (1-2 cm) bien développée. Les taches

(122) rouilles et brunes deviennent nombreuses et nettes • Porosité
faible, cohésion très forte. Limite distincte.

30-110 cm. : Horizon gris clair (2,5 Y 6/2), très I&lssif. Structure polyèdri­
que large (5cm), grandes fentes obliques, vague structura pris-

(123) ootique. Rt:tres faces de glissement, nombreuses taches rouilles
et blanches, quelques petites billes noires.



PROFIL ELA 12

ECHANTILLON N° 121 122 125
PROFONDEUR an 0-10 15-25 7o-ao
Eléments grOssièrs 2 mm ' '% 0" ° :0.. °

.GRlINULOMETRIE (Terre fine)

Argile % 33,3 38~8 56;0
Limon fin % 12,3 14,5 . 10,3
Limon gTossiei' % 10,7 8,9 5,9
Sable fin % 30,2 29,1 ........... -",; 17,5
sable grossier· ('·f 7,4 6,2 ,4,51°

'Humidité" " % 5,2 4,3 .. 6.9
/. :

ml ' ,\

"
..

6,0, ~R20 ," '1',',
6,7 7,2

..
pH KCl 5,8 5,8 4,5

C1Œ1\CTEHES HYDRODYNAMIQ.1JE.S
ls 0,9 1,0 1,3
K (~/h) 2,6 1,0 1,1
pF 2,8 10 26,2 26,7 35,6
t>F 4,2 % 17,5 21,2 28,.7
au % 8,7 5,5 6,9

~.TIERE ORGANI~UE

r~t. org. totale % 4,2 2~1 0,8
Azote total ~ 1,88 1,12 0,35
Carbone total % 2.t~3 1,24 0,45
clN (M.o. totale)

1<:0
12,9 11 ,1 12,8

Mat. Humiques tot. 2,9 1,9 0,5
Acides Humiques 1<:0 1,7 1,1 0,3
Acides Fulviques 1.0 1,2 0,8 0,2

BASES ECHlINGEABLES
Ca méq. % 18,50 15,63 22;,00
1-1g még, % 7,75 7,92 9,88
K

,
% 0,36 0,08 0,06mag.

Na még. of 0,19 0,41 2,081°
Somme des bases még, % 26,80 24,04 34;02

CNAClTE D'ECHANGE még. % 28,67 25,06 35,rn
SATIffiATION CONPLEXE lIDS. % 93 96 95
ACIDE PHOSPHORIQUE

P20, total %0 1,32 1,19 1,15

P20, truog '/dJ 0,02 0,02 tr,

..../ ....



PROFIL ELA 12

ECHtJfrILLON N° 121 122 123

PROFONDEUR am. 0-10 15-25 70-80
FER-
Fer libre % 2105 2,38 2;91

Fe2· 03 Total ~HC1) % 2,69 3,12 4,14
BASIDS TOTALES·· .

Ca méq. % 20,65 15,72 ·32,48
Mg méq. % 8,76 7,54 25,20
K méq.

~
1,60 0,51 0~49

Na méq. 0,65 0,f!7 2,30
Somme méq. % 31,66 24,64 60,47,

.,

~ .

. "..
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La matière organique voit sos caractères changer suivant quo le gloy

sc trouve au-dessus ou au-dessous de 30 cm :

- dans le premier cas le C/N augmente fortoI:lent (on obtient des valeurs voi­

sines de 17), tandis que le rapport acide huIriquo/acide f'ulvique descend jus­

qu'à 0,5.
- dans le socond cas ,quand le gley est à plus de 30 CI:l de ~:ofcndeur, ie

C/N est voisin do 13 ta."ldis quo le rapport acide humique lacide fulvique t~d

vers des valeurs un pou. sup~rieures à 1.

10 tauz de Datière organique est analogue à. celui dos vertisols œis

se trouve concon~ sur 10 ou 20 CIn.

Grb à une toxture Dieux équilibrée, ce sont des sols qui ont un

domaine d1eau utile assez large: 7 à 14 %, avec un pF de 4,2 qui corrospond à.

une humidité do 20 h 30 %.
CbiI.l..'f 'l,l.'.omont los sols hydrollorphes gris dans argiles vortiques sont

très bien pourvus. La soma dos basos échangeables oscillent entre 20 ct 30 nùq%

le calcium est en quantitù double du magnésium, tandis quo les cations Eonova­

lents, sodium ct potassiUJJ~ no dopassent pas 1 méq. %.
Les réserves sont élevées en profondeur: 60 Iléq. , avec une l'roda­

mirumce du magnésium sur 10 calcium.La ca.ronce on potassium que nous signalions,

est native, car los réserves en cet élément sont médiocres. Les réserves phos­

phorées sont assez importal1.tes : 1 à 3 1~ en surface, contre. 0,5 à 1 ~ à 1 Il,

œis se trouvent sous fome peu soluble, sans grande utilitES pour l'alimenta,..

tian de la plante.

4-3. Les sols sableux à pseudo-gley... - .. --_ ..... --------
Nous los trouvons à la base des buttes-témoins, sur les zones planes

du Crétacé ainsi que dans le lit des marigots.

En surface on observe un horizon gris-brun particulaire. La matière

organique prend une teinte rouille. On passe à un horizon très clair de 30 à

40 cm puis, insensiblement, à un horizon aussi clair où se foment des concré­

tions de fer de 1 à 2 am et de densité faible, ainsi que dos taches orangées.

Vers 1 m, parfois plus, l'accumulation dtarg:Ue se fait. Nous avons rencontré



10. nappe à 30 Q:l on saison des pluies.

10 lessivage do l'argile est très accusé; il senble bien d~ à lfao­

tion de la nappe.

La structure et la p0Tiléabilito sont DE~diocres dans lIhorizon à ta­

Ches ot concrétions.

~quenent ce sont dos sols très pauvres. La s~o des bases uchan­

aeables no dépasse pas 3 néq. en profondour; m surfo.ce~ dans l'horizon huDi­

~, ~oo à la natière organique, elle est de 7 à 8 néq. %. Cette pauvreté

en basos est surtout accusée pour los élénents nonovalents.

A oauso de lour texturo. les sols sableux à. pseudo-gley ne :retien­

nent pas l'eau: pf 2,8 - 4,2 ost égaJ. à 1 à 2 %en poids.;, Co sont des sols

très secs ClC:t" 10. profondeur de torre o.ccossible aux racines ne dopasse pas 4Ocn.

Le pI! on profondeur descend jusqu1à 5.

A tous ces défauts, il faut ajouter leur susceptibilité à l?érosion

on nappe. Ce sont cependant les sols les plus cultivés du Nord du pur:inètre

prospecté.



SOL SABLEUX IESSIVE A PSEUDO-GLEY

/PROFIL ELA 307
TOPOGRAPEIE .: Rep1a.t très peu incliné vors le sud

VEGETATION .: Savane faiblement arborée à Daniellia et Lophira

DESCRIPTrON : 25-3-66

0- 10 cm. 1 Horizon gris-noir (ro YR 3/2), à ta.ches rouilles sur les racines,
(301) sableux. Monoparlicu1a.iro. Bonne microporosité. Nombreuses raoi-

. nes • Limite graduelle.

10- 30 cm : Horizon gris un peu plus clair (ro YR 4/2), sableux. struoture
(302) à débit anguleux, tendance polyèdrique (1 cm) peu cohérente.

BCIme mioroporosité. Nombreuses racines de graminées. Limite
graduelle.

30- 50 cm : Horizon gris olair (ro YR 5/2), sableux un peu plus argileux.
(303) structure nuciforme peu développée (1 cm), microporosité médio­

cre. Horizon très meuble. Limite distincte.

: Horizon beige très clair (ro YR 7/2) à taches orangées, sablo­
argileux. structure nuciforme un peu plus coh6rente (1 à 2 am).
Nicroporosit6 faible. Très nombreuses ooncrétions noires dG 1 à
3 cm très dures. Horizon peu cohérent.



PROFIL ELA 30

TIlCHANTILLON N° . ;01 302 303 304

PROFON8~ cm 9-10 15-25 35-45 70.-00
Elémants grossiers 2 mm % 1 1 2 °

GRAlWLONETRIE (Terre fine)

Argile % 5,8 6,3 4,3 .8,.8
Limon 'fin % 3,8 1,5 2,5 5,3
Limon grossier % 4,8 5,0". 4,5 St3
Sable fin % 59~6 62,5 64,0 54,7
Sable grossier % 24,9 22,6 23,2 ' 24,0
Humidité % 0,5 0,2 0,1 " ' 0,3

. : -:

Ji[

PH~O, 7,8 7,8 7,9" 8,5, ~' .
•

pH Kel 6,4 6,4 6,4 6,8

CARACTERElS HYDRODYNA'f-lIgUES

la 0,6 1,4 1,8 2,1
K (~/h) 3,8 3,5 3" 0,5
pF 2,8 % 5,7 3,3 2,7 S,4
pF 4,2 % 3,4 1,9 1,2 2,7
Eu % 2,3 1,4 1,5 2,7

~IATIERE ORGMUQUE

%
..

0~5l\Ta.t. orge totale 3,2 1,3 0,5
Azote total ~fo 1,43 1,26 0,19 0,22
Carbone total % 1,85 0,75 0,29 0,;0
C/If (M.o.totale) 13,0 15,2 13,8
:r.!a;î;. Humiques tot. %0 4,7 1~6 0,4 0,4
Acides Humiques 9'co 3,5 1,2
Acides Fu.lviques C;lo 1,2 0,4

BASES EClIANGEABLElS.

Ca méq. % 6,26 2,22 0,17 0,99
l-rg méq. % 1,18 0,83 0,76 1,58
K

,
% tr. 0,04 0,06 0,08meq.

Na méq. % 0,08 0,06 tr. tr.
SOmme des bases méq. % 7,52 3,15 0,99 2,65

CAPACITE D IEl.CHANGE m!3,<J. % 7,22 3,44 2,16 2,71

gATURATIOIJ COMPLEXE }.DS. 5~ 91 45 97

ACIDE PHOSP!I0RIQ..UE

P20S total 7~ 1,48 0,92 0,47 0,71

P20, truog fco 0,08 0,03 0,03 0,02

...•/ •...
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Trois,ièIlC Partie : UTILISATION DES SOLS

l - Fertilité

II - Améliorations

III - Cultures
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I- FERTILITE

1-1. Les sols IJinéroux bruts sur cuiro.sso

Nous los citons pour Dénoire CQJ:' leur fertilité est à peu près nul­

le. Ce sont des sols iqpropres à toute culture.

1-2. Les verlisols

Ce sont des sols noyennonent profonds : 1 n à 1.2C D. Les rocines

ne peuvent prospecter tout 10 profil ; aussi liniterons-nous 1 t épaisseur de

terre à. :

Verlisols argileux et œlooixos · 50 à 60 co•
Vertisols argileux · 40 à 60 co·
Verlisols à tendance bydroI:lorphe · 30 à 40 CD.·
Verlisols à recouvrement oobleux • 40 CD au Doum, porfois plus·

de 1 o.

La difficulté qu'ont les racines à pénétrer provient de l'augoen­

tation considérable de la conpllcité dès que Pan atteint l'horizon à structure

priSIJll.tique.

Dana les horizons huDi:fères, les racines peuvent a.tteindre l'inté­

rieur des agrégats tant qu'ils sont hunides. En saison sèche ces sols se dés­

sèchont, la. cohésion des agrégats devient alors très ~novée~ Los horizons de

profondeur ret;'tent toujours très conpncts. La cohésion dos agrégats et la COD­

pacité des horizons sont très fortes dès que le taux de linon ct argile dépas­

se 50 %(sur Torres de Barre, avec dcs taux d'argile de 45 %, la. conpo.cité

ost bion DOindre).

Il n'y 0. pas à craindre ,de discontinuité texturale dmls le profil,

sauf pour les vertisols à rccOUvr<3Dent sableux.

Co sont des sols qui réclaoent un taux élevé do nntièro orgo.ni.quo

si lIon veut conserver à l'horizon de surfa.ce sa structure stable et fine.



au nains :3 D nais en fait une profon­
deur bien supérieure

Los propriétés li6es à l'abondance et au type d'argile confèrent à

ces sols des caroctéristiques fâcheuses vis-à-vis de l' écononie de l'eau. On

pout avoir un gonflenent des horizons hUDifères avant que l'eau ait pénétré

dans tout le profil. Un engorgoncmt de la surface peut être acconpa.gné d'une

grande sécheresse en profondeur;l'eau pénètre nal dans les agrégats, la gan.tlS

d'eau utile est assez large, oois ces vertisols sont longs à atteindre l'huni.­

dité correspondante à pF 4,2, ils se déssèchent jusqu'à une grande profondeur

dès quo les phénon~nes de rétraction coonencent.

Le pH est toujours so.tisfaisnnt , parfois un pou trop alcalin quand

il est sup6riour à 8,5 (certo.i.nes plantes risquent de ne pas supporte~ cos va­

leurs).

~ gravos phéno&nes d'oxyd~réduction se nanifestent dans l'hori­

zon à struc~ prisootique•.~

Ch:iJ:iiquenent ce sont des sols erlireDCIJ.ellt riches, nais certains

élénents peuvont êtreinnooi,Di,1 o.'bJoD par les plantes, en raison de 1 t insuffisance

du rapport natière organique / argile ; les cultures souffriront d'un nilnque

d'azote, la potasse est très d6séquilibrée en rcgord du nagnésiUIl, la ooronoe

on acide phosphorique assinilable est assez nette.

A l'inverse des vertisols ils ont d'excellentes propriétés physi­

ques, nais sont dotés de propriétés chiniques noyGnnes à nédiocres.

Ce sont des sols profonds où le volune de terre accessible aux

rac:l.ncs est très élevé en raison de l'honogénéité du profil.

Sols rouges argileux

Sols rouges sur b1.'lttes

Sols rouges argilo-sableux

Sols rouges sableux

Sols argilo-sableux érodés = 20 à 30 en

Sols colluviaux = profondeur très variable
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Sols beiges tachetés i
1à2n

Sols bruns à taches du Crétacé •

Sols concrétiormés du crétacé = 50 en à 1 n

Ce sont des sols où los différences texturoles ne c:roent pas de

discontinuité susceptib1.e de perturber le bon développenent des racines cor

l'accunuJ.ation d'argile est très progressive. Seuls les sols a.rgil~snbleux

érodés et les sols concrétionnés du Crétacé présentent un horizon difficile­

DOnt pénétrable.

Pour les sols sur Crétacé, en raison de leur tendance ."au glo.çogell

en surface et de leur pauvretO en nntière organique, on risque d'avoir un h0­

rizon à structure lanellaire que craignent les plantules.

Vis-à-vis de l'6cononie do l'eau, ce sont des sols à faible capacité

de stocknge : 2 à 3 %en poids, nais la bonne pernéabilité et le bon état struc­

tural pomettent une huuGctation profonde et rapide du profil~ Ces ruserves

peuvent ~tre facilenent attointes par les plantes. Signalons cependant ln gran­

do profondeur de sol soUI:lise à la dessication à la fin de la g.rondG saison

sèche~

Les sols rouges sableux et colluviaU1t sont plus favorables que les

autres cn raison d'apport d'eau suppléD.entaire en provenEmce du plateau pen­

<1a.nt une partie de la saison sèche. Le pIT est toujours supérieur à 5,5 dans le

natériaui en surface il est proche de 7 • Leur réaction est neutre ou faible­

nont acide~

Ce sont des sols à excellonte aération sauf les sols beiges

tachetés, los sols beiges à taches du Crétacé, et au-dessus de l'horizon B

pour les sols concrétiormés. Les phénOI:lènes d'oxydo-réduction qu'on y observe

ne sont pas très ïnportants, ainsi le palmiGr à huile ne senble pas souffrir

des courtes périodes d'engorgeœnt.

L9. pauvreté cb.ir:Jiquo de ces sols est en étroite relation avec los

caractéristiques du natériau dont ils dérivent. C'est un IJat'ériau a.n.eien très

évolué; tous les alunino-siliC<'l.tes ont été d6truits, le fer a été libéré? il

no reste plus qu'un nélange do goethite et do kaolinite, san.s grande activité

V'i.a-è.-vis du conplexe.
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Ainsi, on profondeur où la natière organique est en quantité faible,

la capacité dléchange ne dépasse pas 7 néq. %• Le niveau de fortilité de ces

~ls ne dépend que du taux de natière organique. Un faible taux de œtiè:re or­

ganique se traduit par une grande pauvreté DinGrale.

Pour les sols de la région de Ouagbo et Serhoué, peu cultivés, où

les dUJ."Ues de jachère sont respectées, on n'a pas de véritable ca.:renoo, Llais

:U ne faudra. janais oublier qu'alles sont suceptibles dlappar~tre très 'rite.

Une carence en phosphore nia jaœis pu être oise en évidence. Pour les sols

épuisés, les teneurs en IJagnésiUJ:l peuvent baisser au-delà du taux critique.

1-3. Les sols hydrooorphes_.. --------~
Ils sont assez profonds, Dais la terre utilisable l'est beaucoup

l'loins 2

Sols gris-beige dans alluvions : 30 à 50 CD

Sols gcis dans argiles vertiques : 40 en au maxir:Iun

Sols sableux lessivés : 60 à 70 en

Si los sols sableux et les sols gris-boige dans alluvions sont

v.rninent exploitables sur toute cette profondeur, il n'en est pas de nOne pour

les sols dans argiles verliques : la cohésion de la structure linite SGrieuse­

nent un bon développenent racinaire (les racines sont surtout localisées à la.

surface des agrégats).

Les sols gris-beige dans alluvions et les sols gris dans argiles

vortiquos ont un profil assez homogène ,reis beaucoup trop conpact en profondeur.

Les sols sableux presentent un profil très honogène dans tous les horizons ac­

cessibles aux racines.

Les pl'Op;.:Létés hydriques des sols à gley sont très défavorables

bien que ces sols aient une bonne capacité de rétention, la présence de la

nappa à faible profondeur anène un excès d'eau peroanent. Il est ÏIlpossible

de drainer car on est en présence de sols à mauvaise p;méabilité, situés sur

une zone dépriI:J.ée.
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Los sols sabloux à pscud~gley, quant à eux, sont incapables de

rotenir convenablenont l'eau: ils sont, ou trop socs, ou cOIJ.plètcœnt e~rgés

par uno nappe assez bien aérée.

Le plI ntest cortainenent pas un obsta.cle à la mse en voleur de ces

Bols hyd:ronorp}'l..cs, car ils sont proches de la neutralité; (clnns quelques cas,

sur les sols à gley duns argiles vertiques, le pH peut s'abaisser jusqu?à pH 5).

Cc sont des sols fortonent réducteurs sauf los sols sableux à psoud~

glei.

La natière organique est assez abondante, en faible quantité quand

on considère le taux d'argile. C'est une œtière organique sans grande activité

vis-à-vis de la stabilité structurale et du cOl!lplexe ; le C/ll est un peu fort

quand il dépasse 15. Les sols sableux à pseud~gloy ne sont pas atteints par

ces phénooènes.

Clùniquenent les sols à gley sont des sols bien pourvus en éléments

ninéraux, tant en résorves qu 1en éléments échangeables. En raison do 1 !:bydro­

norphie accentuée, les déséquilibres déjà signalés pour les vertisols sont en­

core plus accusés ici (Mg / K trop élevé ainsi que N/ P2 05 total).

Les sols à pscudo-gley ont une fortilité chimique faible ; elle ne

dépend quo du taux de matière organique. En profondeur, à 1 D, la capa~té

d'échange est exce~iveœnt réduite: 3 IJéq. %.

II- AMELIORATIONS

.II.1. Les sols ninéraux bruts

Il est inutile d'envisager une quelconque a.raélioration.

II~2. Les vertisols

Les vertisols de la LAMA. font partie des meilleurs sols du Sud­

Da..llQocy. Ils ont en effet un haut niveau de fertilité potentielle. Leur prin­

cipal défaut réside dans les trop grosses variations saisonnières de profil

hydrique •
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Les cultures irriguées, qui seraient à conseillor, sont iopossibles

Bn raison des problènos techniques que pose la. source d'eau. On se trouve forcé

do los utiliser on saison des pluies seulement.

Los vertisols argileux et calcaires peuvent ~tre considérablooent

araéliorés par 10. création d'un systène de fossés de drainngo acconpagné de

culture en planches ( 10 drainage général est assez bon).

Pour les wrtisols a;rgileux, un systèno analogue n'est possible quo

sur les zones à ponte notable.

FJnfin, pour les vertisols à tendance hydromorphe, de tels travaux

ne remèdieraient pas au mauvais drainage externe de la zone.

Une telle amélioration foncière ne peut Otre envisagée sans un

changement radical des pratiques culturales. Il faudra introduire une oota­

mécanisation qui, seule, permet un travail suffiS&lDont profond, susceptible

d'aérer les sols sur 40 CD. Une motomécanisation permet aussi un travail rapide

de ces terres si difficiles à prendre. Le labour ne peut so pratiquer, sans

gaspillage d'énergie, que durant un laps de temps très court (15 jours à 3

seœines au maxiDum). Si 'cotte amélioration était envisagée, il faudrait pour

la rentabiliser, faire un apport complet d'engrais ninérauz da redressenent

pour la potasse et le phosphore, et d'entretien pour 1'azote. Il sera absolu­

I:lCnt nééessaire do suivre de près l'évolution du taux de matière organique.

Sans ootOIlécanisation il est inutile cle vouloir changer le systèoe

cultural ; le travail de la terre nécessite des offorts beaucoup trop in-

portants pour un gain supplénentaire I:JiniI:I.e. L'apport d'engrais no sem pas

obligatoirenent rentabilisé.

Les vertisols à recouvrement sableux présentent des problèœs dif­

férents du fait de l'existence d'une nappe bien aérée au-dessus de l'horizon

"~gileux :ïmpcrméable. Le drainage, dans certains cas favorables, pormettrait

uil..rabattenent de la nappe en saison des pluies.

On poui:-ra ainsi augmenter le taux de matière organique, afin d'as­

surer une neilleure valeur de la capacité d'échange. Seules, los fumures d'en­

tretien visant à cOI:IpOnsor les exportations, sont à conseiller{ f't.1IIure complète
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N. P. !C.). Los gros travaux no sont pas à preconiser, on raison do la. fertilité

Ltédiocro de ces sols.

Cor.mc 10 tlontront toutes les études de 11 l .R.A.T. sur Terres de

Barre, la principale aoélioration consiste à élever en surface la capacité

d ~ échange on augI:lentant ct 011 InEdntanant un taux de Eatière organique élevé

(le taux d'argile est faible sur 40 cm, et sa capacité d'éc1lmlge est réduite).

Dos f'unures de redressement an potasse sont indispensablos ainsi

qu ~ en phosphore , dans une noindrc nesure.

Les sols à. gloy sont des sols à bonne fertilité potentielle, alors

qu!elle ost nédiocre pour les sols sableux à. pseudo-gley. "

Il ost bien difficile d'envisager un remède à llexcès d'cau parne.­

nont ct à la compacité des horizons de surface qui affectent les sols à gley.

Une amélioration par enfouissement d'engrais verts se traduira par une augmen­

tation du c/N sans anéliorer la" structure. On pourrait pout-Otrc faire un

apport mssif de phosphate tricalcique du Togo qui relèverait le pH dans les

sols hydrolllorphos dans argiles vertiques proches du rna.rais. Il serait égale­

tlcmt nacossairo de prévoir la création de planches bombées afin d!assainir ces

sols. Ces arJ.éliorations ne seront alors rentabilisées que par dos cultures

riches et un apport dtazoie et de potasse.

Pour les sols sableux à pseudo-glcy, mal structurés, ohimiquement

pauvres, vito désséchés, il serait illusoire de prévoir des améliorations su­

bordolUlées à des préalables : apport do matière organique et d'uno f'umure

COIaplète, él:i.oi.nation de l'excès d'eau en saison des pluies et apport dleau

coopléœntaire dès novenbro.
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III- CULTUBEQ

III-1. :Bes sols Dinéraux bruts...... .----------
III-2. Les vertisols- ...... _---

Ils font actuellenent 1I0bjet do la IJ.onoculture du re5:s mis,on

cas dlune mse en valeur, on pourra envisager la culture de plantes plus riches.

Ils sont actuellement sous fo~t. De magnifiques ébèniers y pous­

sent reis les essais de pépinières effectués par les Eaux et Forêts ont jus­

qu'ici échoué. Cette année 'lIDe plantation de tecks a. été tentée.

Ce sont dea sols à culturc annuelle.

Sur les sols les plus profonds, vertisols argileux et calcaire

et vertisols argileux, des essais de coton pourraient Otre entrepris avec des

variétés à haute productivité.

SUr les sols argileux à tendance hydromorphe, l'I.R.A.T. a effec­

tués quelques cssais de culture do riz qui ont échoué (le riz est arrivé à

œturité après un cycle anornalelllent long). Cos essais IJ.éritaraient d'être

poursuivis on raison des aptitudes de ces sols. Les dates do sems seront à

étudier soigneusement.

Une variGtéde na5:s à haute productivité devrait Ot:re introduite.

En raison de la grande profondeur de la terre, ces sols sont tout

particulièreIJ.ent aptes à supporter des cultures p6rennes : palmiers à huile,

tecks 1 avocatiers et mOrne hévéas, pour les plus acides.. Pour le palI;rl.er à huile,

une eXtension du bloc Ouagbo-IIinvi est possible sur les sols rouges argileux.

Cependant ln forte poussée déIJ.ographique exige une amélioration
. .

des cultures vivrières.

En cas de cultures itinérantes, l'I.R.A.T. recomande 1Ul grand

respect du ·tcm.ps de jachère. Une telle pratique culturale ne justifie pas

l'apPort dte.ngraiS.
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1G caopagne te saison Ma!s + Centrosema

~o campagne 2e saison Centroseraa.

3B caopagne 1J saison Ma!s

4° campagne 2) saison Coton, arachide ,niébé

56 ca.opa.gn.e fe saison J.fu.ts

6e canpagne ae saison Coton, arachide,niébé

Cette rotation suppose un apport d' engrais :

- Pour los céréales :

100 Kg/m sulfate d'a.EL:lOniaque

25 Kg/ha phosphate tricalcique du Togo

25 Kg/hB chlorure de potnssiUIl

- Pour le coton :

50 Kg/ha urée

200 Kg/ha triple super

125 Kg/ha chlorure de potassium

Les sols rouges sableux et les sols érodés sur pente sont à mettre

en forêt, en raison de leur susceptibilité à 1 t érosiO!l.

Sur les sols colluviaux OÙ le profil hydrique est très favorable,

la CtÙturc de caoaoyer serait intéressante.

Sur les sols rouges des buttes, au Nord, l~introduction de l'oran­

ger est tout à fait réalisable, du fait du DOind.re parasitisne (le degré ~

gromètrique est i.n:férieur à celui du Sud. de la WIA.). Le pa.1JJier à huile est

à prescrire pour cette Il~e raison.



!es sols concrétionnés no sont pas particulièrenent aptes à suppor­

ter des plantes pérennes. Co sont les cultures annuelles qui los valoriseraient

10 mieux : la profondeur de terre est suffisante pour 10 cotonnier.

Sur les sols à gloy, seules les cultures maratchères soraient capa­

bles do rentabiliser les ao61:"0~IlD proposées. La culture du bana.ni.er sur

grosses buttes serait possible. Mois aucune expérioentation n~aya.nt été faite,

nous conseillons de les laisser sous forêt naturelle.

Les sols sableux à pseudo-gley ne produisent que de l'a.rachido et

il souble difficile d'y introdl,tire d1autres cultures.
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VERTlSOL ARGILEUX ET CALCAIRE

LpBPFIL ELA 31
TOPOGRAPHIE: Mi-pente 2 à 3 %
VEGETATION : Jachère à Acaoia

DESCRIPTION : 3-3-66

0- 12 CI:l. : Horizon noir (2,5 Y 2/0), argilou:x:. Structure bien développée
(31) polyèdriqua, à bonne cohésion (0,5 cm). Microporosité moyenne.

Horizon assez friable. Nombreuses racines. Limite distincte.

12- 25 cm : Horizon gris-noir (5 y 6/1), argileux à nombreux cailloux cal­
caires. Structura polyèdrique fine bien développée, cohérente.

(32) Microporosité moyenne à faible. Horizon cohérent mais friable.
Racines verticales• Limite graduelle.

25- 45 am : Horizon presque blano (5 y 7/1), argileux, les cailloux calcai-
(33) res sont très abondants. structure polyèdrique très bien dévelop­

pée cohérente (2 à 3 cm). Horizon très oohérent mais friable.
Limite distincte et irrégulière.

45-100 cm : Horizon olive, quelques petites taches ocres diffuses, argileux,
peu do cailloux calcaires. Structure polyèdrique grossière (2-3cm),

('4) sous-structure prismatique très nette,à partir de 60 cm nombreu­
ses plaquettes et fentes obliques lissées et striées. Microporo­
sité faible. Grande compacité.



PROFIL ELA 3

EJ_CHfu'lTILLON N° 31 32 33 34

~:roNDEOA cm 0-10 15-25 30-40 55-65
Eléments grossiers 2 mm al 10 76 72 2510

.GRANULOllETRIE (Terre fine)

~gile
,rf 40,5 40,5 32,0 84,0;0

Limon fin cf 17,0 19,5 34,0 7,510

Limon grossier e' 2,5 4,9 6,7 0,41°

Sable fin (JI 12,4 4,9 7,0 1,61°
Sable grossier % 2.0,7 26,4 25,1 3,5
Eumidité r/ 6,6 4,7 4,1 4,7,0

Pli

pH H20 8,2 8,5 8,7 8,7

pH KCl 6,2 6,5 7,3 7,1



VERTISOL ARGILEUX ET CALCAIRE

Jii.QO:~L 1i4l\ ~]
TOPOGRAPmE 'S Pente 0,5 %
VEGETATION" : Jachère de 1 an

DESCRJJ:lTIOH : 21-3-66

0- 18 0IIl : Horizon noir (2,5 y 2/0), argileux. structure bien développéo
grenue fine en su:d'ace sur 2 0IIl, puis polyèdrique (0,5 à 1 am).
Cohésion forte, J:l.i.c:œop0l"Osité moyenne. Chevelu racinai.re impOI'-

(231) tant. Nombreuses petites racines écrasées à la surface des agré­
gats et grosses raoines horizontales.Limite graduelle et régu­
lière.

1&. 40 0IIl : Horizon noir un peu plus clair (2,5 y 4/2), a.r~leux. structura
bien développée cubique à polyèdrique (1 à 2 cm) ~ Microporosité

(232) à peu près nulle, macroporosité moyenne à l'état sec. Chevelu
racinaire et moyennes racines. Rares petites billes noires de

. 1 à 2 mm' à cassure noire. LiD:J.1I0 grsdualle et régulière ~

40- 60 am : Horizon très cohérent ~s (2,5 Y 4/0), argileux. structure
polyèdrique grossière {2 à 5 am), et sous-structure priSIilatique

(233) peu développée. l lIicroporosHé réduite. Quelques billes noires
. de 1 mJD.. Rares grosses raoines. Limite distincte et ondulée.

60-120 am : Horizon gris olive (2,5 y 6/2), argileux. Quelques petits cail­
loux ou nodules calcaires à 90 cm. et au-delà. structure J2ri.sJna...
tiquo de 40 cm de diamètl"e à sous-struoture polyèdrique {2-,aa)

(234) A 80 cm apparition des plaquettes à faces de glissement. RaJ.oes
billes et quelques taches rouiJ.les diffuses. Seuls les caillo'tlX
calcaires font effervescence à l'acide• Limite très diffuse.

A.u-delà de I20 cm les prismes se referment ot l'on passe à un banc calcai.:re
très argileux où toute la masse fait effervescence.



PROFIL FILA 23

ECHANTILLON N° 231' 232 233 234
pROOOJwmUli cm 0-10 25-35 45-55 00.-.100
Eléments grossiers 2 mm % 0 0 0 0

GRANULOIBTRIE (Terre fine)

.Argile ~& 60,8 62,0 63~5 66,8
Limon fin % 12,5 11,5 10,3 12,3
Limon grossier % 2,3 2.5 2,6 2,2
Sable fin % 3,8 3,8 3,7 3,4
Sable grossier % 1,8 1,8 1,8 1,7
Humidité % 17,1 16,9 16,1 12,0
Sg/Sf 0,4 0,4 0,4 0,5

.l?1i
pH 1120 6,9 6,5 6;3 6,6
pH KCl 5,5 5,1 4,'"' 4,7

C.ARACTERES HYDRODYNAM;I;QYES

la 0,2 0,4 0" 0,5
K (cm/h) 2,8 2,0 4,,8 2,3
IJF 2,8 % 53,4 52,8 49,3 49,5
pF 4,2 % 49,6 45,0 46,6 43,7
Eu % 3,8 7,8 2,7 5,8

MATIERE ORGANIQ.~

Mat. Orge totale % 7.9 5,0 3,8 2,1
Azote total fco 3,22 2,12 1,38 0,65
Carbone total % 4,60 2,90 2,21 1,24
C/U (r.Tat. o. totale) 14,3 13,7 16,0 19,0
T-fat. H'Ulïliques totale %0 5.1 4,1 3,0 1,3
Acides Humiques rco 3,4 2,8 1,7 1,0
Acides Fulviques %0 1,7 1,3 1,3 0,3

BASElS ECHA1TGEABLES

Ca méq. of 28,61 30,03 31 ~09 . 28,601°
r;Tg méq. % 22,52 23,47 25,44 25,24
K méq. (J' 0,60 0,39 0,16 0,10IV

Na méq. % 0,31 0,35 0,56 1,11
S0ilf{J.8 des bases méq. % 52,04 54,24 57;25 55,05

CAPACIJE D'ECHANGE mgg. % 63,45 65,75 66,67 59,73
§AT t CQr.1PLEXE AnS. % 82 82 85 92
ACIDE PHOSPHORIQUE

P205 total 1co 0,69 1,74 1;50 0,83
P

2
0
5

truog 1co 0,05 0,03 0,02 0,02

BASES TOT.L\I!§.

Ca mégi % 53,80 48,32 46;32 42,28
Mg méq. % 68,~ 71,30 79,80 72,48
K méq. % .1,02 2,69 1,03 1,14
Na méq. % 0,28 1,00 0~96 1~22

Somme méq~ % 124,08 123,31 128,11 117,12



VERTISOL ARGILEUX A RECOUVBEMEINT SABLEUX

/PROFIL ELA 317

TOPOGRAPHIE : Presque sur fin de pente de 0,5 à 1 %
VEGETATION : Savane arborée à Termi.na.lia, :Ficus, Anogeissua

DESCRIPTION : 25-3-66

0- 15 cm

(311)

15- 35 cm

(312)

35-110 cm

: Horizon gris (2,5 YR 4/0), subleux faiblement argileux à domi­
nance de sablee fins. structure peu développée nuciforme peu
stable (1 à 2 cm). Bonne microporosité •. Très :tm.portant chevelu
racinaire. Limite graduelle et régulière.

: Horizon brun (10 YR 5/2), sablo-a.rgileux.. Structure prismatique
grossièro (7cm) peu stable. Cohésion forte , porosité tubula:ixe
uniquement et maoroporosité. Horizon parsemé de taches ocres à
rouilles de 1 cm, diffuses. Quelques moyennes raoines. Limite
distincte.

: Horizon brun (10 YR 5/3), plus argileux mais encore sablo-argl....
leux. Structure prismatique bien développée à sous-structure
polyèctrique (2 à 5 cm). :f.!a.croporosité forte et microporosité
très moyenne, forte compacité. Les taches ocres et rouilles de­
viennent plus larges et nettes. Entre 35 et 60 CC on observe
de très nombreuses petites billes noires de 1 à 2 mm friables;
vers 60 cm apparaissent de grandes fentes obliques et des faces
da glissement.



PROFIL ELA 31

ECHtiliTILLON l{O 311 312 313
PROFONDEUR am 0-10 20-30 80-90
Eléments grossiers 2 mm. % 0 0 0

GRAlIT1LONETRIEl (Terre fine)

Argile % 13,0 19;.5 31,3
L:iJnon fin % 9,8 10,8 7,3
Limon grossier % 7,4 5,9 5,0
Sable fin ~b 41,9 30,7 27,1
Sable grossier % 24,2 28,7 25;5
Humidité % 2,3 3,1 5,3
SgfSf 0,6 0,9 0,9

J?E ..
pH ~O 6,9 5;7 5,9
pH KCl 5,8 4,7 '4.3

CARACTERES HYDRODnriU·ITQUES
ls 0,7 1,4 0,6
K (œ!v'h) 6,9 3,1 10,0
pF 2,8 % 9,7 10,9 16,4
pF 4,2 % 7,1 8,6 13,6
Eu % 2,6 2,3 2,8

,MATIERE ORGANIQUE

Mat. orge totale % 3,6 2,0 1,0
Azote total f~ 1,44 0,79 0,52
Carbone total % 2,09 1,.18 0,59
CIN (Meo.Totale) 14,5 14,Q 11,3
1>!at. Humiques tot. ~ 4,7 2.2 0,7
Acides humiques %0 3,7 1" 0,3
Acides fulviques oJc 1,0 0,5 0,4

BASES ECHANGEABLES
Ca. méq. 7& 7,04 6,58 9,47
l~ méq. % 3,96 2,68 2,89
K méq. % 0,08 0,01 0,02
11~ méq. % 0,01 0,02 0,14
SOmme des bases méq. % 11,09 9,29 12,52

Q...LiPAClTE DIECHANGE mé,g,. % 12,07 12,52 17,00
SATURATION COMPLEXE AnS,. % 91 74 75

ACIDE ~OSPHORIQUE

P20
5

total rCÂJ 0,52 0;38 0,50
P20

5
truog ~ 0,06 0,04 0,04

~

~2 03 t~ta.l (HC1) % 1,38 2,99 5,57
BA.S!!JS TOTAlES

Ca méq. ~ 16,80 19'~g 17,68
Mg méq. 7° 6,08 10, 9,16
K méq.

~
0,42 0,41 0,45

Na. méq. 1,04 1,13 1,04
Somme méq. % 24,34 31,22 28,33



SOL ROUGE A.RGIIEOX

/PROFI.L !ILA 5)
TOPOGRAPHIE .: Sur plateau, faible pente vers le sud

VlilGETATIOU .: Fourré arbustif

DESCRJl>TION : 8-3-66

0- 15 CD : Horizon gris-brun (7,5 YR 5/2), sableux. structure particulaire;
(51) noobreux gruneaux en surface. Bonne porosité. Horizon ueuble.

Ioportant chevelu racinaire. LiIJite graduelle.

: Horizon brun-rouge (5 YR 4/6), sableux ~uis sablo-argiloux.
structure fondue, polyèdrique émoussée ~ 1-2 m). Cohésion fai­

. ble. Horizon Deuble. Limite graduelle.

45-100 CD : Horizon rouge (2,5 YR 4/6), argilo-sableux. Structure fondue
polyèdrique Doyenne. Cohésion assez bonne, bonne friabilité,
porosité Doyenne. Quelques petites fentes verticales, niches do
teroites, doux oorceaux de grès ferruginisé de 1 x 2 CD, racines.
Limite diffuse.

100-160 Œl : Horizon de même couleur, argileux, quelques faces luisantes
vers I20 CIil. Structure fondue polyèdrique (0,5 à 1 co). Bonne

(54) COhésion, très friable. Porosité Doyenne, légèreIJent hUIJide.
NOtlbreuses racines.



PROFIL ELA 5

ECHANTILLON N° . 51 52 53 54

,Plt°roNDEUB:. cm. 0-10 25-35 70-00 14Q-I50
Eléments gTossiers 2 mm ~ 0 0 0 0

GRANtr".uONETRIE (Terre fine). .

Argile , . % 9,3 10,8 34,5 40,4
Limon fili' ~& 3,8 4~5 3,8 3,7
Limon grossier 7'; 1,9 1,3 1· 3 \ 1 2, ......, . •.. ,
sable fin %20,5 21.,6 16,5 14,8
Sable grbssier %63.7 61,3 42,4 . 38,8
Humidité . % 0,9 0,7 1,4 1,3
Sg/ sr ..: 3,1 2,8 2,6 2,6

. !.. .• 1 ~

'1 f \'. m ' , ~ .~ .:~ f; : l' :

pH H20 6,8 6.8 6,7 6,7
pH KCl 5,7 5,8 5,6 5',4

C.ARA.CTERES HYDRODYNAMIQUES

Is 0,6 1,0 2,0 2,.1
K (œ/h)

%
2,8 2,8 2,9 2,0

pF 2,8 7,2 5,9 13,0 14,3
pF 4,2 % 4,0 3,h 9~4 10,2
Eu % 3,2 2,'- 3,6 4,1

rrlATIFJŒ ORGANIQUE

Mat. org. totale % 3,9 2,0 1,3
Azote total %0 1,51 1,09 0,70
Carbone total % 2,Zl 1.14 0.78
C/N (M.o. totale) 15,7 10,6 11,2
Mat. Humiques tot. %0 4;0 1,7
Acides Humiques 1.:0 2,8 0,6
Acides Fulviques C',., 1 2 1,1/c(J ,

BASES ECHANGEABLES

Ca méq. % 4,54 2,23 3,OS 4,98
Mg méq. % 1,23 0,26 0,11 0,37
K méq. % 0,10 0,02 0,02 0,01
Na méq. % 0,03 0.02 0,01 0,04
Somme des bases méq. % 5,90 2,53 3,22 5;40

CAPACITE DIECHANGE még. % 6,98 3,53 5,17 7,10

SATURATION C014PLEXE ADS. % 84 71 62 76

ACIDE PHOSPHORIQUE

P205 total %0 1,24 1,11 1,07

p20r; truog %0 0,16 0,09 0,09

....1....



PROFIL ELA 5

ECHANTILLON N'0 51 52 53· 54
PROFONDEUR cm 0-10 25-35 70-00 . 140-150

FER

Fer libre % 3,30 4,06 5,29 5,34-
Fe2 03 totè.l (Hel) ,~ 2,53 3,60 4,96 5,00
.~s TOTNE§

Ca méq. % 6,58 6,87
J.Tg méq. % 0,46 0,53
K méq. % 1,03 . 0,98
Na méq. % 0,72 0,76
Somme méq. % 8,79 9,14-

~ .

.. ,
\, "

,:

." .~.. ~ .
'. ". ~ . ;!::' •



SOL BEIGE OU BRUN ARGILEUX CONCRETIONNE

TOPOGRAPBIE .: Replat légèrencnt en pente vers le Nord

VEGETATION .: Plantation de Tecks

DESCRIPTIO~T : 25/3/66

Lit de feuilles de tecks posé sur 10 sol

: Horizon gris-beige (IO YR 5/2), sableux (sable fin). Structu:ro
particulaire associée à des gruaeaux dus aux déjections do la
fauno. Horizon Double à borme porosité. Nombreuses racÎlles.
Liraite graduelle.

: Horizon de mêno couleur gris-beige un pou plus clair, sableux ,
un peu argileux. Débit en gros polyèdres énoussés,à cooosion
Doyonne à faible. Porosité noyeIUle. Horizon assez COtlpD.ct et
fragile. Rares racines. Lin!te graduelle.

: Horizon beige-rouge (7,5 YR 6/6), argilo-sableux, débit en polyè­
dres ,à rJ.eilleurc coMsion • Forte macroporosité car nonbreuses
galories de vers et termites, nicroporosité faible. Quelques
fentes de retrait verticales. Horizon assez compact et fragilo.
Limite distincte.

Horizon de DOtlO couleur très concrétionné, en voie de cuirassG­
Dont, argileux ; tout llospace entre los concrétions ost l'Oopli
par de 11argile , on passe alors à uno cuirasse da 'flnlo. alv6o­
laire.

0- 15 en

15- 30 am

(182)

30- 75 am.

(183)

75-120 Œl :

(184)



PROFIL 1UaA 18

ECIIANTILLON N° 181 182 183 184-

PROJroNDEUR
,

. 4û"-o60 ..cm 0-10 20-30 80-90
'.

Eléments :grossierS' 2 mm % 1 1 ..1 59
GRANULOr·'IEl'I'ltIJ. (Terre fine)

Argi;Le .. .. ~ 8,5 10,8 31,3 34,8
Limon .:f:ill . " %- 7,8 '6:,8 .7,5 .. 7,3
Limon' grossier 'fa 15,7 .1/,,8 .13,8 . 11,3
Sable fin % 62,7 59,1 39,6 30,8
Sable grossier % L1r ,9 6,9 . 6,1. .' 11,8
Humidité % 0,8 0,7 ~,2 2,8

i "1 ~. • .Pl! .
... pH H20 6,7 6,2 5,7 6,0

pH KCl 6,3 5,0 4,6 6,0

CARàCTERES RYPRODYNMIIQUES

ls 0,3 5;4 ~,O 2,3
K (cm/h) 5,9 1,4 2,3 2,9
pF 2,8 % 8,3 6,8 15,8 16,8
pF 4,2 % 5;8 3~8 10,2 10,6
Eu % 2,5 :;,0 5,6 6,2

l!1ATIERE ORGANIQUE

Mat. orge totale % 2,1 0,9 1,1 1,0
Azote total tfce 1,00 0,40 0,58 0,58
Carbone total % 1,24 0,50 0;65 0,58
clN (M.o.totale) 12,4 12;4 11,2 9,9
Mat. Humiques tot. tfrJ:) 1,9 1~O 0,8 0,8
Acides Humiques %0 1,1 0,6
Acides Fulviques ~ ~"O 0,8 0,4

BJ\SES EcgANGEABLES

Ca méq. % 6,11 1,79 3,73 4,10
Mg méq. % 1,19 0,5L1r 1,60 1,56
K méq. % 0,13 0,01 0,03 0,05
Na méq. % 0,03 0~03 0,07 0,10
Somme des .bases méq. % 7,46 2;37 5,43 5,81

CAPACITE D'ECHANGE még. % 8,63 5,08 9,59 8,43

SATURATION CŒ-IPLEXE ADS. % 66 46 56 68

ACIDE PHOSPHORIQUE

P2~5 total 7~ 0,94 0,92 1,05 0,75

P205 truog tfce 0,12 0,07 0,08 0,14

..../ ....
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PROFIL HLA 18

" " ,1

ECHAWnLWN NO 181 182 183 184-

PROFONDÈUR ani. 0-10 20-30 40-60 oo...go

~

Fer libre % 1,01 0,83 2,42 3,42
Fe2 03 'total (HCl)* "-%. 1.,17 1,25 3,20 4,64-
Fer llbre /Fer. total * :~ 86 66 76 74

1?JillES TOTALES

Co. méq. è!. 5,8270
Mg méq. % 2,00
K

,
,~ 3,33meq.

Na méq. 1'0 0,74
Somme'méq. % 11,89

....
• • _~ •••••• & • . ..-.......

~ .

" '

", ":

" '

, .

~ i
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SOL BEIGE OU BRUN CONCRETIONNE

&iOFIL ELA 117

TOPOGRf1PIITE .: Sur IJilieu do faible pente

VEGETATION .: .Jachère récente à Portia. , Temino.lia, AnOgeiSSUB.

DESCRIPTION : 16-3-66

0- 24 0Il : IIorizon gris clair (IO 'YR 5/1), sableux (sa.ble fin), monoparti­
culaire. Horizon Double. NODbreuses racines de gra.n:L.J.OGs. Eonne
porosité. LiDite graduelle.

24- 40 CD : Horizon brun (10 YR 5/6), sablo-argileux. Débit en gros polyè­
dres de L'r-5cn, peu cohérent. Forte macroporosité liéo à une
forte /lctivité biologique (niches de toI'Llites •••• ) J r:licropero­
sité fa.ible. Horizon assez cohérent, quelques racinos. L:i..rnite
graduelle.

4<>- 65 CD. Horizon de mOrne couleur, argilo-sableu:z: avec quelques taches
orangées ct quelques concrétions de l CI:l,:c.oirGs. Structure po­
lyèdriquo fondue moyennement cohérente. Horizon assez friable.
Quelques fentes do retrait verticales. Limite distincte et ré­
gulière.

65-110 Clil : Horizon fortemont concrétionné, bariolé beige ct rouge, argile'l.1X;
les ooncrétions ont do 0,5 à 2 cm, elles sont sphériques, à

() cassure rouille ct noire au centre, quelques qua:rtz de 1 à 2 an
114 anguleux, agrégats polyèdriques très fins entre les concrétions,

à faces luisantes. Très rares racines.



PROFIL ELA 11

.. ,

; BCHANTILLON
... 1 •

N° 111 112 113 114

,PROFONDEUR am 0-10 25-35 50.-60 7û-80
Eléments grossiers 2 mm % 0 0 3 ·68

,,'GRANJJLŒ.iEJTRm (Te~e. fine)

Argile ,'" ',' % : 10,5 Zl,5 36~0 36,5
Limon fin % 5,0 4~8 6,8 7,8
Limon grossier % 11,1 10,1 8,6 1 9,2
Sable fin % 65,8 47,5 38;8 .~. ..... ~ 32,0
Sable grossier

~
6,3 7,5 7,1 12,4

Humidité 1,3 2,3 3,2 3,2
',: Sg/Sf 0,1 0,2 0,2 0,4, l'

( . !r

'.!?li
-

pH H20 6,3 5,8 5,6 5,9

pH KCl 5,4 4,4 4,4 4,7
Cl\RACTERES HYDRODYNWQPE.S
Is 1,9 2,3 2,0 1,7
K (oID!h) 2,6 3,2 2,5 3,1
pF 2,8 % 7,1 12,9 17,2 16,9
pF 4,2 % 4,2 8,8 11,3 11,7
Eu % 2,9 4,1 5,9 5,2

MATIERE ORG,ANIQW

Mat. Orge totale % 1,6 0,7 0,7 0,6
Azote total ~ 0,66 0,65 0,63 0,60
Carbone total % 0,96 0,70 0;70 0,61
c/l~ (M.o.totale)

"(()
14,6 10,8 11,1 10,1

:r.ra.t. Humiques tot. 1,9 1,4 1,3 0,9
Acides Humiques 'fa) 1,4 0,3
A?ides Fulviques ~a) 0,5 1,1

~~ DCHllNGEABIES
Ca méq. % 3,95 2,25 3,32 3,84
Mg méq. % I,34 1, ,23 1,13 1,26
K

,
% 0,08 0,03 0,03 0,05meq~

Na méq. % 0,03 0,03 0,02 0,11
Somme des bases méq. c1. 5,40 3,54 4,50 5;261°

CAPACITE DtECHANGE még. % 7,55 7,21 8,43 8,99
MTUR!'mOn COJlIPLEXE ADS. % 71 49 ~ 58.
ACIDE PHOSPHORIQUE

P20r; total 'fa) 0,85 0,90 0,70 1;01
P20

5
truog %0 0,04 0,03 0,03 0,06

..../ ....



PROFIL HLA 11

ECIL".NTILI.ŒT N° 111 112 113 114. . --
;RRO~NDEUR cm 0-10 25-35 50-60 70-00

~

Fer libre % 0,75 1,68 2;02 4,75
Fe2 03 total (nCl)'!:". % 0,96 2,19 3,12 5,61

:Fer libre / Fer total* 78 TI 65 85. ,

:~S TOT4@S

'. Ca. méq. % 5,44
. Mg méq. lb 2,94

. ·K méq~ % 0,90
Na. méq. % 0,67
Somme méq,. % 9,95
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SOL A GIEY

/PROFI:C~W

TOPOGRAPHIE .: Bas-fond, pente nulle

VEGETATION .: ForOt galerie à Cynooetro. ct Colo.

DESCRIPTION : 28-3-66

Relief Gilgn! accentué

0- 15 Ctl : Horizon gris-noir ( 51 2/1) à taches orangées sur los agrégats
et mcines. Argilc>-J.:iJJoncux. structure gJ:"lmeleuso sur quelques
CIl puis polyèdrique grossière (4 à 5 CIl) bien développée, à forte
cohésion. Horizon très conpa.ct et cohérent. Quelques racines.
l·Ii.croporosité nulle. Litlite distincte ct irrégulière.

15- 50 ou : Horizon gris-beige cla:b:' (5 y 6/2), orgilo-liooneu::x:. Structure
(311 2) on gros cubos bien développée (10 en) à forte coMsion. 10. con-

r pacité de l'horizon ost tres forte, rares grosses racines hori-
. zontalos. LllJite graduelle et ondulée.

: Horizon de I:lêne couleur, argileux. structure en gros prisncs à
~tos vives, quolques fentes de retrait obliques. Très forte
complleité, microporosité nulle.



PROFIL ELA 34

ECHlUf.[1ILLON N° 341 342 343
PROFONDEUR am. 0-10 25-35 1()().o110
Elémonts grossiers 2 mm % 0 0 0

GRANULOJ.!iJTRIE (Terre fine)
Argile % 51,0 45,0 60;0
Limon fin % 19,0 11,7 12,2
Limon grossier % 5,3 16,6 7,5
Sable fin % 10,4 12,4 11,3
Sable grossier % 6,1 4,9 2,;1
Humidité % 8,6 5,8 6,5

Pli -.
pH ~O 5,3 5,9 6,9

pH KCl 5,0 5,1 5,4
CAR1l.CTERmS HYDRODYNAIfiQUES
1e 0~8 1;8 2~6
K(omJh)

%
4,7 1~4 1,1

pF 2,8 36,3 30,1 34,0
pF 4,2 % 22,7 16,4 20,5
Eu % 13,6 13,7 13,5

MATJEBE oRMNIQ!JE
Mat. orge totale % 3,9 0,6
Azote total 1cO 1,36 0,26
Carbone total % 2,28 0;36
clN (M. o. totale) 17,0 14,0
Mat. Humiques tot. 'IcO 3,5 0,4
Acides Humiques 5~ 1,2 0,2
Acides Fulviques tcO 2,3 0,2

BASES ECIiANGEA,BLES
Ca méq. %. 7,'~5 6,27 13,22
~:fg m~q. % 3,31 5,05 5,60
I\. m q. % 1,35 0,35 0,52
l~a méq. % 0,42 0,80 0,78
Somme des bases méq. % 12,53 12,47 20,12

CAPACITE DtECHANGE még. % 19,89 17,82 21,63
SATQRATION COMPLEXE MS. % 63 70 93
ACIDE PHOSPHORIQUE
P

2
0
5

total 5fo 2,83 0,84 0,50

P
2
0
5

truog fcO 0,02 tr. 0,06

BASElS TOWES

Ca méq. % 14,76 17,42 20,31
lifg méq. % 31,55 29,76 30,05
K méq. % 1,07 0,98 0,42
Na méq. % 0,35 0,85 0,76
Somme des bases méq. % 47,13 49,01 51,54
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CARTE PEDOLOGIQUE DE RECONNAISSANCE 

DE LA DEPRESSION DE LA LAMA ET S Es· BORDURES 

(REGION DE TOFFO, SEHOUE ET AG RIME ) 
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PRINCIPAUX TYPES 

- -RZ FZ lit~ NCIS 

Fond oie carte: feuilles IC N CYU I: 50. 000 

OUAGBO 

ZANGNANADO 

AFFAl'1E 

Vo/e 

Route 

fa et lb 

Piste carrossable 

Ncxrigot 

V1Ï/ °' <j,e 

+ Profil olécrit et Jnt!lly.stf. 

DE SOLS 

C/dSS& VERTISOLS ET PARAVERTISOLS, TOUJOURS H )'DRON o Ff PHE.S ( TOPOL/rJ.IOl"lt>RPHE-S) 

S'OLS NON 

se oit rnent-s Eoc6ne 

so la _,,,..,if ffvx ; rno nt ltiO ri /Jo,,/f e. ov ., tf 1111 p ulj ite. 

f;;,rg es concrel:-ions d'hydromorphie ol.!111s .séd/ments éocène 

' a ilccentués s éd/rnen.ts verticrues peu dans c<SJractere s 

-
Classe: SOLS A SE. SÇUIOXVDE.S , FEU'IRALLITl<;JUE.S 

SOLS FAltlLE!'1ENT FERRALL/Ttqul!.S 

modaux 

dans se'dùnents du Conhnental 

"'"<d 
cœ 

Ba 

~o/s 

.sofa 

dans 

rovfes 

f"O"/t!• 

.;rjJ/evx 

.sablo- arJlfevx et 

rou_'Je..s àrÎileuk. 

colluvt'ons du Conhnentàl 

l.rvn• oY rovge• ""J'/fo_,,,,/,/eu"' 

sedtinenfs clu Créfacé. 

Terrninol 

a 

f.a t:!hc..s .grf1"/eu11. sol• Le/je- rouJ'e• à 

concrétt"ons délns sédiments clu ' ' Cre t,gce 

~ 
c.:.:ûJ 

sols ou brvna 

hydromorf'1es dans sédûnents 

sols t',gc hefé!I 

Classe: SOLS HYlJRONORPHES, 

SOLS A Gl.Ey 

du Continental 

/'11/llE RAUX 

gley de surf.ace dans alluv/o- colluvions 

~ 
~ 

CJ 
cl<SJnS 

sol.s 

(non 

ote profonde11r 

a/lvvlo- colluvions 1 

séd/ments Eocène 

SD.'.. S A P5F.UDO-Gf.EY 

~ 
~ 

&ola les.slvé s 

Terminé11 



O. R. S. T. O. M.

Direction générale ;

24, rue Bayard, PARIS-S'

Service Central de Documentation :

70-74, route d'Aulnay, BONDY (Seine)

Centre O.R.S.T.O.M. de Cotonou :

B. P. 390 - COTONOU (Dahomey)
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